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Abdeslam Chelghoum
formel à propos du lait :

«S’il y a pénurie,
elle ne peut être

qu’organisée»

Automobile

Des camions
«Made in Algéria»
disponibles d’ici

à la fin de l’année

Crédit
à la consommation

Signature prochaine
d’une convention

entre le CPA
et Hyundai Algérie

Réforme du secteur
de l’éducation

Quel
diagnostic ?
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Sellal rencontre aujourd’hui les walis

Objectif : répondre aux
préoccupations des citoyens
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Mondial 2018 (2e J) - Nigeria-Algérie

Les héros ne meurent jamais !

Selon le ministère de la Défense nationale
L’Algérie fait face à des trafics

majeurs qui passent principalement
par l’Ouest du pays

L’Armée nationale populaire (ANP) est sur le point de «venir à bout définitivement» du
terrorisme, a affirmé, jeudi à Béchar, le général de corps d’armée, Ahmed Gaïd Salah,
vice-ministre de la Défense nationale, chef d’état-major de l’ANP. «Nous sommes au sein
de l’ANP, digne héritière de l’Armée de libération nationale, sur le point de relever le
défi et de venir à bout définitivement du terrorisme, pour que sa place ne soit qu’aux
oubliettes de l’histoire», a indiqué, Gaïd Salah au deuxième jour de sa visite de travail
etd’inspection à la 3e Régikon Militaire à Béchar...

>> Page 23

Biskra

Deux enfants périssent dans

l’incendie d’un appartement

à Ouled Djellal
Deux enfants ont trouvé la mort et deux autres ont

été sauvés des flammes d’un incendie déclaré dans

un appartement dans la ville d’Ouled Djellal

à 98 km à l’ouest de Biskra, a rapporté...
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«Dans le cadre de la sécurisation des frontières et de la lutte
contre la contrebande et la criminalité organisée, des
détachements de l’ANP ont arrêté à Tlemcen 2e RM et

El Oued 4e RM, lors d’opérations distinctes, cinq narcotrafiquants en
possession de 409 kg de kif traité et deux autres contrebandiers et ont
saisi 133 quintaux de tabac, ainsi que 12 000 unités de différentes
boissons, deux véhicules et deux camions», note la même source.
Par ailleurs, des détachements combinés de l’ANP «ont arrêté
47 contrebandiers de différentes nationalités africaines à In Guezzam
6e RM et saisi huit marteaux-piqueurs, sept groupes électrogènes, deux
véhicules tout-terrain, 2 100 litres de carburant». Au niveau de la
5e RM, des éléments des Gardes-frontières «ont mis en échec 
à Souk Ahras, Tébessa et à El Tarf, des tentatives de contrebande
d’une quantité de carburant s’élevant à 25 838 litres et ont saisi
quatre véhicules».

Tlemcen et El Oued
Arrestation de 5 narcotrafiquants et saisie

de plus de 400 kg de kif 
Des détachements de l’ANP ont arrêté, lors d’opérations

distinctes, à Tlemcen et El Oued, cinq narcotrafiquants en
possession de 409 kg de kif traité et deux autres contrebandiers,
et ont saisi 133 quintaux de tabac, ainsi que 12 000 unités de
différentes boissons, a indique, hier, le ministère de la Défense
nationale (MDN) dans un communiqué.

Accidents de la route à Alger

2 personnes mortes carbonisées et 9 blessés
à Mahelma et Dar El Beïda

Biskra
Deux enfants périssent dans l’incendie d’un appartement

à Ouled Djellal

Mostaganem
Le maire de Sidi Lakhdar
relevé de ses fonctions

La wali de Mostaganem a, dans
l’après-midi de ce mardi, relevé de
ses fonctions le P/APC de la
commune du chef-lieu de daïra de
Sidi Lakhdar dans la wilaya de
Mostaganem. La décision de
suspendre le maire d’obédience
RND, est intervenue suite aux
poursuites judiciaires dont il fait
l’objet. Le wali a décidé donc de
relever le maire de ses fonctions,
en attendant les suites qui seront
réservées à ce dossier. Un autre
intérimaire sera désigné
prochainement conformément à la
réglementation en vigueur.

Deux personnes sont mortes
carbonisées et deux autres ont été
blessées dans un accident de la
route à Alger, a-t-on appris du

colonel Achour, chargé de
communication de la Protection
civile. L’accident en question a
eu lieu dans la matinée de ce

jeudi 10 Novembre sur la route
reliant Tipasa à Alger au niveau
de Mahelma suite à la collision
entre une Clio et une Mercedes
qui a pris feu, précise la même
source. Dans la même wilaya
toujours, neuf personnes ont été
blessées dans un accident de la
route survenu suite à une
collision entre un bus de
transport des voyageurs et deux
véhicules touristiques au niveau
de la RN reliant Mohammadia à
Dar El Beïda, a-t-on appris
auprès du chargé de l’information
à la direction de la Protection
civile de la wilaya d’Alger, le
lieutenant Khaled Ben

Khalfallah. L’accident s’est
produit aux environs de 15h44
suite à une collision entre un bus
de transport des voyageurs et
deux véhicules touristiques au
niveau de la RN reliant
Mohammedia et Dar El Beïda, à
proximité du projet de la Grande
Mosquée, faisant neuf blessés
(six femmes et trois hommes),
ajoute la même source.
Les services de Protection civile
de la wilaya d’Alger ont
mobilisé tous les moyens pour
la prise en charge des blessés et
leur évacuation à l’hôpital
Zemirli d’El Harrach, précise la
même source.

Deux enfants ont trouvé
la mort et deux autres
ont été sauvés des
flammes d’un incendie
déclaré dans un
appartement dans la ville
d’Ouled Djellal à 98 km
à l’ouest de Biskra, a
rapporté, hier,  les
services de la Protection
civile. Les enfants, issus
de la même famille, se
trouvaient seuls dans
l’appartement situé à la

cité des 40 logements
qui a pris feu, ce jeudi
soir, a précisé la même
source détaillant que les
victimes étaient deux
garçons, âgés de 5 ans.
Les deux blessés, des
fillettes âgées 8 et 9 ans,
ont été transférées à
l’hôpital Achour-Ziane
après les premiers soins
prodigués sur place par
les éléments de la
Protection civile. Elles

étaient en état de choc, a
encore ajouté la même
source. Les dépouilles
mortelles ont été
déposées à la morgue du
même établissement de
santé, a-t-on indique de
même source.
Une enquête a été
ouverte par les services
compétents pour
déterminer avec
exactitude les causes de
cet accident.

Trafic de corail à El Tarf
«Micha» et «loss»
arretés
Exploitant des informations fiables,
les éléments de la Police judiciaire
de la sûreté de wilaya d’El Tarf ont
épinglé, dans un premier temps, le
surnommé «Micha» à Sidi
M’barek, en possession de deux
bouteilles d’oxygène, d’une tenue
de plongée, d’un poignard et une
quantité de drogue. Le mis en
cause ne tarda pas ensuite à
dénoncer son complice qui habite à
Echatt, surnommé «loss», âgé de
25 ans. Munis d’un mandat de
perquisition, les enquêteurs ont
découvert dans des sacs en
plastique une quantité de 8 kg de
corail et d’autres bouteilles
d’oxygène. Les deux dealers et
trafiquants de corail devraient être
incessamment déférés devant la
justice. La pêche illicite du corail,
qui se limitait seulement dans le
périmètre situé entre Cap Rosa et
Segleb, s’est étendue du côté de
Sidi M’barek et El Battah.

Blida
7 narcotrafiquants
écroués à Larbaâ
Dans le cadre de la lutte
incessante menée par la
Gendarmerie nationale contre le
trafic et le commerce de drogue,
la brigade d’intervention de
Larbaâ a arrêté, au cours de
patrouilles de routine, quatre
individus âgés entre 24 et 37 ans
sur lesquels les gendarmes ont
saisi 100 g de kif traité, 120
comprimés de psychotropes de
différentes marques ainsi que la
somme de 12.000 DA provenant
du commerce illicite de drogue.
De son côté, la brigade
d’intervention de Meftah a aussi
arrêté trois repris de justice âgés
de 26 à 34 ans sur lesquels il a été
saisi différentes quantités de kif
traité et de comprimés de
psychotropes. Présentés auprès du
procureur de la République près le
tribunal de Larbaâ, les sept mis en
cause ont été placés en détention
préventive.
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Sellal rencontre aujourd’hui les walis
Objectif : répondre aux préoccupations des citoyens

Ancien moudjahid et général-major à la retraite, Hocine Benmaalam

Le fidèle compagnon du Colonel Amirouche est mort

Le Premier ministre Abdelmalek
Sellal présidera aujourd’hui au
Palais des nations (Club des Pins)
une réunion avec  les walis, au
cours de laquelle de nouvelles
orientations seront données aux
premiers responsables au niveau
local, lesquels seront désormais,
avec la nouvelle politique
économique prônée par le
gouvernement, soumis à
l’obligation de résultat à travers un
cahier des charges qui leur sera
soumis prochainement.

Cette rencontre sera axée principale-
ment sur le rôle des collectivités
locales dans la promotion de l’inves-

tissement local et de la modernisation du
service public. Plusieurs ateliers théma-
tiques débattront sur deux jours des diffé-
rents points inscrits à l’ordre du jour de cette
réunion avant de sortir avec des recomman-
dations qui seront présentées à la séance de
clôture. En vertu de cette nouvelle orienta-
tion, des consignes ont été données aux
walis pour poursuivre les réformes visant la
réhabilitation et la modernisation des ser-
vices administratifs publics et à être à
l’écoute des préoccupations du citoyen. Le
gouvernement a toujours fait de l’améliora-
tion des conditions de vie du citoyen un axe
prioritaire de son action et cela a été prouvé
par la multitude de projets lancés à travers
les différentes régions du pays en vue de
satisfaire les doléances des populations,
leurs attentes et leurs préoccupations. C’est
dans cet ordre plus précisément que des ins-
tructions fermes ont été données aux respon-
sables au niveau local afin qu’ils demeurent
constamment à l’écoute des citoyens et
œuvrent inlassablement à l’amélioration de
leur cadre de vie. Il s’agit pour l’exécutif
également de faire participer le citoyen à
tout ce qui a trait au développement de sa

collectivité locale. A ce titre, le Premier
ministre avait tenu à rappeler, lors de sa der-
nière sortie sur le terrain, les principaux axes
du programme du président de la
République, Abdelaziz Bouteflika, visant à
consolider la cohésion nationale et la stabili-
té, à valoriser les fondements de l’identité
nationale et à consacrer la démocratie parti-
cipative par l’écoute en permanence du
citoyen, le développement des canaux du
dialogue avec toutes les composantes de la
société, outre la bonne gouvernance et
l’amélioration du service public. Partant de
ce constat, le ministre de l’Intérieur et des
Collectivités locales, Noureddine Bedoui,
avait insisté récemment sur la nécessité pour
la walis de faire preuve de vigilance et d’être
toujours présents sur le terrain au service du
citoyen. Tout en soulignant l’importance de
donner la chance aux jeunes de participer au
développement local, N. Bedoui a affirmé
que les communes et les wilayas doivent
favoriser les investissements productifs
locaux loin de la bureaucratie, mettant l’ac-
cent sur la nécessaire rationalisation des
dépenses des communes et des wilayas. A ce
titre, il y a lieu de relever la nécessité d’as-
socier les jeunes, notamment les compé-

tences et les diplômés universitaire, à la réa-
lisation des projets inscrits, alors que l’Etat
a assuré qu’il ne renoncerait ni aux acquis
sociaux ni à la réalisation des programmes
de développement arrêtés, en dépit de la
conjoncture économique difficile que traver-
se le pays. De ce fait, N. Bedoui avait ins-
truit les walis à l’effet de formuler des pro-
positions concernant le développement local
de leurs   wilayas, à moyen et long terme,
lesquelles propositions seront présentées
lors de la rencontre d’aujourd’hui.
Dans ce contexte, N. Bedoui a insisté sur l’ur-
gence de rentabiliser tous les investissements

réalisés par l’Etat, tout en soulignant qu’il
était important de faire des collectivités
locales un soutien essentiel de développement
pour l’Etat et non une charge à supporter.
A ce sujet, il a réaffirmé que l’ère des dota-
tions financières centralisées pour faire face
aux dépenses de fonctionnement est «révo-
lue», appelant l’assistance à chercher des
ressources financières pour faire face aux
dépenses des collectivités.
Le président de la République, faut-il le sou-
ligner, avait, maintes fois rappelé que les
attentes sociales légitimes exprimées par les
populations, demeurent au centre des préoc-
cupations de l’Etat et seront satisfaites à tra-
vers les projets qui sont en cours de réalisa-
tion et ceux encore en voie d’être lancés et
qui concernent tous les domaines d’activi-
tés. De ce fait, les efforts de l’Etat pour ren-
forcer les infrastructures et le développe-
ment humain dans tous ses aspects seraient
insuffisants s’ils n’étaient pas accompagnés
d’une création de richesses et d’emplois à la
mesure des capacités que recèlent ces
régions et des attentes que nourrissent,
notamment les jeunes en quête d’emploi, de
valorisation de leurs connaissances et de
leurs compétences et, partant, de leur inser-
tion sociale, avait souligné le chef de l’Etat
Pour ce faire, il y a nécessité d’associer les
efforts des pouvoirs publics et de la société
civile en vue de promouvoir le développe-
ment de tous les secteurs économiques. 

T. Benslimane

L’ancien moudjahid et général-major à la retrai-
te, Hocine Benmaalam, est décédé jeudi soir, à
l’âge de 78 ans, à l’hôpital militaire de Aïn
Naâdja (Alger), des suites d’une longue mala-
die, a-t-on appris hier auprès du ministère de la
Défense national. L’enterrement du défunt
moudjahid a eu  lieu ce vendredi au cimetière
de Ben Aknoun (Alger). Né à la Kelaâ Nath
Abbas en 1939, il poursuit ses études au collè-
ge puis au lycée Albertini de Sétif, haut lieu de
la prise de conscience qui le pousse à rejoindre le
maquis, avec certains de ses camarades et comme
bon nombre de lycéens et d’étudiants algériens,
lors de la grande grève de mai 1956. Lors de ses
rencontres avec la presse, il a déclaré : «En m’en-
gageant dans l’ALN, je m’étais préparé à tout; je
n’ignorais pas que ce serait difficile : la vie au
maquis était effectivement très dure, mais je
n’ai à aucun moment et malgré mon jeune âge,
17 ans et demi, regretté de m’être engagé dans
cette voie». C’est dans son village natal qu’il
retrouve Amirouche, capitaine à l’époque, qui

lui fait part de rejoindre le commissaire poli-
tique régional auprès duquel le jeune
Benmaalem restera durant deux mois et demi. Il
sera ensuite secrétaire d’Amirouche pendant
près d’une année, Sa proximité de son chef
l’autorise à restituer  à travers un portrait qui
montre les qualités de son chef le Colonel
Amirouche autant dans sa rigueur morale et
militaire que dans sa dimension humaine. En
juin 1957, il reçoit l’ordre d’aller faire des
études au Moyen Orient. Ce n’est pas de gaieté
de cœur qu’il quitte le maquis pour une forma-
tion à l’école des officiers de réserve d’Alep,
puis à l’académie militaire de Homs et à l’aca-
démie militaire du Caire d’où il sortit en avril
1959. L’auteur raconte l’apprentissage militaire
et les rencontres avec ses camarades de promo-
tion tout en restant fin observateur de la
construction des futurs organes de l’Etat et des
enjeux de pouvoir qui ont jalonné la révolution.
De 1959 à l’indépendance, il intègre les troupes
des frontières où il est affecté à un bataillon sta-

tionné à Ghardimaou. En avril 1961, il rejoint la
Tchécoslovaquie pour un court stage d’artilleur.
Il revient en Tunisie pour être formateur de
jeunes recrues puis responsable de la première
école de cadets créée pour les enfants des refu-
giés algériens dans l’armée des frontières. Dans
son premier ouvrage, sur la lutte de Libération
nationale, Hocine Benmaâlam  raconte la vie
dans le maquis, faite de rencontres, de retrou-
vailles et parfois de conflits. Il analyse aussi les
tiraillements entre les maquisards, les poli-
tiques, les officiers déserteurs de l’armée fran-
çaise, les fameux DAF, et surtout la construc-
tion de ce qui allait devenir l’ANP.
Considéré comme l’un des intellectuels révolu-
tionnaire  de la guerre de Libération nationale,
le moudjahid Hocine Benmaâlam compte parmi
les acteurs et les témoins du Congrès de la
Soummam. Il était le compagnon et secrétaire
personnel du Colonel Amirouche, chef de la
Wilaya III historique.

Ahsène Saaid

E dito Les appareils qui tuent
Avec le grand froid qui est en train de s’installer durablement, il convient de manifester toutes les craintes sur les drames à venir en cet hiver. Passe encore
que les intempéries fassent parfois des victimes comme ce fut le cas de celles qui se sont abattues la semaine passée sur de nombreuses wilayas. Mais ce
qui est hélas le plus à craindre, ce sont les décès pas asphyxie du gaz. Parce que le marché national foisonne toujours de ces appareils «Taïwan», bas de
gamme, vendus à des prix très bas, ce qui ne manque pas d’attirer une clientèle démunie, trop heureuse de l’aubaine et qui ne sait pas qu’elle achète la
mort. Malgré les nombreuses mesures de restriction de l’importation de produits de consommation, nos ports continuent à réceptionner des containers de
ces appareillages versés dans la contrefaçon. Cela va bien sûr de ces chauffages aux diverses marques inconnues aux pièces détachées en passant par les
cosmétiques. Passe encore que des shampooings, des lotions et autres parfums soient contrefaits et le pire que ces produits puissent provoquer, c’est des
maladies dermatologiques, des chutes de cheveux. Mais quand il s’agit d’appareils de chauffage, cela devient criminel. Parce qu’attirés par les bénéfices
substantiels qu’ils peuvent faire, des barons sans scrupules importent le bas de gamme quitte à provoquer la mort de pauvres bougres qui se ruent sur leur
marchandise contrefaite. Là ce sont les pouvoirs publics qui sont directement interpellés et il est de leur devoir de renforcer de façon draconienne les
contrôles aux frontières afin d’empêcher ces machines mortelles de pénétrer le marché national. Hélas, nous sommes dans une configuration où persistent
les passe-droits, la corruption et le laxisme. A tel point que des vies humaines sont bradées pour une poignée de dinars... A-B.H.

Par
Ali-Bouacida
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Sellal en visite officielle
en Arabie saoudite les 15 et 16 novembre

Le Premier ministre, Abdelmalek Sellal, effectuera  mardi et mercredi prochains une
visite officielle en Arabie saoudite.  Cette visite s’inscrit dans le cadre de la
consolidation des relations bilatérales algéro-saoudiennes et la concertation autour des
questions d’intérêt commun, notamment la situation dans le monde arabe. Pour rappel,
Tayeb Belaïz, ministre d’Etat, conseiller à la présidence de la République, a effectué, en
avril dernier, une visite à Riyad au cours de laquelle il avait remis un message du
président de la République, Abdelaziz Bouteflika, au Serviteur des deux Lieux Saints de
l’Islam, le roi d’Arabie saoudite, Salmane Ibn Abdelaziz.
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Dans une interview accordée à «Asharq Al Awsat»
Sellal : «L’Algérie maintient des indicateurs

économiques stables en dépit de la crise pétrolière»

Réunion du 30 Novembre prochain à Vienne
La stabilisation des marchés, le défi des pays membres de l’OPEP

Le Premier ministre,
Abdelmalek Sellal, a
affirmé que l’Algérie
maintenait des
indicateurs
économiques stables
en dépit de la crise
de la baisse des cours
de pétrole sur le
marché mondial.

«E n dépit d’un violent
choc pétrolier qui a
réduit ses ressources de

plus de la moitié, l’Algérie main-
tient des indicateurs économiques
stables et réalise une croissance
annuelle de l’ordre de 4% grâce à
plus de 25 000 nouveaux projets
lancés au cours des trois dernières
années», a indiqué A. Sellal dans
un entretien au quotidien Asharq
Al Awsat. Le Premier ministre a
expliqué  que l’Algérie continuait
de hisser le niveau des crédits à
l’économie (une hausse annuelle
moyenne de 10%) ajoutant que
cette démarche avait permis de
résorber le taux de chômage,
notamment parmi les jeunes, à
9,9%. A. Sellal d’ajouter qu’un
nouveau cadre budgétaire a été mis
en place dans le sillage du nouveau
modèle économique lancé par le
gouvernement afin de préserver les
équilibres macro-économiques et
lancer des réformes pour adapter
nos procédés de gouvernance éco-
nomique aux standards internatio-
naux en termes d’efficacité et de
rationalisation. «Les premiers
résultats de ces mesures sont
encourageants, mais nous avons
encore beaucoup à faire», a-t-il
soutenu soulignant que l’économie
nationale était près d’atteindre

l’autosuffisance et de diriger vers
l ’expor ta t ion  dans  cer ta ins
domaines tels le ciment, les maté-
riaux de construction et les indus-
tries pharmaceutiques. Il a fait
savoir à cet égard que la valeur des
exportations de produits agricoles
dépassait 800 millions de dollars
annuellement. Il a rappelé que 2,8
millions de logements sociaux ont
été réalisés au profit des catégories
démunies entre 1999 et 2015
annonçant la distribution avant la
fin de l’année en cours de 350 000
unités. Il a également fait état de la
réalisation en cours de 1,2 million
d e  n o u v e a u x  l o g e m e n t s .
Concernant  des partenariats éco-
nomiques, A. Sellal a évoqué
d’importants succès réalisés dans
le domaine de la construction
automobile, la sidérurgie, les
technologies de l’Information et
de la communication, les indus-
tries agro-alimentaires et chi-
miques et les énergies conven-
tionnelles et renouvelables.  

«L’expérience algérienne
dans la lutte antiterroriste,

un exemple à suivre»
et une «référence»

Le Premier ministre, Abdelmalek
Sellal, a affirmé que l’expérience
algérienne dans la lutte antiterro-
riste «est un exemple et une réfé-
rence» de l’avis même des institu-
tions des Nations unies et des
centres de recherches et d’études
spécialisées dans ce domaine.
Dans un entretien au quotidien
panarabe Asharq Al Awsat «paru
dans son  édition d’hier, A. Sellal a
précisé que «la lutte antiterroriste
en Algérie menée sur le terrain et
sur les fronts populaire, politique
et intellectuel est une référence,
selon les institutions des Nations
unies et des centres de recherches
et d’études spécialisées dans ce

domaine». Il a ajouté que
«l’Algérie est désormais sollici-
tée pour son expérience en matiè-
re de lutte antiterroriste par les
gouvernements et Exécutifs de
nombreux pays». A. Sellal a rap-
pelé dans ce sens que «la réconci-
liation nationale pour laquelle a
plaidé le président de la
République et dont il a convaincu
le peuple algérien, a permis en un
temps record de panser les bles-
sures profondes et douloureuses
d’une décennie sanglante et de
consacrer dans notre conscience
collective les valeurs du vivre-
ensemble, de tolérance et de rejet
de la violence verbale et phy-
sique».  «Et pour preuve, a-t-il
soutenu, le nombre d’Algériens
qui rejoignent les groupes armés
dans les différents foyers de ten-
sion est le moins important dans
les pays musulmans et même
européens», soulignant que le ter-
rorisme «est un phénomène inter-
national dangereux que nous
devons combattre et ne pas juste
en parler».

«L’Algérie soutient le
processus de négociations
entre le Maroc et le Front

Polisario»
L’Algérie a réaffirmé par le biais de
son Premier ministre, Abdelmalek
Sellal son soutien au processus de
négociations entre le Maroc et le
Front Polisario en vue de trouver une
solution définitive au conflit du
Sahara Occidental, qui garantit au
peuple sahraoui son droit à
l’autodétermination. Sellal a indiqué
que «le dossier de la question du
Sahara Occidental est entre les mains
de l’ONU et fait l’objet actuellement
d’un processus politique de négocia-
tions entre le royaume marocain et la
République arabe sahraouie démo-
cratique, sur la base du principe du

droit à l’autodétermination». Il a pré-
cisé que l’Algérie «soutient ce pro-
cessus et espère une fin rapide des
négociations et un règlement définitif
et juste du conflit». Concernant la
fermeture des frontières communes
avec le Maroc et la possibilité de
construire des relations normales
avec ce pays «loin du conflit du
Sahara Occidental», A. Sellal a souli-
gné que «le Maroc est un pays voisin
et frère. Il y a entre nous des points
de désaccord en suspens autour des-
quels les vues divergent». «La fer-
meture des frontières terrestres est
intervenue en réponse à la décision
unilatérale des autorités marocaines
d’imposer un visa d’entrée aux res-

sortissants algériens», a précisé A.
Sellal ajoutant que les relations inter-
nationales «sont régies par les prin-
cipes de convenances et de bon voi-
sinage». Il a affirmé à ce propos que
l’Algérie «penche pour une approche
globale où les questions sont traitées
à travers un dialogue direct»,
d’autant qu’il s’agit, a-t-il dit, «de
questions précises que notre pays
est entièrement disposé à régler
sérieusement et pacifiquement afin
que les pays puissent se consacrer
à l’objectif suprême, celui de
l’édification de l’Union du
Maghreb arabe à laquelle aspirent
nos peuples».

Ali B. / Ag.

D’après des analystes de la scène des mar-
chés du pétrole, la surabondance des
quantités mises sur le marché est revenue
au centre des préoccupations des investis-
seurs, reléguant ainsi au second plan les
résultats des élections américaines qui ont
porté, mardi dernier, David Trump à la

tête des Etats-Unis. «Nous sommes sortis
de la volatilité induite par l’élection de
Donald Trump», a affirmé Bart Melek de
la banque d’investissement TD Securities,
en ajoutant que les opérateurs sont tou-
jours inquiets d’une «possible absence»
de consensus de l’Organisation des pays

exportateurs de pétrole sur une réduction
de la production. En effet, l’accord «histo-
rique» d’Alger, qui a sanctionné la
réunion informelle de l’OPEP, a commen-
cé quelque peu à «battre de l’aile» moins
de trois semaines après sa rédaction dans
le communiqué final. La réunion avait
plafonné à 32,5 millions de barils par jour,
retirant sur le marché plus 700 000 b/j. Le
challenge de l’Algérie d’établir un accord
au sein du cartel de l’OPEP, après deux
ans de dégringolade continue du prix du
baril, a été réussi, suite à des négociations
serrées qui ont pu rapprocher, momenta-
nément, les positons saoudienne et ira-
nienne. La réunion d’Alger a fixé un autre
rendez-vous, le 30 Novembre à Vienne,
afin de réduire la production des membres
de l’OPEP. Auparavant, une attribution de
quotas de production par pays est censée
être effectuée. En outre, la commission
spéciale créée à cet effet, présidée par
l’Algérie, est également chargée
d’intervenir à tout moment pour retirer ou
augmenter la production de pétrole, selon
les besoins et les tendances des prix du
moment. Cependant, dans l’intervalle de
temps entre la réunion de fin septembre
dernier et la prochaine réunion du 30

Novembre, les quantités produites par les
pays membres de l’OPEP ne semblent pas
être maîtrisées ou complètement connues.
Deux chiffres, éloignés l’un de l’autre,
sont annoncés régulièrement ces derniers
jours en matière de production journaliè-
re: 30,4 millions de barils et 34,5 millions
de barils. L’Agence Internationale de
l’Énergie (AIE) considère, de son côté,
que, en l’absence de la réduction de la
production, le marché restera excédentai-
re tout au long de l’année 2017, estimant
en outre, que, les producteurs - OPEP et
non-OPEP - «ont ouvert à fond les robi-
nets en octobre». Ainsi, l’offre mondiale
de pétrole a, selon l’AIE, augmenté de
800 000 barils par jour. S’agissant spécia-
lement des pays membres de l’OPEP, le
défi actuel pour la stabilisation des
marchés s’avère être la nouvelle base, sup-
posée transparente et raisonnable, sur
laquelle devraient être calculés les quotas
de production des pays concernés et les
mécanismes de contrôle y afférents. 
Car, jusqu’à présent, les capacités de pro-
duction et, parfois même, la production
réelle des pays de l’OPEP, sont entachées
de doute.

A-N.M.
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ANP
Gaïd Salah : «Le terrorisme fera partie

bientôt du passé»
«L’Armée nationale populaire est sur le point de «venir à bout définitivement» du terrorisme», a affirmé, jeudi à Béchar,

le général de corps d’armée, Ahmed Gaïd Salah, vice-ministre de la Défense nationale, chef d’état-major de l’ANP.

«N ous sommes au sein
de l’ANP, digne
héritière de l’Armée

de libération nationale, sur le
point de relever le défi et de venir
à bout définitivement du
terrorisme, pour que sa place ne
soit qu’aux oubliettes de
l’histoire», a indiqué A.G. Gaïd
Salah au deuxième jour de sa
visite de travail et d’inspection à
la 3e Région militaire à Béchar.
L’ANP œuvrera, également, sous
les orientations du président de la
République, «à remporter l’enjeu
de parachèvement de l’édification
d’une armée nationale forte,
moderne et dissuasive, dont
l’épine dorsale n’est que sa
ressource humaine consciente de
sa dimension historique et
nationale, qui opte pour la science
et le savoir comme procédé, le
travail laborieux et fructueux
comme moyen et la sauvegarde
de l’Algérie comme objectif et
finalité», a-t-il ajouté. «Chaque
étape traversée par l’ANP, digne
héritière de l’ALN dans divers
domaines, grâce à Allah le Tout-
Puissant, n’aurait pu être
parachevée avec de tel ressort et
distinction, sans efforts soutenus
et persévérés, ni planification, ni
réflexion perspicace et
prévoyante, sans persévérance à
la réussite, ni suivi permanent sur
le terrain, sans dévouement et
consécration de l’intérêt suprême
de la patrie au-devant de toute
considération», a-t-il affirmé.
Gaïd Salah et après avoir rappelé
les grandes étapes parcourues sur
le chemin du développement et
de la modernisation, a mis
l’accent sur «la ferme
détermination du Haut
Commandement de l’ANP à
extirper le fléau du terrorisme de
notre pays pour s’occuper de
l’édification d’une armée forte et
moderne, dont l’épine dorsale
n’est que sa ressource humaine
qualifiée et compétente». Le
général de corps d’armée a
assisté, au siège de
commandement du secteur
opérationnel centre de Bordj
Akid-Lotfi, à un exposé présenté
par le commandant dudit secteur,
pour tenir ensuite une rencontre
avec ses cadres et personnels, où
il a prononcé une allocution à
l’ensemble des éléments de la
Région, à travers laquelle, il les a
exhortés à suivre l’exemple de la
génération de Novembre «qui a
érigé l’épopée de notre Glorieuse
Révolution de Libération» et à 
«s’exceller dans
l’accomplissement de leurs
missions pour la sauvegarde de la
sécurité et la stabilité de
l’Algérie». «A vrai dire, telles
sont les valeurs historiques et
révolutionnaires que je ne me
fatigue jamais de les évoquer
devant vous et devant tous les
personnels militaires», a-t-il dit.
«Je ne vais point cesser de vous
exhorter à les ancrer dans la
mémoire et les imprégner dans

les esprits, car c’est avec ces
valeurs que la détermination des
moudjahidine fut plus forte et
plus véhémente pendant notre
Glorieuse Révolution de
Libération», a-t-il poursuivi.
«C’est de ces valeurs que puisent
aujourd’hui les générations de
l’indépendance, dont les
personnels de l’ANP, digne
héritière de l’ALN, tous les
facteurs de la force motrice qui
encourage à consentir davantage
d’efforts pour l’Algérie», a-t-il
dit, indiquant que «tel est le
secret de la force des Algériens
dévoués, à jamais, corps et âme
au service de leur noble patrie
contre toute éventuelle
conspiration». Au cours de sa
visite, Gaïd Salah a procédé à
l’inauguration et à la baptisation
de quelques structures et posé la
première pierre pour d’autres, et
ce, avant qu’il ne procède à
l’inspection d’un ensemble
d’unités relevant du secteur
opérationnel Centre de Bordj
Akid-Lotfi. Au niveau de la
garnison de Béchar et en
compagnie du général-major,
Saïd Chengriha, commandant de
la 3e RM , le général de corps
d’armée a inauguré une caserne
dédiée à l’une des unités de
défense aérienne du territoire,
baptisée à l’occasion du nom du
chahid  Zitouni Mohamed, et ce,
en présence de la veuve du
chahid et des membres de sa
famille, avant de leur rendre
hommage en guise de
reconnaissance aux grands
sacrifices du chahid et de tous les
martyrs de la Glorieuse
Révolution de Libération. Par la
suite, le général de corps
d’armée, a posé la première pierre
d’un «très important» édifice
médical en l’occurrence, l’hôpital
militaire régional universitaire,
dont la capacité d’accueil s’élève
à 342 lits et devant assurer les
soins médicaux aux personnels de
la Région et à leurs familles dans
toutes les spécialités.

L’Algérie fait face à des
trafics majeurs qui

passent principalement
par l’Ouest du pays

Un système de surveillance
électronique devrait protéger la
frontière avec le Maroc contre les
réseaux criminels selon le
ministère de la Justice. L’ANP
multiplie les opérations
d’interception d’importantes
quantités de drogue aux
frontières-ouest du pays et la
découverte d’importants arsenaux
militaires. Aussi, il n’y a plus une
semaine qui passe sans une
nouvelle opération de l’ANP. A
l’origine de ces succès, le
renforcement de la surveillance
des milliers de kilomètres des
frontières grâce à des moyens
modernes. A l’ouest, les autorités

algériennes qui avaient déjà
creusé des tranchées de 6 mètres
de large, et un mur de fer de 3
mètres de haut, souhaitent
désormais renforcer leur
dispositif de surveillance
électronique afin de pouvoir
contrôler de près les opérations
de lutte contre les différents
réseaux de criminels qui
s’activeraient à proximité de leurs
frontières. Selon le ministère de
la Défense nationale, l’Algérie
fait face à des trafics majeurs qui
passent principalement par
l’Ouest du pays. Au premier
semestre 2016, 69 tonnes de
résine de cannabis ont été saisies
dont les trois quart dans cette
région. Sur la même période, les
autorités affirment avoir réalisé la
plus grosse saisie d’armes lourdes
de leur histoire dans le sud-ouest
du pays. La frontière sud-ouest
que l’Algérie partage avec le
Maroc  longue de plus de 3 000
kilomètres –est «en butte aux
activités des narco-terroristes qui
s’adonnent à de multiples
activités illégales portant atteinte
à la sécurité du pays et à
l’économie nationale», a déclaré
un responsable du ministère de la
Justice algérien. Pour ce
responsable, les narcotrafiquants,
les contrebandiers, et les
trafiquants d’armes actifs dans les
pays limitrophes, travaillent main
dans la main. Pour lutter contre
eux, il a expliqué que la
coordination de leurs efforts
devait concerner l’ensemble des
mécanismes de prévention et de
lutte «contre les différentes
formes de criminalité qui
sévissent à travers les frontières
terrestres, maritimes et aériennes
de l’Algérie». Les autorités ont
ainsi décidé d’investir «des
moyens adéquats tant mobiles
que fixes, des patrouilles et autres
brigades mixtes, des caméras
infrarouges, des radars mobiles,
des moyens aériens, notamment
des drones, ainsi que des
procédés de surveillance par
satellites pour la sécurisation et le
contrôle des vastes frontières de
l’Algérie».

Le vice-ministre
inspecte des unités du
secteur opérationnel

Sud Tindouf au niveau
de la 3e Région militaire

Au troisième jour de sa visite à la 3e

Région militaire, le général de corps
d’armée, Ahmed Gaïd Salah, vice-
ministre de la Défense nationale,
chef d’état-major de l’Armée
nationale populaire, a supervisé et
inspecté des unités du secteur
opérationnel Sud Tindouf où il a
tenu des rencontres avec les cadres
et les personnels du secteur.  Au
siège du commandement du secteur,
le général de corps d’armée, en
compagnie du général-major, Saïd
Chengriha, commandant de la 3e

Région militaire, et en présence de
l’état-major et les cadres du secteur,
a suivi un exposé sur la préparation
au combat et la disponibilité
opérationnelle des unités relevant
du secteur de compétence. Au siège
du commandement de la zone de
défense aérienne, Gaïd Salah s’est
réuni avec les personnels des
différentes unités où il a prononcé
une allocution d’orientation, à
travers laquelle il a rappelé «les
grands efforts fournis dans plusieurs
domaines pour promouvoir le volet
opérationnel et tactique du corps de
bataille de l’ANP.   «Pour faire face
et mettre en échec toute forme de
menaces, nous avons au sein de
l’Armée nationale populaire, durant
les années écoulées, guidés par les
orientations de Son Excellence
Monsieur le Président de la
République, chef suprême des
Forces armées, ministre de la
Défense nationale, a consenti de
grands efforts dans divers
domaines, que ce soit en matière de
formation et de préparation, ou en
matière d’équipements et
d’infrastructures», a-t-il indiqué.
«Nous avons garanti tous les
facteurs de développement et de
modernisation nécessaires pour la
promotion du volet opérationnel et
tactique du corps de bataille de
l’Armée nationale populaire», a-t-il
souligné. Le général de corps
d’armée a affirmé que «le parcours
de développement de l’ANP est

l’un des résultats de la démarche
permanente de la bonne
exploitation des moyens
disponibles», assurant que «la
réussite du processus de
développement de nos Forces
armées, Dieu merci, est un fruit
mérité de notre détermination à
emprunter la démarche
d’exploitation de tous les moyens
humains, matériels et
d’infrastructures disponibles, en
ambitionnant toujours l’emploi
rationnel de toutes les
connaissances scientifiques et
technologiques acquises». En outre,
«toutes les composantes de notre
armée doivent s’imprégner d’une
particularité pratique,
professionnelle, homogène et
cohérente où l’on prend en
considération l’emploi de toutes
caractéristiques du terrain au profit
de la mise en œuvre des objectifs
tactiques et professionnels, voire
stratégiques tracés». A cet effet,
«j’ai toujours exhorté les personnels
militaires, les responsables et les
subordonnés, à travers toutes les
Régions militaires, de se conformer
impérativement aux spécificités et
contraintes de la région où ils
travaillent, et aux exigences de
l’accomplissement approprié de
leurs missions», a poursuivi Gaïd
Salah. Par la même occasion, le
général de corps d’armée a écouté
les interventions des éléments et
leurs préoccupations qui ont toutes
convergé vers leur «immuable et
éternel dévouement à l’ANP et à
l’Algérie et leur total engagement
au sacrifice pour sa sécurité et sa
stabilité».  Au siège du
commandement de la 48e Brigade
d’infanterie, Gaïd Salah a présidé la
cérémonie de baptisation du siège
de cette grande unité, au nom du
chahid de la glorieuse Révolution
de libération, Mohamed Blila, avant
d’honorer la famille de ce martyr en
guise de reconnaissance aux grands
sacrifices de tous les martyrs de la
glorieuse Révolution du 1er
Novembre. La visite du général de
corps d’armée à la 3e Région
militaire se poursuit par la
supervision  de l’exécution d’un
exercice de tir réel. 

Moussa O. / Ag.
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Réforme du secteur de l’éducation

Quel diagnostic ?
La ministre de l’Education

nationale, Nouria Benghebrit,
a réitéré cette semaine, la
volonté de son département à
promouvoir l’école algérienne
et d’assurer un climat
favorable à l’épanouissement
de l’élève.

P résidant une rencontre avec les cadres
du secteur à l’issue d’une visite,
lundi, dans la wilaya de Ouargla,

Nouria Benghebrit a saisi l’occasion pour
faire le diagnostic de son secteur. Elle n’a
cessé de rappeler les décisions prises par son
département en vue de faire de l’école algé-
rienne, une école de qualité. Il s’agit entre
autres, du plan d’action ministériel en sup-
plément à la loi d’orientation relative à
l’éducation nationale et le programme du
gouvernement. Pour cette année, la priorité a
été accordée, dans ce processus, à la dimen-
sion pédagogique et l’application des recom-
mandations des conférences d’évaluation de
la réforme. Citons en ce sens la première
action entreprise, qui n’est autre que la réfor-
me du baccalauréat avec la réduction des jours
d’examen. Un atelier national consacré à
l’initiative a été organisé au mois de juillet
dernier. A l’issue de ce conclave, il a été déci-
dé que l’épreuve se déroulera en trois jours
au lieu de cinq, avec deux matières par jour.
Pour ce qui est des modalités, la ministre
avait expliqué que l’action pourra se tradui-
re soit par «des épreuves par anticipation ou

la diminution du volume horaire des exa-
mens». La violence en milieu scolaire et la
déperdition sont deux phénomènes lesquels
le ministère prévoit de lutter. Pour ce faire,
un plan de priorité avait été établi ainsi que
l’installation d’une commission composée
de représentants de son ministère, des syndi-
cats du secteur et des parents d’élèves,
devant faire des propositions pour lutter
contre les deux phénomènes. S’agissant du
cas de désertion  des classes par les élèves
du bac, de dures sanctions ont été décidées.
Ces dernières pouvant aller au bout de trois
mises en demeure, à la «radiation de
l’élève». Aussi, l’élève concerné devra pas-
ser l’épreuve du baccalauréat et de surcroît
refaire l’année. Outre cela, il importe de rap-
peler que le ministère prévoit l’installation
de l’Observatoire national de l’éducation et

de la formation. Ce dernier aura pour mission
d’observer le fonctionnement du système
national d’enseignement dans toutes ses
composantes, d’analyser les facteurs déter-
minants les situations d’enseignement et
d’apprentissage, l’évaluation et la qualité
des prestations pédagogiques ainsi que les
performances des enseignants et des appre-
nants. Il aura aussi pour tâche, l’émission des
propositions et de mesures correctives inscrites
dans le cadre de la loi d’orientation scolaire.

Mettre fin au litige
avec les syndicats

Si l’on vient de citer l’effort du ministère de
l’Education nationale, l’application du plan
d’action nécessite tout autant, la mobilisa-
tion de tous les acteurs. En ce sens, nous

pointons du doigt les syndicats de
l’éducation. Comme indiqué par la ministre,
le secteur connaît actuellement une «stabili-
té» obtenue grâce aux efforts intenses dans
le cadre de la concertation continue avec les
partenaires sociaux couronnée par la signa-
ture de la charte de déontologie du secteur
par neuf syndicats. Malgré cette situation de
calme, la ministre a tenu à réitérer son appel
à l’adresse des syndicats. Ces derniers ont
été sommés, avant-hier, à «reconsidérer»
leur méthode, qu’est le recours à la grève,
pour exposer leurs préoccupations. Ces
revendications ne relèvent, selon la ministre,
dans leur majorité, pas des «prérogatives du
secteur». Cet apaisement devra selon la
ministre, «améliorer le climat scolaire et la
pratique pédagogique», en tenant compte de
l’intérêt de l’élève, pour peu que l’appel soit
entendu. Les syndicats du secteur ont donné
à la ministre du fil à retorde. Depuis
l’apparition du litige avec ces derniers, la
ministre n’a cessé de rappeler que le dia-
logue reste le seul moyen pour la résolution
des problèmes. C’est dans cette optique que
des réunions regroupant les deux parties ont
été tenues au courant de l’année et celle
d’avant. En majorité, ces réunions ont connu
des fins positives. D’autres se sont soldées par
des échecs cuisants. Cette situation laisse
place à un climat de plus en plus tendu entre
les deux parties. Une réunion annoncée au
mois d’octobre dernier a été d’ailleurs boy-
cottée par les syndicats.  Leur explication, la
rencontre était inutile car ne plaidant pas
pour leur cause. Ce refus annonce ainsi le
début d’un nouveau litige.

Amel Driss

Distinction
Les ingénieurs réalisateurs des trois satellites algériens

mis en orbite terrestre honorés à Oran

Communauté nationale à l’étranger
Les CIN biométriques pourront être demandées sur Internet

à compter du 15 novembre

Les ingénieurs et chercheurs ayant
contribué à la réalisation de trois
satellites algériens, lancés le 26 sep-
tembre dernier, ont été honorés
jeudi lors d’une cérémonie présidée
par la ministre de la Poste et des
TIC, Houda Imene Feraoun, au
Centre de développement des satel-
lites (CDS) d’Oran. A cette occa-
sion,  Feraoun a lu un message du
Premier ministre, Abdelmalek
Sellal dans lequel il a adressé ses
sincères félicitations aux ingénieurs
et experts de l’Agence spatiale algé-
rienne, ses cadres et responsables
pour la réalisation des projets de
satellites, saluant leur compétence

en matière de technologie spatiale et
leur maiîtrise des différentes appli-
cations au service du développe-
ment durable et pour renforcer la
souveraineté nationale. «Les hautes
autorités de l’Etat, à leur tête le prési-
dent de la République, Abdelaziz
Bouteflika, accordent une attention
particulière et un suivi permanent
aux activités de l’ASAL dans le
domaine de la promotion des tech-
nologies spatiales, leur développe-
ment et leur utilisation à des fins
pacifiques», a encore souligné 
A. Sellal, dans son message, tout
en exprimant les encouragements
aux compétences nationales qui

veillent à la mise en oeuvre et à la
réussite du programme. De son
côté, Mme Feraoun a félicité les
ingénieurs qui ont contribué à cette
réalisation, saluant leurs efforts pour
le transfert des technologies relevant
d ‘un secteur très protégé et difficile
d ‘accès, comme celui du spatial. La
ministre a rendu hommage à cette
jeune génération de chercheurs qui,
a-t-elle souligné, ont préféré remplir
leur devoir dans leur pays plutôt que
d ‘aller travailler dans des centres de
recherche étrangers. Elle a également
annoncé que le premier satellite algé-
rien dédié aux télécommunications,
Alcom 1, sera lancé en juin 2017. Ce

dernier permettra de couvrir les
besoins du pays en matière de télé-
diffusion et parachèvera la «souve-
raineté de l’Algérie dans le domaine
des télécommunications», a-t-elle
dit.  Au cours de cette cérémonie, ont
été honorés les cinq chefs de projets
qui ont réalisé trois satellites algé-
riens Alsat-1B, Alsat-2B et Alsat-N1,
lancés, le 26 septembre dernier, par
un lanceur indien depuis le site de
Sriharikota, au sud de l’Inde.
Les trois satellites ont pris, à ce
jour, des centaines de milliers de
photographies de moyenne et
haute définitions.

Lehouari K.

Les membres de la communauté nationale
vivant à l’étranger pourront demander sur
Internet leur carte d’identité nationale bio-
métrique à compter du 15 novembre, a
annoncé jeudi à Paris le ministre de
l’Intérieur et des Collectivités locales,
Noureddine Bedoui. «Je voudrais profiter de
cette occasion pour annoncer qu’à compter
du 15 novembre prochain, nos concitoyens
pourront, de n’importe quel consulat,
s’inscrire à travers Internet pour demander
la carte d’identité nationale biométrique», a-
t-il déclaré lors de sa visite du nouveau siège
consulat de Créteil, inauguré en mai dernier. 

Vous avez déjà votre passeport
biométrique ? Aucun document,

ni frais pour l’obtention
de votre CIN

Il a expliqué que les membres de la commu-
nauté nationale à l’étranger, ayant déjà obtenu
un passeport biométrique, n’auront aucun
dossier à fournir ni à payer quoi que ce soit.
«Nous avons un système fiable et très léger
qui nous permet de réaliser des documents
sécurisés (passeports, CIN biométriques) en
l’espace d’une dizaine de jours maximale», a-
t-il indiqué, signalant que l’administration a
mis en place un dispositif pour que la CIN

biométrique «soit au même niveau
d’efficacité dans l’établissement des docu-
ments sécurisés». Au cours de sa visite au
consulat de Créteil, le ministre a tenu à féli-
citer le personnel consulaire pour les efforts
fournis dans la reconversion des passeports
en passeports biométriques et le personnel
du centre d’El Hamiz (Alger) pour «avoir
rendu efficace», a-t-il dit, la délivrance des
passeports biométriques en 10 jours au pro-
fit des membres de la communauté nationa-
le. Il a insisté, par ailleurs, auprès des res-
ponsables du consulat, pour qu’ils densifient
leurs efforts en direction des personnes qui
ne sont pas encore venues récupérer leurs

passeports. Après cette visite, le ministre
s’est réuni, à huit clos au siège du consulat
de Créteil, avec les chefs de postes consu-
laires en France afin d’évaluer les efforts
fournis dans l’opération des passeports bio-
métriques. Le ministre de l’Intérieur et des
Collectivités locales a achevé  jeudi soir sa
visite de travail de deux jours en France, à
l’invitation de son homologue français,
Bernard Cazeneuve.
Le ministre était accompagné du directeur
général de la Sûreté nationale, le général-
major Abdelghani Hamel et du wali d’Alger,
Abdelkader Zoukh.

H.H.

Ph : Slimane Lotfi ©
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Abdeslam Chelghoum formel à propos du lait :

«S’il y a pénurie, elle ne peut être
qu’organisée»

Le ministre de
l’Agriculture, du
Développement rural et de
la Pêche, Abdesselam
Chelghoum, a réfuté, ce
jeudi à Aïn Defla, la thèse
de l’existence d’une pénurie
de lait, affirmant que dans
le cas où il s’avère que
cette pénurie existe, celle-ci
ne pourrait qu’être
«organisée».

«J e suis formel : dans les condi-
tions actuelles, il ne peut pas y
avoir de pénurie de lait et si

celle-ci venait à se manifester, cela voudra
dire qu’elle est organisée», a soutenu  A.
Chelghoum, qui animait un point de pres-
se à la fin de la visite de travail dans la
wilaya d’Aïn Defla. Le ministre a affirmé
que la quantité qui est aujourd’hui attri-
buée aux laiteries en matière de poudre de
lait suffit «largement» pour couvrir les
besoins de la population en sachets de lait,
observant que la survenue d’une pénurie
ne pourra qu’attester que le produit attri-
bué n’a pas été utilisé à la fin à laquelle il
était destinée initialement. «Les informa-
tions dont je dispose attestent que
l’organisme chargé d’attribuer des quotas
de poudre de lait aux laiteries, fussent
elles publiques ou privées, ont pêché par
une exagération dans l’utilisation de ce
produit par rapport à la consommation de
la population», a-t-il précisé. Il a fait
remarquer que le ministère n’a fait que
rationnaliser les attributions et procédé à
la redistribution de la poudre de lait en
fonction de paramètres rigoureusement
définis, affirmant que son département ne
restera pas les bras croisés dans le cas où
la preuve d’une manœuvre venait à être
démontrée. Selon le ministre, il est anor-
mal que des parties profitent d’une situa-

tion pour se remplir les poches au détri-
ment des citoyens, a-t-il martelé, rappe-
lant que le sachet de lait est subventionné.
Interrogé sur la production de la pomme
de terre, il a fait état de la nécessité pour
les professionnels de cette filière de
s’organiser pour la protéger contre les
spéculateurs, faisant état de «très bons
résultats» obtenus lors des dernières
années par cette filière. Selon Abdeslam
Chelghoum, la peur de certains agricul-
teurs à voir les prix de la pomme de terre
«s’effondrer» ne peut que les inciter à
orienter l’excédent de leur production
vers la transformation et l’exportation,
faisant dans ce cadre état de nombreux
opérateurs économiques versés dans ces
créneaux.

«Il y a anguille sous roche»,
selon l’Onil

La perturbation de la distribution du lait
en sachet n’est pas due à une réduction
des quotas de poudre de lait, mais a été
provoquée par certaines laiteries suite à
une enquête ayant constaté des irrégulari-
tés, a indiqué le directeur général de
l’Onil, Fathi Messar. La distribution du
lait pasteurisé conditionné en sachet
vendu au prix administré de 25 DA / litre
connaît depuis quelques jours une pertur-
bation aux niveaux des épiceries, notam-
ment à Alger, que les commerçants attri-
buent à une diminution des quotas de
poudre des laiteries. «Il n’ y a pas eu de
réduction de quotas, mais de réajuste-
ment», affirme F. Messar citant le cas de
la capitale où l’Office national interpro-
fessionnel de lait (ONIL) avait opéré une
réduction d’à peine 6%. Ce qui est insi-
gnifiant, selon lui, par rapport aux 2 220
tonnes distribuées mensuellement à tra-
vers les laiteries de la wilaya d’Alger.
«Cette légère réduction ne peut pas créer
une telle perturbation. C’est plutôt de la
provocation», soutient F. Messar qui pré-
cise que ce ne sont pas toutes les laiteries
qui sont concernées par cette ponction
opérée suite aux résultats de l’enquête
menée par une commission intersectoriel-
le pour vérifier l’utilisation et la traçabili-

té de la poudre de lait subventionnée par
l’Etat et vendue aux transformateurs pour
produire du lait en sachet. «Certains pro-
ducteurs essayent de mettre la pression
pour que nous revenions sur nos déci-
sions», estime-t-il. «Il y a des intérêts qui
ont été touchés par cette enquête, ce qui a
provoqué cette perturbation», affirme F.
Messar en assurant que les quantités pro-
duites quotidiennement suffisent large-
ment pour couvrir la demande, sachant
que l’office dispose également d’un stock
de poudre de lait lui permettant de couvrir
la demande jusqu’en juin 2017. La com-
mission intersectorielle, composée de
représentants de l’ONIL, des directions de
la concurrence et prix du secteur du com-
merce (DCP) et ceux des services agri-
coles au niveau des wilayas (DSA), a été
installée en été dernier sur instruction du
Premier ministre. L’enquête a touché plus
de 100 laiteries privées et publiques et a
révélé «beaucoup d’irrégularités» dans
l’utilisation de la matière première sub-
ventionnée destinée à la production du
LPC, selon le même responsable. Parmi
les infractions constatées, ce responsable
cite la fraude dans la quantité de poudre

utilisée pour la production d’un litre de
lait en sachet, qui est inférieure aux
normes exigées. Selon les normes, 103
grammes de poudre de lait sont néces-
saires pour un litre de lait, alors que cer-
tains transformateurs utilisent beaucoup
moins que ça, révèle-t-il. Ainsi, ces trans-
formateurs indélicats sont soupçonnés
d’utiliser la différence dégagée de cette
poudre de lait subventionnée pour la pro-
duction de produits dérivés  (petit-lait, lait
caillé…) puisque ces transformateurs ne
mentionnent pas sur l’emballage, l’origine
de la matière première utilisée. Sur les
190 laiteries opérant sur le marché, l’Onil
est lié à travers des contrats à une centai-
ne de transformateurs dont 15 unités
publiques qu’il approvisionne en poudre
de lait subventionnée destinée unique-
ment à la production du lait en sachet. Le
kilogramme de poudre est cédé par cet
office à 157 DA alors qu’il est acheté sur
le marché international à plus de 300
DA/kg. Le montant de la subvention de
lait a coûté à l’Etat 32 milliards de dinars
en 2015 contre 47 milliards de dinars en
2014, selon F. Messar.

Asma H.

Le ministre du
Travail, de l’Emploi
et de la Sécurité
sociale, Mohamed El
Ghazi, a indiqué à
Alger que le budget
de fonctionnement du
secteur pour 2017
avait baissé de
33,13% par rapport à
2016. Le budget de
fonctionnement du
secteur a baissé de
33,13%, soit un recul
de plus de 75
milliards de dinars,
par rapport à 2016, a
précisé le ministre
dans un exposé,
devant la commission
des finances et du
budget de

l’Assemblée
populaire nationale
(APN), sur le budget
du secteur dans le
cadre de l’examen du
projet de loi de
finances 2017. Dans
le projet de budget de
l’Etat pour 2017, les
crédits alloués au
secteur au titre de la
loi de finances 2017
s’élèvent à 151
milliards de dinars
contre 226 milliards
de dinars en 2016.
Répondant aux
préoccupations des
membres de la
commission au sujet
du projet de loi,
notamment en ce qui

concerne la
déclaration des
travailleurs auprès
des caisses de la
Sécurité sociale, le
ministre a rappelé
qu’entre 15 000 et 
16 000 travailleurs
informels avaient été
déclarés auprès des
caisses de la Sécurité
sociale.
El Ghazi a, par
ailleurs, souligné que
l’Inspection du
travail procédera en
2017 au contrôle des
entreprises publiques
et privées pour veiller
à la bonne
application du code
du travail.

Crédit à la consommation
Signature prochaine
d’une convention entre le
CPA et Hyundai Algérie

Le Crédit populaire d’Algérie (CPA) et Hyundai
Algérie signeront la semaine prochaine une
convention de financement bancaire accordé aux
particuliers pour l’acquisition des véhicules
produits localement par Hyundai Algérie, indique
cette banque publique dans un communiqué. Pour
rappel, le crédit à la consommation a été réintroduit
l’an dernier pour les produits fabriqués en Algérie
uniquement quel que soit le taux d’intégration.
«Les entreprises dont les produits sont éligibles au
crédit à la consommation sont celles qui exercent
une activité de production ou de service sur le
territoire national, qui produisent ou assemblent des
biens destinés à la vente aux particuliers», indique
le décret exécutif relatif au crédit à la
consommation. Hyundai Algérie a inauguré en
octobre dernier une usine d’assemblage et de
montage à Tiaret (usine Tahkout). L’usine, qui a
une capacité de production de 60 000 unités pour
l’année de son lancement, compte produire jusqu’à
100 000 unités à partir de la deuxième année.
Les quatre modèles de ses trois lignes de montage
sont Elantra, Santa Fe, i10 et Accent RB.

Ministère du Travail

Le budget de fonctionnement
baisse de 33,13%
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Blida
Appel pour l’introduction de la littérature

enfantine dans les programmes
scolaires du cycle primaire

Les experts en psychopédagogie
et langues ayant pris part à la
clôture du Colloque
international sur les sciences
cognitives  au service de la
didactique des langues, ouvertes
mardi dernier, à l’université 
Ali-Lounici d’ El Affroun 
(Blida), ont lancé un appel pour
l’introduction  de la littérature
enfantine dans les programmes
scolaires du cycle primaire.

«U ne matière dédiée à la littérature
enfantine est impérative dans le
programme scolaire du cycle

primaire, car elle va contribuer dans une
large mesure dans l’ancrage de l’amour de
la lecture et du livre chez l’enfant, à un âge
précoce», ont recommandé les intervenants
à la clôture de cette rencontre scientifique.
Les recommandations émises, à cette occa-
sion, ont également  insisté sur la nécessité
d’intégrer, dans cette matière, des représen-
tations du théâtre mondial, ainsi que des
textes littéraires de dimension internationa-
le, aptes à développer l’imaginaire des
enfants. Pour le Dr Nacira Zellal, professeur
en  psychopédagogie et spécialiste en
apprentissage des langues à l’université de
Bouzaréah (Alger), les  programmes éduca-

tifs du cycle primaire en Algérie (notam-
ment de première année) inculquent aux
enfants les lettres et la traduction des mots
et des phrases de l’arabe parlée vers le
classique, alors que cet apprentissage
devrait se faire à l’âge de 4 ou 5 ans, a-t-
elle observé. Elle a estimé, à ce propos,
qu’un enfant de 6 ans, doit avoir déjà
acquis la maîtrise des lettres et des mots, en
vue de passer à la phase  de la lecture, qui
l’aidera dans l’acquisition de la langue,
estimant, par là, que «l’école algérienne
accuse un certain retard en matière

d’enseignement des langues étrangères».
Une soixantaine de chercheurs et profes-
seurs universitaires nationaux (Batna,
Biskra, Constantine, Tizi-Ouzou, Djelfa) et
étrangers (Maroc, Tunisie, Canada, France)
ont pris part à ce colloque international de
deux jours, ayant donné lieu à la présenta-
tion de nouvelles techniques en matière
d’apprentissage des langues étrangères,
ainsi que de nombreuses études démontrant
la relation étroite entre les sciences cogni-
tives et  l’acquisition de la langue.

Arab M.

Médéa
Hausse significative
du nombre d’artisans

L’effectif des artisans opérant au
niveau de la wilaya de Médéa a
grimpé de manière significative, au
cours des sept dernières  années,
grâce à une meilleure structuration
du secteur et au dispositif d’aide et
de soutiens mis en place par l’Etat,
a-t-on appris du directeur de
l’artisanat et des métiers.
Le secteur compte, aujourd’hui,
environ 9095 artisans, toutes
activités confondues, dont pas
moins de 5510 nouveaux arrivants,
depuis la création de la Chambre
de l’artisanat et des métiers, en
2010, alors que le nombre
d’artisans en activité dans la
wilaya n’excédait pas les 3585
artisans, avant cette date, selon
Slimane Mesgui. Cette évolution
«notable» est consécutive, a-t-il
expliqué, aux mesures incitatives
introduites par les pouvoirs publics
en direction des artisans, à travers
notamment un accès plus facile
aux matières premières locales, les
allègements fiscaux et les
emprunts avantageux accordés à
cette catégorie. Le rôle qu’assure
la Chambre de l’artisanat et des
métiers (CAM), que ce soit sur le
plan de l’organisation de la
profession ou en matière
d’encadrement de proximité des
artisans, la promotion du produit
local et la formation, a contribué à
l’augmentation du nombre
d’artisans, qui n’avait pas connu
de réelle avancée durant plus de
deux décades, a-t-il indiqué.

Les commissions de daïra de la wilaya
de Tipasa ont  entamé, durant cette
semaine, des enquêtes sociales relatives
à la distribution de 13 000 logements
publics locatifs (LPL), en vue de leur
distribution durant le premier semestre
2017, a-t-on appris, auprès des services
de la  wilaya. Cette mesure a été dictée
par le wali, Moussa Ghelai, qui a signé
les décisions relatives au travail des
commissions de daïra, habituées par le
passé au lancement des enquêtes
sociales, après réception des logements.
«La démarche vise l’accélération des
procédures administratives en vue
d’être au rendez-vous avec la plus
grande opération de distribution de

logements jamais réalisée à Tipasa», a-
t-on ajouté de même source. Outre le
fait de disposer d’un salaire mensuel de
24 000 DA, les enquêtes sociales (dont
la durée peut aller de 6 à 12 mois) font
partie des plus importantes conditions
requises dans les dossiers des
demandeurs de logements publics
locatifs. La même source a, également,
fait part de la décision d’attribuer aux
bénéficiaires des décisions de 
pré-affectation, dans le cas du
parachèvement du travail des
commissions, dans l’attente de la fin
des travaux d’aménagement de leurs
logements. C’est dans cette perspective
que le wali a entamé une série de

visites d’inspection au niveau de
nombreux chantiers de logements
«livrés depuis plusieurs années», mais
sans travaux d’aménagement. Un
problème à l’origine de leur 
non-distribution à ce jour. Outre
l’existence de ces 13 000 unités de
logements demeurées sans travaux
d’aménagement, la wilaya de Tipasa
enregistrait jusqu’à fin septembre 2015,
le non-lancement de 19 000 unités de
logements de différents types , sur un
programme de 76 000 unités destinées à
la wilaya, au titre des deux derniers
quinquennaux,  soit un taux de retard
estimé à 25 %. Selon les données
fournies par la Direction du logement,

le programme enregistre un taux de
réalisation de 49%, soit 32 239
logements réalisés. Au titre des
procédures engagées pour faire avancer
ce programme de logement, la wilaya a
procédé à la conversion de nombreuses
terres agricoles en foncier constructible.
Des centaines de citoyens de Tipasa,
relevant de catégories sociales à
revenus modestes, fondent de grands
espoirs sur cette opération de
distribution prochaine, pointant du
doigt les conseils communaux et les
services de daïra, à l’origine, selon eux,
des retards accusés dans les opérations
de distribution de logements.

Mounir A.

Des participants à une journée
d’étude, tenue  à Boumerdès,
pour célébrer le 50e anniversaire
de la création de l’Institut
national de la productivité et du
développement industriel
(INPED) (1967-2017), ont plaidé
pour l’impératif de l’introduction
du module de gestion dans tous
les programmes d’enseignement
universitaire du pays. «Il est
impératif d’accorder une
attention suprême à
l’enseignement du module de
gestion, en l’adaptant aux
spécificités du pays», a affirmé
dans sa communication à

l’occasion, l’expert et conseiller
international, le Pr Mohamed
Cherif  Belmihoub, estimant  que
«la formation  de gestionnaires
qualifiés, dans différents
domaines, est susceptible de
contribuer dans le succès de la
politique nationale visant  la
conversion de l’économie de
rente vers une économie
productive». Le Pr Belmihoub a
déploré la «quasi-absence»  du
module de gestion dans tous les
cycles de formation  au niveau
des instituts  et universités
algériennes, en  dépit de son
importance à  l’ère de la

mondialisation, a-t-il observé. Il
a, en outre, souligné  que «même
si la gestion n’est pas une
science à part», mais «une
application organisée basée sur
l’observation de l’environnement
et des mutations sociales»,  il
n’en  demeure pas moins que
son introduction dans les
programmes d’enseignement
permettra la «formation de
gestionnaires qualifiés  aptes à
prendre des décisions
responsables». Pour sa part, le
Dr Mohamed Metref, expert et
conseiller  à l’INPED, a
souligné dans sa

communication  l’importance
d’investir  dans la formation de
la ressource humaine, en vue
d’accompagner la conversion
de l’économie  nationale vers
la productivité et  lui conférer
une valeur ajoutée. Il a plaidé,
à cet effet, pour l’impératif de
moduler la formation avec des
technologies innovantes
adaptées aux besoins et
problèmes posés sur le terrain.
Pour répondre à ce besoin,
l’INPED propose, à partir de
l’année prochaine, et en
collaboration avec des
universités canadiennes de

nouvelles offres de formation
en gestion destinées aux chefs
d’entreprises, gestionnaires,
experts et autres diplômés
d’écoles supérieurs, en vue de
l’obtention du MBA (Master of
Business Administration).
La rencontre, marquée par la
présence de la représentante du
ministre de l’Industrie et des
Mines, d’anciens  responsables
de l’InPED, d’experts et  de
chefs d’entreprises,  a été
clôturée par  l’organisation
d’une cérémonie en l’honneur
d’un nombre imporatnt
d’invités.

Distribution de 13 000 logements à Tipasa

Ouverture des enquêtes sociales

Boumerdès
Plaidoyer pour l’introduction du module de gestion dans tous

les programmes d’enseignement universitaire
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Lutte contre le travail informel à Constantine

Des brigades mixtes «inspection
du travail-CNAS» mobilisées

Des brigades mixtes «inspection
du travail - CNAS» ont été
mobilisées depuis début
Novembre 2016 par l’Inspection
régionale du travail de
Constantine pour lutter
«efficacement» contre l’emploi
informel signalé, notamment dans
les régions à grand mouvement
commercial, a-t-on indiqué des
responsables de cet organisme.

C es brigades mixtes créées confor-
mément aux directives du ministère
de tutelle auront pour mission prin-

cipale d’établir «l’ordre de la Sécurité
sociale» parmi les employeurs faisant fi de
cette réglementation essentielle dans le
code du travail, a souligné Omar Gomri,
responsable de l’Inspection régionale du
travail de Constantine.   
Le même responsable qui mis l’accent sur
l ’ i m p o r t a n c e  d e  c e  m o y e n  d a n s
l’organisation de principes de l’emploi, a
déclaré que ces brigades mixtes cibleront en
priorité les grands espaces commerciaux de
Tadjenanet (wilaya de Mila), et ceux de
Sétif, notamment, où il a été enregistré le
plus grands nombre d’infractions relatives
au code du travail. La mobilisation de ces
brigades mixtes permettra de garantir une
couverture sociale aux travailleurs et leurs
ayants droit et préserver l’équilibre finan-
cier de la Caisse de Sécurité sociale, a esti-
mé la même source.  

Les travaux de mise à niveau 
du BD Tatache-Belkacem confiés

aux Sud-Coréens
Dans un autre contexte, les travaux de mise
à niveau du boulevard Tatache-Belkacem
(ex-rue Thiers),  au centre-vil le de
Constantine, fermé dernièrement à la circu-
lation automobile, ont été confiés au grou-
pement sud-coréen Daewoo sur décision du
wali, ainsi, Kamel Abbès a préféré recourir
à l’expertise étrangère estimant que ce
chantier nécessite une intervention tech-
nique spécialisée que le groupement sud-
coréen pourra réaliser dans un délai d’un
mois. Le marché a été attribué de gré à gré.
Notons qu’une enveloppe financière de 150
millions de dinars a été allouée pour la réha-
bilitation et la consolidation du boulevard
Tatache-Belkacem dont les travaux ont été
confiés dans un premier temps à la Société
d’étude et de réalisation des ouvrages d’arts

de l’Est (SERO- Est). Selon les cadres de la
wilaya, les travaux prévus porteront sur la
déviation des réseaux d’AEP et du gaz, la
réalisation de 27 pieux pour la consolida-
tion du sol sérieusement endommagé en rai-
son du trafic dense quotidien des véhicules
et les fuites d’eau. Ce boulevard névral-
gique, où des affaissements de terrain ont
été constatés ce mercredi, du côté du lycée
Rédha-Houhou a été fermé à la circulation
depuis le 31 octobre 2016. Un autre glisse-
ment de terrain était enregistré au même
endroit il ya un an déjà sans que les travaux
de consolidation menés par SERO-ESR
n’aboutissent. Un plan provisoire de circu-
lation est applicable depuis une dizaine de
jour au centre-ville de Constantine ainsi
qu’un autre plan  provisoire de circulation
interdit aussi le stationnement des véhicules
sur le boulevard en question.

M. El Hadi 

Mila
Réception de deux
piscines à Ferdjioua
en 2017
2 piscines en réalisation dans la

daïra de Ferdjioua, dans la wilaya
de Mila seront réceptionnées dans
le courant de l’année 2017, a-t-on
appris en marge d’une visite de
travail du wali dans cette région.
Il s’agit, selon le directeur de la
jeunesse et des sports (DJS)
Abdelkrim Boutamine, d’une
piscine de proximité de quatre
couloirs situé dans la commune de
Béni Guecha dont le taux
d’avancement des travaux avoisine
les 40% pour un coût de
réalisation de l’ordre de 85
millions de dinars, et d’une piscine
semi-olympique de huit couloirs
ayant nécessité un investissement
public de 280 millions de dinars et
dont les travaux ont atteint un taux
de 50%. Le chef de l’Exécutif
local a insisté sur l’urgence de
prévoir toutes les mesures de
prévention nécessaires pour
préserver ces infrastructures du
phénomène du glissement de
terrain. La wilaya de Mila
dispose de deux piscines semi-
olympiques et un nombre de
piscines de proximité réalisées à
travers les communes de Mila, a-
t-on indiqué, faisant état d’un
besoin pour la réalisation d’autres
infrastructures similaires pour
répondre aux demandes
croissantes des jeunes et sportifs.

Souk Ahras
Création prochaine
de trois nouveaux
périmètres de mise
en valeur agricole
Trois nouveaux périmètres de

mise en valeur, totalisant une
superficie globale de 320 hectares
seront prochainement créés dans
la wilaya de Souk Ahras, a-t-on
appris, auprès de la Direction des
services agricoles (DSA). Ces
projets dont l’étude technique a
été parachevée sont prévus dans
les communes de Zouabi, de
Sefel Ouidane et de Bir
Bouhouche, a précisé Mohamed
Kamel Hamza, le chef du service
de la production et de soutien
technique à la DSA. L’exécution
de ce programme, en application
des instructions communes entre
les ministères de l’Intérieur et des
Collectivités locales et de
l’Agriculture et de
Développement rural, a nécessité
la mise en place d’une enveloppe
financière de 118 milliards de
dinars, selon le responsable. La
région de Souk Ahras figure
parmi les 17 wilayas du pays qui
ont bénéficié du programme de
mise en valeur des terres
agricoles. Le chef de l’Exécutif
local Abdelghani Filali a appelé
récemment les présidents des
Assemblées populaires
communales (P/APC) concernées
par ce programme à
l’établissement des listes des
bénéficiaires de ces périmètres
soulignant que les poches vides
non exploitées seront réparties
sur d’autres agriculteurs.
L’établissement de la liste des
bénéficiaires du périmètre
agricole de la localité d’Ouled
Idriss sera effectué après
l’identification des zones devant
accueillir des forages destinés à
l’irrigation.

Douze actes de concession ont
été attribués à Skikda au profit
d’autant d’investisseurs opérant
dans les domaines de l’industrie,
de tourisme et des services. Ces
investissements dont les actes de
concession ont été attribués
mardi dernier dans une cérémo-
nie présidée par le chef de
l’Exécutif local concernent,
entre autres, l’industrie pharma-
ceutique, celle de transformation
dans l’agro-alimentaire, la
menuiserie et l’ouverture de cli-
niques médicales.
Au cours de la même cérémonie,

tenue au siège de la wilaya, Il a
été également procédé à la remi-
se de dix permis de construction
pour d’autres investisseurs exer-
çant dans les créneaux de
l’industrie et les services, en plus
de onze décisions d’affectations
attribués à des investisseurs dans
l’industrie de la transformation
et l’agriculture. La rencontre à
laquelle ont pris part 170 inves-
tisseurs de la wilaya de Skikda
était l’occasion de débattre de
certaines «entraves» auxquelles
font face les investisseurs dont
l’absence d’accès pour certains

lots de terrains attribués dans les
zones d’activités.
Le wali Abdelhakim Chater a
précisé que ses services, confor-
mément aux instructions du gou-
vernement, œuvrent à accompa-
gner tout porteur de projet et à
«réduire» la bureaucratie en facili-
tant les procédures liées à la
concrétisation des projets
d’investissements.
Il a, dans ce contexte, ajouté que
les services de la wilaya vont dou-
bler d’efforts pour raccorder,
dans les brefs délais, les lots de
terrains attribués aux réseaux

d’électricité et d’eau potable.
L’objectif de cette rencontre est
d’encourager les investisseurs,
notamment ceux qui contribuent
au développement de l’économie
nationale, a-t-on encore noté,
soulignant que la wilaya assurera
l’accompagnement tout au long
de la réalisation de leurs projets.
26 mises en demeure ont été
adressées à des investisseurs
qui n’ont pas concrétisé leurs
projets validés, a-t-on indiqué
lors de cette rencontre alors
que six autres projet approuvés
ont été annulés.

La production laitière dans la wilaya de
Khenchela connait «une nette amélioration»
avec pas moins de 37,6 millions de litres,
réalisés, au titre de la campagne 2015-2016,
a-t-on souligné à la Direction des services
agricoles (DSA). La filière lait dont la pro-
duction était de l’ordre d’un million de
litres en 2008 a accompli «un bond remar-
quable» a précisé le chef de service de la
production et de l’appui technique auprès
de la DSA, Ahmed Hamzaoui, soulignant
que plusieurs actions et programmes ont été

proposés aux agriculteurs pour faire émer-
ger une filière stratégique à Khenchela. Il a,
dans ce sens, détaillé que le programme
d’appui d’éleveurs pour l’acquisition des
vaches laitières ceux relatifs à l’installation
de traite, la réhabilitation des étables et le
programme de vaccination du cheptel sont
au tan t  d ’ac t ions  en t repr i ses  pour
l’amélioration de la filière lait A.
Hamzaoui a détaillé que l’essentiel de la
production laitière est concentré dans les
communes d’El Hamma, R’mila et Baghaï

lesquelles totalisent  une production estimée
à 18 millions litres faisant remarquer que
des efforts  dans la commune d’El Mehmel
sont de plus en plus «palpables» avec une
production laitière de quatre millions de
litres, au titre de l’année 2015-2016.    
Le nombre de vaches laitières dans la
wilaya de Khenchela s’élève à 6 390 têtes
a-t-on encore indiqué soulignant que cer-
taines races de ces vaches produisent, en
moyenne, un rendement de  23 litres de
lait par jour.

Skikda
Attribution de 12 actes de concession

Khenchela
Nette amélioration dans la production

laitière dans la wilaya   
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Aéroport Ahmed-Ben Bella d’Oran

Les travaux de réalisation
atteignent une vitesse de croisière
Les travaux de

réalisation de la
nouvelle aérogare
de l’aéroport
international d’Oran 
Ahmed-Ben Bella
connaissent un
rythme jugé soutenu
et devront permettre,
une fois achevés, de
doter la capitale de
l’Ouest du pays d'une
infrastructure à la
hauteur de son
ambition de devenir
l’une des plus
importantes
métropoles du bassin
méditerranéen.

Ce projet structurant pour
lequel l’Etat, représenté
par l’Etablissement de

gestion de services aéroportuaires
d’Oran (EGSA), a consacré d’im-
portants moyens financiers et
techniques, sera la vitrine d’Oran
qui abritera en 2021, la 19e édition
des Jeux méditerranéens.  Les tra-
vaux de réalisation de cette infra-
structure, lancés début 2013, ont
pris ces derniers temps une vites-
se de croisière, a-t-on constaté
lors d’une récente visite de ce
chantier. Plusieurs dispositions
ont été prises afin d’accélérer  la
cadence des travaux, a souligné le
DG de l’Entreprise qui table sur la
réception de l’aérogare avant la
fin de l’année 2017. La mise en
service de la nouvelle aérogare se
fera en mars 2018 après l’achève-
ment d’autres opérations annexes
du projet, a précisé Abdelkader
Kessal, soulignant que cette nou-
velle aérogare, dédiée au trafic
aérien international, sera réalisée
selon les standards internationaux
et des avancées technologiques en
matière de gestion des grands
aéroports. Les travaux ont atteint
un taux de 55 % avec l’achève-
ment du gros œuvres, à savoir la
structure de béton de cette aéroga-
re, s’étalant sur une superficie
globale de plus de 43 000 m2 dont
15 000 m2 bâtis. Des avis d’appel
d’offres nationaux et internatio-
naux relatifs à la réalisation des
travaux annexes ont été lancés
récemment. Il s’agit, entre autres,
des équipements techniques aéro-
portuaires, de l’éclairage, des
caméras de télésurveillance, des
matériels nécessaires pour les
pistes d’atterrissages et autres.
Abdelkader Kessal a noté, à l’oc-
casion, que la construction de la
tour de contrôle de cette nouvelle
aérogare, confiée à l’Etablissement
national de navigation aéronau-
tique (ENNA), se déroule dans de
«bonnes conditions». Ce projet a
bénéficié récemment d’une exten-
sion qui permettra le traitement de
3,4 millions de passagers par an
dès la mise en service de cette
nouvelle aérogare en 2018 au lieu
de 2,5 millions de passagers pré-
vus initialement. L’étude prélimi-
naire du projet avait fixé à 3,4

millions de passagers à traiter à
l’horizon 2035. Cette extension
en voie de réalisation permettra
d’ajouter deux autres modules qui
offriront la possibilité d’atteindre à
l’avenir les six millions de passa-
gers/an.   Cette nouvelle infrastruc-
ture permettra de traiter simultané-
ment six vols grâce à six trains
d’embarquements directs depuis et
vers l’avion. Par ailleurs, 33 boxes
d’enregistrement seront réservés
aux différentes compagnies
aériennes. Les responsables de
l’EGSA d’Oran comptent donner un
«look» particulier à la nouvelle
aérogare en l’érigeant en bâtiment
intelligent avec une haute perfor-
mance énergétique.  En effet, une
entreprise nationale spécialisée
dans le domaine a été désignée
pour la fourniture et la pose des
panneaux solaires tout en préser-
vant une certaine harmonie avec le
futur édifice sur le plan architectu-
ral. Dans ce cadre, il est prévu la
pose de panneaux solaires de haute
technologie en matière de produc-
tion d’énergie, sur une surface-pla-
fond de 13 000 m2 sur un total de
15 000 m2 de superficie bâtie. Ces
panneaux assureront 25% des
besoins de cette aérogare en élec-
tricité. Le reste de la surface bâtie
sera aménagé en espaces verts à
titre décoratif.

La vitrine d’Oran qui
abritera en 2021, 

la 19e édition des Jeux
méditerranéens.

La pose de ces panneaux sera 
lancée février prochain pour
s’achever en juillet, selon les pré-
visions de l’EGSA.  Il est prévu
également la mise en place d’un
système de récupération des eaux
pluviales pour être réutilisées à
d’autres fins. Ce grand structurant
comprendra aussi d’autres opéra-
tions, à savoir la réhabilitation et la
modernisation de l’ancienne struc-
ture de l’aéroport, consacrée actuel-
lement au trafic international. Cet
espace sera dédié au trafic domes-
tique, a indiqué le DG de l’EGSAO.
Pour l’activité fret, un bâtiment est
en cours de construction au niveau
du même aéroport. La direction de
l’EGSAO mise beaucoup sur cette
activité pour booster son chiffre
d’affaires et créer de l’emploi. Ce
projet de fret enregistre un taux
d’avancement de 60%. Il com-
prend également la réhabilitation
des hangars de stockage et le trai-

tement des marchandises, a indiqué
Abdelkader Kessal.
Le volume du fret devra passer de 
2000 tonnes/an actuellement à 
15 000 tonnes/an, après l’achève-
ment de toutes les opérations de
modernisation de l'aéroport inter-
national. Pour l’ancienne aérogare
de l’aéroport d’Oran, plusieurs
opérations de modernisation y
seront concrétisées afin d’offrir
aux usagers des vols domestiques
un cadre agréable et des services
de qualité, a indiqué le même res-
ponsable. Il a également rappelé
que l’espace destiné actuellement
au trafic international a été renfor-
cé par plusieurs opérations de
réhabilitation visant l’améliora-
tion des prestations telles que
l’élargissement du hall d’arrivée
avec la mise en service d’un troi-
sième tapis roulant des bagages
permettant de traiter trois vols
d’arrivée en même temps. Par
ailleurs, les capacités de station-
nement des véhicules au sein des
parkings atteindront les 5400
places, notamment avec la réali-
sation d’un parking à étages près
de la nouvelle aérogare et l’exten-
sion des capacités d’accueil du
parking, côté chapiteau qui assure

les vols domestiques actuelle-
ment. Cet espace sera destiné
exclusivement aux vols spéciaux
Hadj et Omra. Pour le renforce-
ment de la sécurité de cet aéro-
port, il a été procédé à l’édifica-
tion d’une ceinture de mur d’une
longueur de 11 km, doté de
moyens d’éclairage performants,
dont l’énergie est produite par les
panneaux solaires installés tout au
long de ce sillage.  Par ailleurs,
l’automatisation du stationnement
aux parkings de l’aéroport inter-
national d’Oran sera élargie et
modernisée, selon Abdelkader
Kessal qui a mis l’accent, à cette
occasion, sur l’importance du projet
d’extension du réseau du tramway
d’Oran vers les terminaux national
et international.  Une réflexion a été
enfin lancée pour la réalisation
d’une aérogare annexe pour les jets
privés et autres aéronefs assurant
des vols non réguliers, a confié A.
Kessal, qui a aussi annoncé la créa-
tion d’un centre de formation spé-
cialisé dans le recyclage des person-
nels chargés de la gestion aéropor-
tuaire ainsi que la réalisation d’un
salon d’honneur de haut standing.

Lehouari K.

Tissemsilt
160 familles relogées
en janvier prochain
à Theniet El Had  
Quelque 160 familles résidant

dans des habitations précaires à
Theniet El Had (Tissemsilt) seront
relogées au mois de janvier
prochain dans des logements
neufs, a annoncé,  mercredi
dernier, le wali. Lors d’une visite
d’inspection dans cette daïra,
Abdelkader Benmessaoud a donné
des instructions aux responsables
locaux pour distribuer 160
logements destinés à la résorption
de l’habitat précaire à des familles
résidant au vieux quartier «El
Hakem» de la ville de Theniet El
Had au mois de janvier prochain
au plus tard. Il a insisté sur la
remise des clés de 40 logements
au titre du Fonds national de
péréquation des œuvres sociales
(FNPOS) à Theniet El Had le
même mois.   Par ailleurs, le wali
a décidé du lancement, dans les
prochains jours, des travaux de
réalisation d’un camp de jeunes
près du parc national de cèdre au
titre des budgets de l’APC et de la
wilaya. Il a appelé également à
réfléchir sur l'octroi d'espaces
limitrophes du parc aux
investisseurs en vue de réaliser des
structures touristiques.    
A. Benmessaoud a annoncé, dans
un point de presse en marge de sa
visite, le raccordement de la
commune de Sidi Boutouchent en
fin décembre prochain au réseau
de gaz de ville, ainsi que
l'alimentation en eau potable en
H/24 dès juin 2017. Le chef de
l’exécutif de wilaya a aussi fait
savoir qu'il instruit le directeur de
l’habitat d'accorder des quotas
d’aides à l’habitat rural aux
habitants des zones rurales de
Theniet El Had et Sidi
Boutouchent et de trouver une
solution au manque d’assiettes
foncières dans les deux
communes. Le wali a instruit
également le directeur de
l’industrie et des mines de lancer
des mesures d’assainissement du
foncier dans la zone  d’activités de
Theniet El Had avec la
suppression des noms
d’investisseurs n’ayant pas
concrétisé leurs projets depuis des
années. L’intérêt est concentré
actuellement sur la création de
nouvelles zones d’activités et
zones d’expansion touristique
dans la wilaya en vue de créer une
nouvelle dynamique économique,
a-t-il souligné. Le wali a inspecté,
lors de cette visite, des projets de
raccordement au réseau du gaz de
ville, de 150 logements publics
locatifs et d’alimentation de la
commune de Sidi Boutouchent en
eau potable à partir du barrage de
Derder (Aïn Defla), ainsi que
l’usine de céramique fermée
depuis des années dans cette
collectivité locale. Dans la
commune de Theniet El Had, il a
visité la zone d’activités, le parc
national de cèdre «El Medad», le
projet de réalisation de 400
logements (RHP), 40 autres
FNPOS, deux projets de
réalisation d’une polyclinique et
d'un centre psycho-pédagogique
pour enfants déficients mentaux
qu'il a insisté sur  son ouverture en
début décembre prochain.

Mostaganem
Une production
de 120 000 quintaux d’olive
de table prévue
Une production de plus de 120 000 quintaux d’olive de table
est prévue cette saison dans la wilaya de Mostaganem, sur
une superficie de 5643 hectares, a-t-on appris de la Direction
des services agricoles (DSA). La campagne de cueillette,
lancée en octobre dernier et qui se poursuit jusqu’à la fin du
mois de Novembre en cours, a touché une superficie de 3000
ha, soit une production de 75 263 quintaux pour un
rendement de 21 quintaux l’hectare.
La production prévue est appelée à la hausse pouvant
atteindre 130 000 quintaux en cas de meilleures conditions
de cueillette, a-t-on souligné ajoutant qu’une superficie de
2360 ha d’oliviers entrera en exploitation dans deux ans.  
Une production de 127 000 quintaux d’olives de table a été

réalisée la saison agricole précédente sur une superficie de
5535 ha. L’oléiculture est réputée dans plusieurs régions de
la wilaya dont Achaacha, Sidi Lakhdar, Bouguirat, Hassi
Mameche, Aïn Nouissy et Mesra.  Cette filière a enregistré,
ces dernières années dans la wilaya, un bond qualitatif à la
faveur de la maitrise des techniques, l’extension de la
superficie réservée à cette culture, le soutien de l’Etat, les
actions de vulgarisation et le suivi par la DSA.
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Ghardaïa
La piste principale de l’aéroport homologuée
La piste principale de

l’aéroport d’El Menéa,
à 290 km au sud de Ghardaïa,
a été homologuée ce jeudi et
rouverte au trafic aérien.

L e vol d’essai pour l’homologation
de cette structure, s’est effectué avec
succès, en présence de la commis-

sion interministérielle d’homologation, des
pilotes de la compagnie Air Algérie, ainsi
que des autorités locales et des organismes
de contrôle. Le procès-verbal signé au terme
d’un audit conduit par la commission au
niveau de l’aéroport d’El Menéa, en coordi-
nation avec les différents partenaires, cou-
vrant l’ensemble des infrastructures, des
équipements et des services liés aux opéra-
tions aéroportuaires côté piste, y compris les
services de sauvetage et de lutte contre
l’incendie. Intervenant à cette occasion, le
wali délégué d’El Menéa, Ahmed Dahmani
a mis en exergue l’importance de cette infra-
structure dans le développement socioéco-
nomique de la région. De son côté, le direc-
teur des travaux publics (DTP ) de Ghardaïa,
a indiqué que cette consécration traduit
l’attachement de cette infrastructure aéro-
portuaire d’El Menéa aux normes internatio-
nalement reconnues en matière de transport
et de sécurité aériens, notamment, les
aspects techniques et la qualité technique
des services fournis aux voyageurs. Cette
infrastructure a fait l’objet d’une opération
de mise à niveau d’envergure, portant  ren-

forcement et extension de la piste principale
passant de 3 000 m à 3 800 m de longueur
accompagné d’un renforcement de la por-
tance et du gabarie pour un coût estimé à
plus de deux  milliards de dinars, a expliqué
le DTP, Ali Teggar. L’opération de mise à
niveau de la piste principale a permis égale-
ment outre, l’élargissement des aires de
mouvement (parking et bretelles) pour les
aéronefs, la réalisation de bouts de 450 m
linéaire sur 45 m en béton armé pour per-
mettre aux gros porteurs d’effectuer aisé-
ment l’atterrissage et le décollage, la réno-
vation du réseau de radionavigation et télé-

communication en conformité avec les
normes internationales en matière de sécu-
rité et de fluidité du trafic. L’objectif de
ces travaux, est de se mettre aux normes
internationales pour accompagner l’essor
économique et social que connaît la région
d’El Menéa. Ces travaux visent à entrete-
nir les infrastructures de base aéroportuai-
re, dans le but d’améliorer les conditions
pour un bon déroulement du trafic aérien.
Un montant de plus d’un milliard de dinars
a été également dégagé par les pouvoirs
publics pour l’étude de renforcement de la
piste secondaire ainsi que le chemin de

ronde longeant la clôture de l’aérodrome sur
14 km , a fait savoir A. Teggar, précisant que
cette étude est en phase d’achèvement.
Le sous directeur des infrastructures aéro-
portuaires au ministère des Travaux publics,
Abdelwahab Chambi, a annoncé la mise en
place d’une section de maintenance de
l’aérodrome composé de personnes quali-
fiées et du matériel adéquats. Créé en 1954,
l’aérodrome d’El Menéa, situé à 2 km du
centre de l’agglomération, s’étend sur une
superficie de 411 hectares a été ouvert au
trafic aérien en 1989 avec une piste princi-
pale de 3 000 m de long sur 45 m de large,
et d’une piste secondaire de 1 800 m de long
sur 45 m de large ainsi qu’une aire de sta-
tionnement de 350 m de long sur 105 m de
large. Cet aérodrome touristique n’a subi
aucune intervention depuis son ouverture au
trafic aérien en 1989 à l’exception d’une
opération de traitement des fissures de la
piste principale et une partie de la voie de
roulement effectué en 2002 et d’une réfec-
tion en 2006. La région d’El Menéa, trés pri-
sée par les touristes du Grand Sud algérien
recèle de nombreuses richesses culturelles,
environnementales et agricoles qui lui per-
mettent de devenir un pôle attractif pour le
tourisme et l’agriculture. La wilaya de
Ghardaïa dispose de deux aérodromes, le
premier, situé chef-lieu, est de classe inter-
nationale, (aérodrome Moufdi-Zakaria) et dis-
pose de deux pistes d’envol et traitant tous
types d’aéronefs, notamment les gros por-
teurs, le second à El Menéa de classe
régionale disposant de deux pistes d’envol
traitant les gros porteurs.

Hadj M.

Pas moins de 2 230 familles des
localités rurales et agglomérations
secondaires à travers la wilaya
d’El Bayadh ont été raccordées au
réseau de distribution de
l’électricité au cours des trois
dernières années, a-t-on appris ce
jeudi auprès de l’entreprise de
distribution d’électricité et du gaz
(Sonelgaz-Ouest). Près de 632

familles des agglomérations
secondaires et lotissements ont été
alimentées en électricité au cours
de l’année 2016, selon la cellule
de communication relevant de
cette entreprise. Dans le même
cadre, 71 centres de distribution
de cette énergie ont été également
réalisés à travers l’ensemble des
zones concernées par les

opérations de raccordements, dont
16 centres ont été installés en
2016 en plus de la réalisation de
346 km linéaires des réseaux
d’électricité, a-t-on ajouté. Ces
opérations de raccordement ont
contribué à l’amélioration des
conditions de vie des habitants des
zones rurales et à la fixation de la
population nomade, a-t-on signalé.
La wilaya d’El Bayadh a été
renforcée au titre du programme
d’urgence mis en place par la
Sonelgaz pour l’année 2015 par
une nouvelle ligne électrique de 30
KV de 7.56 km linéaires pour un
coût estimé à 30 millions de dinars
au niveau de la localité de Labiod
Sidi Cheikh. Cette nouvelle ligne
assurera une alimentation
régulière en électricité au profit
de la population de cette région,
a-t-on signalé.

Menad S.

Une nouvelle session de
formation en gemmologie a été
ouverte ce mercredi à l’école
pilote de gemmologie à
Tamanrasset, a-t-on appris des
responsables de la Chambre
d’Artisanat et des Métiers
(CAM) de la wilaya. Coïncidant
avec la célébration de la
Journée nationale de l’artisanat,
cette session de formation

profite à 20 artisans, issus des
wilayas de Tamanrasset,
Annaba, Skikda, Biskra, Bouira,
Alger, Batna et Aïn
Témouchent, encadrée par des
gemmologues brésiliens, a
précisé le directeur de la CAM ,
Mourad Saïdani. Les stagiaires
devront bénéficier, lors de cette
session de 45 jours qui a pour
cadre l’école de gemmologie,

des cours théoriques, pratiques
et initiation aux techniques dans
les filières de la taille des
pierres, des minerais, de la
bijouterie et du design, a-t-il
ajouté. Un total de 60 artisans
avait bénéficié de sessions de
formation similaires depuis
l’ouverture de l’école dans la
wilaya de Tamanrasset, a
rappelé le même responsable.

«Les responsables fondent,
ainsi, de larges espoirs sur cette
école en matière de
perfectionnement des capacités
d’artisans à l’échelle nationale,
le développement de leur
savoir-faire dans la taille des
pierres précieuses et des
minerais à la faveur de la
richesse minière qu’offre la
région», a indiqué Abdelkader

Arbaoui, membre de
l’encadrement de cette école.
Plus de 140 artisans versés dans
différentes filières artisanales
ont été formés depuis 2015,
dont certains ont été placés
après avoir été accompagnés
par le dispositif de soutien à
l’emploi de jeunes, ont indiqué
les responsables de la CAM de
Tamanrasset.

Ouargla - Cancer du sein
900 femmes ont bénéficié
de consultations
de dépistage précoce
Pas moins de 900 femmes ont bénéficié de consultations
gratuites de dépistage précoce du cancer du sein menées
par une caravane médicale itinérante entre fin octobre et
début Novembre courant à travers la wilaya d’Ouargla, a-
t-on appris auprès de la direction de la santé. Près de 200
femmes âgées de la quarantaine et dont les cas ont été
jugés suspects, ont été orientées vers les services de
l’hôpital Slimane-Amirat de Touggourt et vers d’autres
praticiens spécialistes privés pour effectuer de plus
profondes consultations radiologiques et s’assurer de leur
état de santé, a précisé, le chef de service de la
prévention à la direction de la santé, Djamel Mâamri. 
La caravane de dépistage précoce du cancer du sein qui a
fait profité aux femmes des communes de Mégarine
(wilaya déléguée de Touggourt) et de Hassi-Benabdallah,
périphérie de Ouargla, avant de rallier les villes de Hassi
Messaoud et El Hejira, avait suscité un engouement
certains auprès des femmes de la région, a relevé le
même responsable. Première du genre dans la wilaya de
Ouargla, l’opération a été accompagnée de la projection
de documentaires explicatifs sur le cancer du sein et les
voies et moyens de s’en prémunir, en plus de la
distribution de dépliants ayant trait à la sensibilisation sur
les risques de la maladie.

Localités rurales et agglomérations secondaires à El Bayadh

2 230 familles raccordées au réseau 
de distribution de l’électricité

Tamanrasset
Nouvelle session de formation à l’école pilote de gemmologie
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Viber, l’une des applications
leaders de messagerie
instantanée, annonce

aujourd’hui le lancement des
comptes publics pour permettre
aux entreprises, marques ou
personnalités publiques
d’échanger avec plus de 800
millions d’utilisateurs de manière
intuitive, personnalisée et
intégrée. Avec les comptes
publics, Viber offre désormais aux
annonceurs et célébrités une
solution pour entrer en contact
direct avec leur public via
diverses options comme les
discussions en «one-to-one» avec
leur client ou la chaine sociale des
tchats publics, regroupés sur une
plateforme unique. «Sur Viber, le
grand public échange déjà
librement et de manière sécurisée
avec leurs familles, collègues ou
amis. Aujourd’hui, nous leur
offrons la possibilité de se
connecter et discuter avec leurs

personnalités et marques
préférées» explique Michael
Shmilov, COO de Viber. «Les
fonctionnalités que nous
proposons aux marques leur
permettront d’atteindre facilement
leur audience par le biais de la
messagerie et d’interfaces comme
les chatbots* ou les discussions
privées, adaptables à tout secteur
d’activité».

Comment cela fonctionne ?
En tant que canal de
communication qui encourage à la
fois l’interaction et les échanges
personnels, les comptes publics
peuvent être utilisés par les
équipes de vente et de marketing
pour diverses annonces de
produits et services ou de
lancements de marques, mais
aussi par les services après-vente
pour une gestion plus fluide et
efficace de la relation client. Une
fois le compte public créé,

l’administrateur et les participants
disposent des outils nécessaires
pour communiquer de façon
simple, directe et personnalisée
avec leurs audiences, renforçant
ainsi la personnalité de la marque.
Pour les annonceurs, les
possibilités d’interagir avec leurs
«followers» sont multiples : à
travers leur CRM existant, en
«one to one» avec les tchats
privés, ou en passant par des
chatbots. Les comptes publics
fournissent également les outils
suivants :

- Des pages «découvertes» pour
trouver facilement la marque
- Une intégration directe à
travers l’API de Viber
- Une communication à plus
large échelle grâce
aux tchats publics

Grâce aux comptes publics, les
utilisateurs de Viber vont pouvoir
dans une seule et même interface

réserver en direct leur billet
d’avion, leur nuit d’hôtel ou leur
table au restaurant, participer à
des jeux concours et à des
sondages, faire leur shopping en
ligne, acheter leur place de
cinéma ou de concert, prendre
rendez-vous avec leur banquier ou
encore obtenir les dernières
informations ou promotions de

leurs marques favorites. Les
comptes publics de Viber sont
désormais disponibles en Algérie
et à l’international, avec des
partenaires comme le Huffington
Post, Yandex et The Weather
Channel ainsi que d’autres
marques algériennes qui
présenteront leurs solutions très
prochainement.

Sony Interactive Entertainment dévoile une
bande-annonce de lancement pour la PS4
Pro, la version améliorée de la dernière
console de salon du constructeur japonais
qui est présente sur le marché depuis

Novembre 2013. La PS4 Pro est enfin
disponible et pour l’occasion celle-ci
bénéficie d’une bande-annonce présentant
rapidement celle que Sony qualifie de
console «la plus puissante du monde»,

argument qui s’avère surtout être un tacle
face à Microsoft qui, lors de l’E3 2016
avait annoncé le Project Scorpio comme
étant «la console la plus puissante jamais
construite». Cette version améliorée de la
PS4 permet de jouer à des jeux en 4K bien
qu’il est nécessaire de posséder un
téléviseur compatible avec cette définition
pour profiter véritablement de cette
expérience. Si le design général de la
console a été revu en hausse, la console est
également compatible avec la technologie
HDR qui améliore l’ensemble des jeux,
notamment la qualité graphique.

Un trailer de lancement
pour la PS4 Pro

«Depuis l’annonce du système PS4 Pro,
nous savons que les joueurs sont impatients

de voir exactement comment seront
impactés leurs jeux préférés», explique Jim
Ryan, président de Sony Interactive
Entertainment Europe. «Nous sommes
heureux de pouvoir leur dire que cette
console leur offrira l’expérience de jeu
qu’ils attendent depuis longtemps : les
images sont d’une netteté incroyable et le
moindre détail est mis en avant. Les jeux
deviennent plus immersifs que jamais
auparavant. Cette capacité à améliorer de
manière significative l’impact visuel de
nos jeux par le biais des technologies 4K
et HDR du système PS4 Pro renforce
d’autant plus l’intérêt de notre catalogue.
Grâce à ces améliorations, nous sommes
fiers de pouvoir dire que le système
PlayStation 4 est réellement le meilleur
système de loisir du marché».

Meizu s’est pendant
longtemps limité à la Chine,
mais l’entreprise a
désormais d’autres
aspirations et elle s’est
récemment lancée à la
conquête de l’Asie, mais
également de l’Europe.
Meizu a récemment levé le
voile sur une nouvelle
version du Pro 6. Sobrement
baptisée Meizu Pro 6s, cette
dernière hérite des mêmes
finitions que le modèle
précédent. Elle est donc
dotée d’une belle coque en
métal et d’une vitre
légèrement bombée. Tout
comme sur l’iPhone 7, le
constructeur a fait le choix
de placer les languettes en
plastique contre les bordures
de l’appareil pour les rendre
plus discrètes. Il est
d’ailleur,s important de
rappeler que le terminal a été
présenté plusieurs mois
avant le dernier téléphone de
la marque à la pomme. Pas
de gros changements non
plus pour l’ergonomie. Les
boutons du volume sont
placés sur la tranche droite,
au-dessus du bouton de mise

sous tension. On trouve
aussi un autre bouton sous
l’écran, avec un lecteur
d’empreintes. Le port USB
Type-C se trouve pour sa
part sur la tranche inférieure,
non loin de la prise casque.
Nouveau modèle oblige, le
Pro 6s va un peu plus loin et
il hérite ainsi d’un écran
Super AMOLED de 5,2
pouces (1080p) et d’un
Helio X25 composé de dix
cœurs différents. Des cœurs
répartis en trois clusters. Le
CPU est associé à un GPU
Mali T-880 MP4 et il est en
plus associé à 4 Go de
mémoire vive. L’espace de
stockage atteint les 64 Go et
c’est plutôt une bonne chose

puisque l’appareil est
malheureusement dépourvu
de lecteur de cartes micro
SD. Côté photo, on retrouve
un capteur IMX386 de 12
millions de pixels avec une
optique stabilisée ouvrant à
f/2.0. Le flash se compose
de 10 LED différentes
placées autour d’un
autofocus laser. La caméra
frontale atteint pour sa part
les 5 millions de pixels et
on a droit, en plus, à la 4G,
mais aussi au WiFi
802.11ac, au bluetooth 4.1,
à un Cirrus Logic
CS43L36 et à une belle
batterie de 3 060 mAh
compatible avec le
mCharge 3.0.

Wileyfox n’est pas encore un
constructeur très connu, mais il
commence à être bien implanté au
Royaume-Uni. Il vient donc de lever le
voile sur deux nouveaux téléphones
vendus uniquement en ligne pour le
moment : le Swift 2 et le Swift 2 Plus.

Ils sont assez proches l’un de l’autre et
ils sont ainsi tous les deux dotés d’une
coque en métal et d’un design
particulièrement léché. Le module photo
placé à l’arrière surplombe un lecteur
d’empreintes et le logo ainsi que le nom
de la marque.
Wileyfox a choisi de placer tous les
boutons physiques des appareils sur la
tranche droite de leur boîtier, les uns
sous les autres. Positionnés sur l’entrée
de gamme, ils héritent d’une fiche
technique très honnête et ils embarquent
ainsi un écran de 5 pouces capable
d’afficher du 720p, un Snapdragon 430
et 2 ou 3 Go de mémoire vive suivant les
modèles. Même chose pour l’espace de
stockage qui oscille entre 16 et 32 Go
suivant les versions. Le Swift 2
embarque en effet, un capteur de 13
millions de pixels alors que sa
déclinaison pousse à 16 millions de
pixels. La caméra frontale est la même
en revanche et elle atteint ainsi une
définition de 8 millions de pixels. Une
configuration plutôt correcte, donc. Ces
deux téléphones sont compatibles 4G et ils
intègrent aussi une puce WiFi et une puce
bluetooth, avec une batterie de 2 700 mAh
compatible Quick Charge 3.0. Ils ont aussi
la bonne idée d’être dotés de deux
emplacements pour cartes SIM et ils sont
en plus livrés sous Cyanogen OS.

Viber lance les comptes publics à destination
des entreprises et des marques

PS4 Pro : un trailer pour la console «la plus puissante du monde»

Meizu vient de présenter un nouveau
téléphone haut de gamme, le Meizu Pro 6s

Wileyfox vient d’annoncer deux nouveaux
téléphones, les Swift 2 et Swift 2 Plus

Cette nouvelle fonctionnalité initiée par Viber va permettre aux entreprises de toutes tailles,
d’engager une conversation personnalisée avec leurs clients ou potentiels clients.



13lechodalgerie.com Santé

Samedi 12 Novembre 2016

www.

Dans un entretien accordé par
le Pr Pierre Croisille,
directeur adjoint de l’unité

de recherche CREATIS (CNRS
5220, INSERM 1206, Université de
Lyon, Saint-Etienne), expert de
l’imagerie fonctionnelle cardiaque
et musculaire dans les sports
d’endurance  dans lequel il a
répondu  à cette question  et paru
sur le site de «e.santé» il y a
indiqué que tous les cœurs sont
intrinsèquement adaptés à l’activité
sportive, même s’il existe des
aptitudes individuelles qui feront
que certains d’entre nous, pour une
même quantité d’entraînement,
finiront par être des champions. Ce
n’est plus le cas évidemment
lorsqu’il existe une maladie
congénitale cardiaque. Dans ce cas,
l’attitude des médecins a beaucoup
évolué et il est désormais admis que
le sport a le plus souvent un effet
bénéfique dans la plupart des
situations, même complexes.
Néanmoins, cela nécessite toujours
un avis spécialisé. Par exemple,
l’intensité de l’activité sportive
autorisée dépendra toujours du
bilan précis des anomalies présentes
(ou résiduelles après une chirurgie)
et l’on n’autorisera pas le même
type d’effort si ces anomalies
entraînent un surcroît de travail
comme dans les communications
entre les cavités cardiaques ou s’il
s’agit d’un rétrécissement des
vaisseaux pulmonaires ou aortiques.
Par ailleurs, le sport n’est plus un
interdit de principe chez les opérés
du cœur, et même, il peut faire
partie du traitement en améliorant
par exemple l’oxygénation des
tissus par des mécanismes
compensateurs, tout en faisant

bénéficier des effets
cardioprotecteurs du sport. De
même, ceux ayant des pathologies
cardiovasculaires acquises devront
privilégier les intensités modérées
et les volumes d’effort physique
raisonnables ; ils devront consulter
un cardiologue spécialiste pour
définir là encore, le type d’effort
autorisé. Enfin, il existe toujours
des cas de décès (mort subite) lors
d’épreuves sportives, le plus
souvent par des troubles du rythme
graves, ne faisant que démasquer
une maladie qui n’était pas connue.
95% des morts subites survenant
lors de la pratique du sport sont
d’origine cardiovasculaire, (mais
pas dues au sport lui-même). Avant
l’âge de 35 ans, ce sont des
cardiomyopathies hypertrophiques,
et plutôt des maladies des artères
coronaires après 35 ans.

L’impact du sport intense
sur le cœur

Chez les autres sportifs, sans
pathologie cardiaque sous-jacente,
on ne connaît pas encore l’effet sur
le long terme des épreuves longues
et intenses sur le cœur droit. En
effet, la surcharge liée à un effort
dans les cavités cardiaques droites
induit des dilatations temporaires,
mais on ne sait pas encore si elles
sont à l’origine de pathologies
générant des troubles du rythme
ultérieurement.

Quels problèmes
cardiaques proscrivent
l’exercice physique ?

Les contre-indications au sport
restent classiquement les

cardiopathies congénitales, mais
qui restent souvent relatives...
Comme toujours, on pèsera le
pour et le contre, entre le bénéfice
d’un exercice modéré en aérobie
(le sport d’endurance, où l’énergie
utilisée par les muscles est
essentiellement fournie par
l’oxydation des sucres et des
lipides disponibles) et le risque lié
à un surcroît de travail pour un
muscle déjà fatigué (par exemple
en cas de cardiomyopathie
dilatée/dilatation des cavités
cardiaques) ou en cas de
pathologie fortement
arythmogènes (par exemple
hypertrophie du cœur avec des
palpitations apparaissant à
l’effort). Le sport intensif de
compétition sera alors le plus
souvent proscrit, mais une pratique
récréative de l’activité sportive
peut malgré tout être accordée,
avec une auto-surveillance. C’est
le cas chez une personne
présentant une maladie de toutes
ses artères coronaires, si l’effort
est modéré, en aérobie pure
(environ 50% de la fréquence
cardiaque maximale théorique)
avec l’aide d’un
cardiofréquencemètre pour
apprendre à se connaître, et avec la
consigne d’être à l’écoute attentive
de son corps (palpitations,
dyspnée, douleur thoracique). Les
personnes qui pratiquent un sport
de compétition ou intensif sont
censées passer un examen
d’aptitude à la pratique sportive
chaque année, avec un examen
clinique, un ECG et, au moindre
doute, une échographie.

Que doit contenir un sérum
anti-âge ?

Avec sa formule ultra-concentrée
et sa texture évanescente, ce
champion de l’efficacité se rend
indispensable dans notre routine de
soin. Mais qu’est-ce qui fait sa
spécificité ?
Quelle est la composition d’un
sérum anti-âge ?
Ce qu’il doit contenir...

De l’eau
Qu’il s’agisse d’un gel aqueux ou
d’une émulsion, l’eau reste le
premier composant d’un sérum, à
moins qu’il ne se présente sous la forme d’une huile.

Des hydratants
Parce qu’un sérum doit également être hydratant, la glycérine arrive
souvent dans les premières places dans la liste des ingrédients. On
trouve aussi de l’acide hyaluronique de haut poids moléculaire.

Des actifs anti-âge
Grâce à sa texture hyperfluide, des actifs ou des vitamines qui seraient
instables dans une crème y sont intégrés, et en quantité supérieure. Le
resveratrol, par exemple, se solubilise difficilement, sauf dans l’alcool.
On trouve aussi souvent des acides hyaluroniques de moyen et de bas
poids moléculaires (pénétrant donc plus ou moins profondément), qui
boostent le derme. Ainsi que des peptides tenseurs ou antirides, des
extraits végétaux, des antioxydants (polyphénols...).

Des facilitateurs de pénétration
Les acides de fruits favorisent une légère desquamation et rendent la

peau plus perméable au sérum. La pénétration peut aussi être optimisée
par la présence de céramides ou de vecteurs qui encapsulent les actifs et
les «propulsent» au sein des cellules.

Des émulsionnants
Ce sont des ingrédients qui favorisent le mélange de l’huile et de l’eau.
Car les nouveaux sérums sont le plus souvent des micro-émulsions qui
permettent une association d’actifs plus large, et garantissent une
meilleure osmose avec la peau.

Des silicones
Présents dans quasiment tous les sérums non bio, ils apportent du
glissant et un effet non collant. Ils permettent donc d’avoir des textures
agréables. Mais ne sont pas biodégradables. Mieux vaut donc qu’ils ne
figurent pas en tête de liste des ingrédients...

Et aussi...
Des actifs tenseurs. Qu’ils soient issus de protéines de blé ou d’avoine,
de peptides ou encore de sucres (polysaccharides), ils ont une action
liftante immédiate pour un véritable effet coup de jeune.

Des flouteurs
Ils illuminent ou floutent le teint. Ce sont les poudres de silice, de mica,
d’alumine ou de boron nitride. Ils se placent au creux du pli de la peau
et reflètent la lumière, estompant ainsi la ride.

Ce qu’on lui demande
D’être facile à appliquer et d’avoir une texture agréable. D’apporter un
confort immédiat en étant suffisamment hydratant. De permettre
d’appliquer ensuite un soin sans effet gras, collant et de ne pas pelucher.
D’avoir un effet tenseur, liftant ou d’atténuer les rides immédiatement.
D’avoir un résultat antioxydant, raffermissant à long terme.

A surveiller...
L’alcool très présent dans les sérums classiques, il est utilisé pour
accélérer la pénétration des actifs. Au risque de dessécher la peau,
notamment quand elle est sèche ou sensible.

Animée par Dr Neïla M.

Trop de sport
nuit-il
au cœur ?

Comment notre mode de vie attaque
le cerveau des enfants

Les enfants, dont un sur sept vit
dans un air pollué, risquent de perdre
en intelligence, en mémorisation et
en attention. Si hamburgers ajoutés à
air pollué égale moins de neurones, il
y a de quoi s’inquiéter pour le
cerveau de nos enfants. On savait
déjà que la pollution des villes
attaquait les poumons des plus
jeunes, que burgers et sodas
rendaient obèses et malades… Mais
notre mode de vie aurait aussi des
conséquences sur l’intelligence de
nos enfants. De nombreux
chercheurs appellent à la vigilance
car pollution et malbouffe risquent
de condamner les générations futures
à l’hyperactivité et à une baisse de
QI. Selon un rapport de l’Unicef,
publié la semaine dernière, un enfant
sur sept dans le monde respire un air
dangereux pour sa santé… et son
cerveau. «Les substances polluantes
non seulement endommagent les
poumons des enfants, mais elles
peuvent aussi franchir la barrière
protectrice du cerveau et
endommager irrémédiablement leur
développement cérébral,

compromettant leur avenir»,
précise le directeur général de
l’Unicef. En effet, des études
récentes ont montré des liens
entre pollution et retards du
développement neurologique. Et
ce, dès la grossesse. Et les dégâts
se poursuivent pendant la petite
enfance. Autre conséquence,
l’impact peut se mesurer aussi
par une diminution de la
capacité de raisonnement et une
baisse du QI.

Malbouffe et hippocampe
Mais la pollution n’est pas la seule à
attaquer le cerveau des plus jeunes,
une mauvaise alimentation peut
aussi causer quelques dégâts.
Manger trop gras et trop sucré de
façon précoce a un effet sur
l’intelligence, assurent les
chercheurs. D’autre part, des
perturbateurs endocriniens, qui
peuvent être présents dans certains
aliments, risquent d’agir sur le
développement de la thyroïde des
enfants et générer des lésions

irréversibles
et un ralentissement général du
cerveau. Une étude australienne a
montré qu’une alimentation riche en
plats industriels et sodas entraîne
une régression de l’hippocampe qui
sert pour la concentration et la
mémorisation.» Et ces perturbateurs
endocriniens seraient également
responsables de troubles du
comportement et d’agitation
importante. «Une expérience a
montré que des souris soumises au
bisphénol A se mettaient à sauter
partout… on les a surnommées les
«souris pop-corn».

La grenade, un fruit anti-rides
Acidulée en bouche, la grenade chouchoute notre
peau, grâce à ses propriétés antioxydantes, donc
anti-âge. Ce sont elles aussi qui font durer les
colorations des cheveux. Le grenadier séduit par
son allure et ses fleurs, d’un beau rouge vif. Il
pousse dans les zones méditerranéennes et supporte
très bien la sécheresse. Apprécié pour son goût
acidulé, son fruit est fortement concentré en
antioxydants, jusqu’à trois à quatre fois plus que le
thé vert. Mais c’est en cosmétique que la grenade
est la plus efficace. Car, des feuilles au fruit, elle
regorge de molécules aux propriétés actives.

Son huile est anti-inflammatoire
Au niveau des feuilles, on retrouve une forte
concentration de tanins catéchiques. Ces derniers
sont reconnus pour leur action antimicrobienne et astringente, et pour faciliter la
cicatrisation. Et c’est à partir des graines du fruit que l’on récupère une huile très
intéressante pour les formules anti-âge. Car elle est riche en acide punicique, qui a des
vertus anti-inflammatoires et apaisantes, et qui diminue la dégradation des fibres de
collagène. Enfin, l’huile de grenade maintient une très bonne hydratation des tissus,
grâce à ces acides gras linoléique et oléique. Elle fixe les pigments des colorations
capillaires. La peau de la grenade est fortement concentrée en tanins de type ellagitanins
(presque 60% dans certains extraits). On a découvert qu’ils facilitaient l’étape du
«mordançage» : c’est le processus qui fixe les pigments de couleur sur la fibre du
cheveu. La peau du fruit contient également des polyphénols qui ont une grande activité
antioxydante. Ils préservent ainsi l’éclat de la coloration, en limitant l’oxydation.
Formulés dans des soins anti-âges, ces mêmes polyphénols réduisent la dégradation des
tissus exposés aux radicaux libres, donc le vieillissement cutané.
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Coopération algéro-tunisienne
dans le secteur de l’artisanat

Signature d’une 
convention-cadre à  El Tarf

Une convention-cadre de
coopération entre la Chambre
d’artisanat et des métiers
(CAM) d’El Tarf et son
homologue du gouvernorat de
Jendouba (Tunisie) a été signée.  

Cette convention conclue entre la
CAM d’El Tarf et l’Union tunisien-
ne de l’industrie de commerce et de

l’artisanat (UTICA), vise l’échange des
expériences entre les artisans et la forma-
tion dans certaines activités artisanales, à
l’image de la tapisserie et la céramique
artistique, a indiqué le président de
l’UTICA, Nabil Inoubli. En marge de la
cérémonie, organisée à la maison des
jeunes Ahmed Betchine du chef-lieu de
wilaya, le directeur de la CAM, Messaoud
Benzaïd a, pour sa part, souligné l’impor-
tance des échanges entre artisans algériens
et tunisiens en vue de leur permettre d’ac-
quérir de nouvelles techniques destinées à
la promotion du produit artisanal.  Première
du genre, cette initiative vise à renforcer le
savoir-faire des artisans exerçant au niveau
de ces deux wilayas, a ajouté la même sour-
ce, invitant, à cette occasion, les artisans à
profiter de cette opportunité pour promou-

voir le métier artisanal et contribuer au
développement de l’économie du pays. Une
exposition de produits artisanaux divers à
laquelle ont pris part des artisans tunisiens
et algériens a été, à cette occasion, inaugu-
rée, en présence de nombreux visiteurs
venus découvrir une panoplie de produits
faits main. Des communications consa-
crées, notamment aux mécanismes d’ex-
portation du produit artisanal ainsi qu’à

l’expérience tunisienne dans le développe-
ment du produit artisanal ont été animées
par des experts économiques et un repré-
sentant des services des Douanes algé-
riennes. Plus d’une vingtaine de lauréats
dont des artisans aux besoins spécifiques
ayant bénéficié de sessions de stage de for-
mation et de qualification ont été, pour la
circonstance, honorés.

Moussa O.

Laghouat
200 artisans formés
depuis le début 2016

Quelque 200 artisans exerçant dans la wilaya
de Laghouat, ont bénéficié d’une formation
théorique et pratique dans des spécialités
liées aux différents domaines de l’artisanat
traditionnel, depuis le début de l’année 2016,
a-t-on appris ce jeudi du président de la
Chambre locale de l’Artisanat et des Métiers
(CAM). Cette opération, a été effectuée lors
de 13 sessions de formation sur la création et
la gestion de micro-entreprises, en plus des
méthodes de commercialisation de produits
d’artisanat traditionnel, a précisé
Abderrahmane Khirani. La formation
périodique permettra aux artisans d’améliorer
leurs connaissances professionnelles et
d’obtenir une carte d’artisan pour bénéficier
de différents dispositifs de soutien à
l’emploi, notamment l’Agence national de
gestion du microcrédit (Angem), a-t-il ajouté.
Dans le même sillage, A. Khirani a fait
savoir, également que 17 artisans vont
bénéficier prochainement d’une formation
sur l’installation des panneaux de l’énergie
solaire, au titre d’une convention signée avec
une entreprise privée spécialisée dans ce
domaine, signalant que la CAM prévoit
également l’organisation de deux cycles de
formation au profit des maçons sur la lecture
de plants de bâtiments et le montage de
plaquettes en plâtres. La CAM, s’implique,
en outre, dans l’encadrement de chefs
d’ateliers de Blanche Algérie en coordination
avec des spécialistes relevant du Bureau
international du travail (BIT), selon le
responsable. Dans le cadre des efforts
d’accompagnement et d’encouragement de
l’activité artisanale dans cette wilaya, le
siège de la CAM, dispose de plusieurs stands
réservés aux artisans pour exposer leurs
produits et leur savoir-faire dans divers
domaines, dont l’art de dessablage, la
vannerie, la couture et la pâtisserie
traditionnelle.

Artisanat traditionnel
La commercialisation
des produits, le casse-tête
des artisans à Bouira

La commercialisation des produits
artisanaux  constitue le véritable casse-tête
des artisans, ont relevé ces derniers, en
marge des expositions organisées depuis ce
lundi à Bouira, Lakhdaria et Sour El
Ghozlane, à l’occasion de la Journée
nationale de l’artisan. «L’absence de
structures et espaces pouvant nous permettre
de commercialiser nos différents produits
artisanaux constitue un véritable casse-tête,
et nous souhaitons que ce problème soit pris
en charge par les responsables du secteur
afin de préserver et promouvoir l’artisanat
dans notre wilaya», ont- ils confié. Selon
eux, les artisans comptent beaucoup sur ces
expositions pour vendre leurs produits,
notamment dans les grandes villes, comme
Bouira, Lakhdaria et Sour El Ghozlane  ainsi
que Bechloul et M’Chedallah. Certains des
artisans ont saisi cette occasion pour
exprimer leur mécontentement face au
manque flagrant de commodités comme le
gaz, électricité ainsi que l’aménagement des
locaux qui leur ont été attribués dans le cadre
du dispositif de l’Etat visant la promotion du
secteur.  Par ailleurs, d’autres artisans se sont
plaints de la rareté de la matière première, ce
qui, selon eux, freine le développement de
certains produits locaux, comme la poterie,
notamment. «Nos doléances doivent être
écoutées par le ministère de tutelle, ce
dernier doit nous apporter de vrais solutions
pour pouvoir donner une impulsion à ces
activités et les transmettre aux autres
générations futures», a insisté un groupe
d’artisans, rencontré au siège des galeries de
la ville de Bouira, où se tient une exposition
dédiées aux différents produits artisanaux
(bijoux traditionnels, couture, habits
traditionnels, tapisserie, gâteaux
traditionnels, poterie, sculpture...).
L’exposition qui se poursuivra jusqu’au 12
du mois, regroupe quarante artisans de la
wilaya de Bouira, ainsi que des différents
partenaires et dispositifs d’aide de l’Etat
comme l’Agence de l’emploi (Anem) et
l’Angem (agence de gestion de micro-crédit),
a précisé, le directeur de la chambre de
l’artisanat traditionnel, organisatrice de
l’évènement, Abdous Azzedine.

La Chambre de l’Artisanat et des Métiers
(CAM) de la wilaya de Tizi-Ouzou organi-
se depuis ce mercredi, une exposition de
produits artisanaux au niveau de la placet-
te du musée de la ville de Tizi-Ouzou.
Initiée à l’occasion de la Journée nationale
de l’artisan célébrée le 9 Novembre de
chaque année, la manifestation a été ani-
mée par une quinzaine de participants qui
exercent dans différents domaines de l’arti-
sanat traditionnel, notamment le bijou, la
poterie, le tapis, l’habit traditionnel, le pain
et le gâteau traditionnel, la sculpture sur
bois et la vannerie. Cette exposition qui se

poursuivra jusqu’au 13 Novembre, a, pour
objectif de valoriser et promouvoir les
richesses artisanales locales, tout en offrant
aux artisans une occasion de se faire
connaître et d’écouler leurs  marchandises,
puisque cet aspect contribue fortement à la
pérennisation de leur activité, a déclaré
Saâdi Aït Zerrouk, l’assistant de direction
de la CAM qui a coordonné l’évènement.
La Journée nationale de l’artisan était aussi
une occasion pour donner le coup d’envoi
des inscriptions pour la participation aux
présélections pour le concours du prix
national de l’artisanat traditionnel. Cette

sélection locale est ouverte à tous les arti-
sans de la wilaya de Tizi-Ouzou qui exerce
dans les segments de l’artisanat tradition-
nel tels que le travail sur bois, le tissage, le
bijou, l’habit traditionnel, la maroquinerie
et la poterie. Le dépôt des produits est
prévu au niveau de la direction du tourisme
où se déroulera la sélection prévue pour le
14 Novembre prochain. 
Jusqu’au 31 août dernier, la Chambre de
l’Artisanat et des Métiers a recensé 11 344
artisans dont 3 900 qui opèrent dans le
domaine de l’artisanat traditionnel.  

Naïma G.K.

La promotion et la commercia-
lisation des produits d’artisanat
de la wilaya d’Adrar demeurent
en bute aux contraintes de vul-
garisation et publicité qui ris-
quent d’hypothéquer l’avenir
de pareilles activités artisa-
nales, ont estimé des artisans
participant au salon d’Artisanat
tenu ce jeudi au centre Souika
d’Adrar des participants au
salon d’artisanat n’ont pas hési-
té à soulever une série de
contraintes d’ordre matériels,
notamment à l’instar de la
femme artisane, Mme Aïcha,
de la commune de Bouda, ver-
sée dans la poterie et l’argile,
qui n’a pas manqué de manifes-
ter son appréhension quant à
l’avenir de son activité du fait,
a-t-elle défendu, «de l’absence
d’un local approprié, l’acquisi-

tion des matières premières, le
manque de transport suscep-
tible de lui permettre de
prendre part aux différentes
manifestations, dont la plupart
mises sur pied loin de sa collec-
tivité». De son côté Ziyad
Ghodbane, sculpteur sur cuivre
au centre d’artisanat, a indiqué
que «le centre d’artisanat, com-
posé de plusieurs ateliers,
demeure en quête d’une véri-
table mise en valeur de sa mis-
sion en tant que structure
importante dans la promotion
de l’artisanat devant l’engoue-
ment timide des visiteurs
qu’accueille durant l’année en
dépit de sa localisation au cœur
de la ville d’Adrar». 
L’intervenant a mis à profit
cette manifestation pour sollici-
ter les parties concernées de

prendre en considération les
différentes suggestions formu-
lées par les bénéficiaires des
ateliers du centre liées, notam-
ment à certains mécanismes à
même d’activer cette structure,
d’atteindre la performance et
rentabiliser les activités artisa-
nales. Dans même ordre
d’idées, la tapissière Mme
Bousaïd qui a déploré «le
manque de vulgarisation» de ce
salon et d’autres manifesta-
tions, a soulevé des contraintes
que rencontre ce segment d’ar-
tisanat et afférentes, notam-
ment «au manque de locaux,
espaces devant permettre de
léguer et pérenniser cette acti-
vité aux futures générations».
Mme Raïss, pâtissière tradi-
tionnelle, s’est félicitée, pour sa
part, de pareilles initiatives sus-

ceptibles, a-t-elle estimé, de
mettre en valeur et commercia-
liser le produit et dont le public
fait partie de la chaine de vul-
garisation et commercialisa-
tion. Toutefois, M. Baghdad,
artisan versé dans l’industrie
agro-alimentaire, dattes et déri-
vés, s’est, de son côté, dit «opti-
miste» quant à l’avenir de sa
filière qui, a-t-il dit, a le vent en
poupe dans la wilaya d’Adrar
et hors-région, appelant, par
l’occasion, à accorder davanta-
ge importance à ce segment. 
Mis sur pied par la Chambre
d’Artisanat et des métiers
(CAM) d’Adrar, ce salon d’ar-
tisanat de trois jours regroupe
une dizaine d’artisans de la
commune d’Adrar et des com-
munes environnantes.

Kadiro Frih 

Journée nationale de l’artisan à Tizi-Ouzou
L’artisanat traditionnel à l’honneur

Produits d’artisanat de la wilaya d’Adrar
La promotion et la commercialisation des produits

buttent aux contraintes de vulgarisation et publicité
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Sahara occidental

Brahim Ghali félicite Donald Trump 
pour son élection à la présidence des

États-Unis d'Amérique
Le président de la République sagraouie, secrétaire général du Front Polisario, Brahim Ghali, a adressé mercredi passé, un

message de félicitations au nouveau président américain, Donald Trump pour avoir remporté l’ élection présidentielle qui a eu lieu
mardi aux Etats-Unis. «Au nom du gouvernement et du peuple sahraouis, je voudrais vous exprimer mes sincères félicitations suite

à votre élection en tant que président des États-Unis d'Amérique, à travers un processus électoral qui était une victoire pour la
démocratie, pour vous et pour le peuple des États-Unis», a écrit le président de la RASD.

«Votre élection est un
événement important
dans l'histoire des

États-Unis d'Amérique, et
constitue une source
d'inspiration pour beaucoup de
peuples partout dans le monde,
y compris le peuple du Sahara
occidental qui attend l’exercice
de son droit à
l’autodétermination par le biais
d’un référendum sous les
auspices de l’ONU, tout en
espérant que sous votre
direction, les USA puissent
jouer un rôle dans le
rétablissement de la justice et de
la stabilité dans cette région du
monde (le Sahara occidental)».
Le président de la République
sahraouie a exprimé la volonté
du gouvernement de la RASD à
œuvrer avec la nouvelle
administration américaine pour
un monde plus pacifique,
démocratique et prospère.

Le conseil municipal
de la ville espagnole

Santander réitère son
soutien à la cause

sahraouie
Le maire de la ville espagnole
de Santander, Cesar Diaz, ainsi
que plusieurs membres de son
conseil ont réitéré au ministre
sahraoui de la coopération
Bulahi Sid leur «soutien
indéfectible à la cause
sahraouie». Lors d’une réunion
au siège de la ville de Santander
et qui a regroupé également la
conseillère pour la coopération
et le développement Carmen
Ruiz en présence  de la
représentante du front Polisario
en Espagne, Khira Bulahi, et des
représentants des associations
œuvrant en faveur des réfugiés
sahraouis en Cantabrie, le
conseil municipal a «réitéré son
ferme engagement avec la cause
sahraouie et le soutien de toute
la ville au peuple sahraoui».
«Le soutien de Cantabrie est
total avec la cause sahraouie»,
ont souligné les responsables
espagnols, affirmant que ce
«soutien est unanime à toutes
les questions soulevées par les
organisations solidaires avec le
Sahara occidental et par les
délégués sahraouis en
Cantabrie». Les responsables du
conseil municipal de Santander
ont, durant cette réunion,
rappelé certains projets initiés
en solidarité avec la population
sahraouie. Dans cette optique, le

conseil a renforcé cette année sa
collaboration avec les
associations de Cantabrie qui
œuvrent pour le projet de
«vacances en paix» en leur
allouant une aide financière
estimée à 10 000 euros dans le
but d’assurer la continuité à ce
projet qui profite aux jeunes
enfants sahraouis vivant dans les
camps de réfugiés. En outre, la
ville a également contribué, a-t-
on ajouté dans l’opération
d’envoi de bus aux camps des
réfugiés et dans différents
convois humanitaires envoyés
au Sahara occidental. Pour sa
part, le ministre sahraoui de la
Coopération a tenu à remercier
les autorités de Santander pour
leur soutien et leur solidarité
permanente avec les réfugiés
sahraouis qui ont passé plus de
40 ans en exil. Par ailleurs, le
gouvernement provincial de
Valence a accordé un montant
estimé à 200.000 euros à la
Fédération des associations de
solidarité avec le peuple
sahraoui qui sera destiné aux
projets humanitaires dans les
camps de réfugiés, a annoncé
Zulima Pérez. Ce montant
supérieur de 60 % par rapport à
celui de l’année dernière, a-t-
elle précisé sera investi dans
l’achat des denrées alimentaires,
des équipements médicaux et
dans d’autres projets
humanitaires. La responsable
espagnole a souligné dans un
communiqué que cette
«augmentation est nécessaire eu
égard à la situation difficile dans
laquelle vit actuellement le
peuple sahraoui». Le directeur
général de la coopération et de

la solidarité au sein du
gouvernement provincial de
Valence, Federico Buyolo, a
appelé pour sa part, «le nouveau
gouvernement espagnol à faire
un effort pour parachever le
processus de décolonisation du
Sahara occidental comme notifié
dans les résolutions des Nations
unies afin de réparer les erreurs
du passé». La société civile
espagnole ainsi que plusieurs
institutions sont décidées à
poursuivre leurs efforts jusqu’à
ce que le peuple sahraoui
bénéficie de son droit à un
référendum d’autodétermination
qui lui permet de décider de son
avenir. Plusieurs partis
politiques espagnols à l’instar
du parti nationaliste basque ont
lancé récemment des appels
exigeant de leur gouvernement
de «réparer les erreurs du passé
en parachevant le processus de
décolonisation du Sahara
occidental et la tenue d’un
référendum
d’autodétermination» puisque
l’Espagne présidera en
décembre prochain le Conseil de
sécurité des Nations unies.

L'Association argentine
AUNA condamne
l'expulsion de la 

vice-présidente du
Parlement panafricain

de Marrakech
L'Association pour l'unité de
notre Amérique Argentine
(AUNA) a condamné la
détention et l'expulsion de la
députée sahraouie et vice-
présidente du Parlement

panafricain, Souielma Beirouk
de l'aéroport de Marrakech par
les autorités marocaines. «Il y a
14 ans que notre institution lutte
pour l'autodétermination des
peuples et défend la liberté et la
souveraineté des nations, nous
exprimons notre solidarité
inconditionnelle et soutenons
Souielma Beirouk et tout le
peuple sahraoui et leur
résistance durant plus de 40 ans
de la colonisation marocaine», a
écrit l'AUNA dans un
communiqué parvenu jeudi à
SPS...   L'AUNA a souligné
dans le texte qu'elle «demande à
l'ONU et à la 22e session de la
conférence de l'ONU sur les
changements climatiques
(COP22), où elle devait
participer Mme Beirouk, de
prendre des mesures à cet acte
grave et illégal de la détention et
l'expulsion de la députée
sahraouie, vice-présidente du
Parlement panafricain». Par
ailleurs, le Front Polisario,
unique représentant légitime du
peuple sahraoui, a condamné
l'expulsion de la députée qui
était retenue par les autorités
marocaines à l'aéroport de
Marrakech, quand elle était sur
le point de se joindre à la
délégation de l'Union africaine
participant à la COP22,
l'empêchant ainsi de prendre
part à ce sommet sous les
auspices de l'Organisation des
Nations unies. Devant cet acte
«en violation flagrante des
Droits de l'Homme et des traités
diplomatiques internationaux»,
l'Union nationale des femmes
sahraouies (UNFS) a exprimé
«son entière solidarité avec

Mme Soueilma Beirouk»,
dénonçant «les agissements
arbitraires menés à son encontre
par les autorités marocaines».
Souielma Beirouk a été élue en
mai 2013 au poste de vice-
président du Parlement
panafricain pour le Nord-Ouest
de l'Afrique.

Le front Polisario
appelle les dirigeants
du monde à ce que la
COP22 ne serve de
moyen à légitimer

l’occupation marocaine
du Sahara occidental

Le Front Polisario a appelé
mardi les dirigeants mondiaux à
veiller à ce que les conférences
de l'ONU sur le changement
climatique, que le Maroc
préside cette année, «ne servent
pas à légitimer l'occupation
illégale du Sahara occidental,
condamnant l’expulsion des
autorités marocaines de la vice-
présidente du Parlement
panafricain, Souelma Beirouk,
qui devait  assister à la COP22.
Le front POLISARIO a averti
les participants contre de
nouveaux contrats marocains
d'exploration pétrolière avec les
entreprises multinationales de
forage illégal au Sahara
occidental, sans le consentement
du peuple sahraoui, a indiqué un
communiqué.
«L'ONU ne doit pas être
complice du ‘verdir’ du mépris
flagrant du Maroc pour les Droits
de l'Homme et le droit
international», ajoutant que les
réfugiés sahraouis à Tindouf sont
parmi les plus vulnérables en
raison des changements
climatiques. L'année dernière, de
graves inondations ont dévasté
les camps de réfugiés, a rappelé
le communiqué, appelant les
pays, les journalistes, les militants
et les membres de la société
civile à «saisir cette occasion
pour faire savoir qu'ils ne tolèrent
pas l'occupation illégale du
Maroc».  Le Maroc continue à
exploiter illégalement les
ressources naturelles du Sahara
occidental, notamment en
octroyant de nouvelles licences
d'exploration pétrolière à des
entreprises étrangères, a indiqué
le Front Polisario, soulignant que
le Maroc ne devait pas utiliser la
plateforme des Nations unies
pour renforcer son occupation du
Sahara occidental, a conclu le
communiqué.
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Egypte

Sécurité renforcée 
par crainte de manifestations

Les forces de sécurité égyptiennes
étaient fortement déployées ce
vendredi matin dans les rues du
Caire, par ailleurs désertes, par
crainte de manifestations contre la
dégradation de la situation
économique et des conditions de vie.

L es Égyptiens pauvres, une immense majo-
rité de la population, subissent de plein
fouet les effets de la forte dévaluation de

la monnaie nationale, à laquelle les autorités se
sont résignées devant l'épuisement de leurs
réserves de devises étrangères. La forte inflation
fait déjà flamber les prix des produits de premiè-
re nécessité et ceux de l'essence viennent aussi
d'augmenter sur fond de refroidissement des rela-
tions entre le Président Abdel Fattah al Sissi et
l'Arabie saoudite, son principal bailleur de fonds,
qui a suspendu brutalement et sine die ses livrai-
sons de pétrole à l'Egypte. L'appel à manifester ce
vendredi a été lancé en août par un groupe peu
connu, le Mouvement des pauvres, qui entend
dénoncer la hausse des prix et le renforcement des
mesures d'austérité dicté par l'assèchement des
finances publiques et les conditions posées par le
Fonds monétaire international (FMI) pour octroyer
un prêt de 12 milliards de dollars à l'Egypte. Cet
appel a pris de l'ampleur cette semaine sur les
réseaux sociaux après la dévaluation choc de la
livre égyptienne. Il n'a pas été relayé par les princi-
paux groupes de jeunes à l'origine de la «révolu-
tion du 25 janvier» 2011, mais a été soutenu par
le mouvement interdit des Frères musulmans,
qualifié de terroriste par les autorités.

LA PLACE TAHRIR BOUCLÉE
Au Caire, la place Tahrir, épicentre des soulève-
ments contre les anciens présidents Hosni
Moubarak et Mohamed Morsi, était totalement
vide dans la matinée, à l'exception de véhicules
blindés et de dizaines de policiers anti-émeute. La
station de métro desservant la place était fermée
pour prévenir un hypothétique afflux de protesta-
taires, jugé peu probable par de nombreux Égyp-
tiens en raison de la répression brutale des précé-
dents rassemblements contre le gouvernement
d'Abdel Fattah al Sissi et de l'épuisement de la
population après cinq années de chaos et de diffi-
cultés quotidiennes. La présence policière était
également très visible dans d'autres quartiers du

Caire et dans certaines villes de province. «Entre
vous et moi, c'est une bonne chose», a déclaré à
Reuters Chenouda Ichak, un chauffeur de taxi
dans le quartier populaire de Choubra. «Je ne
pense pas qu'il va se passer quoi que ce soit, mais
cette démonstration de force fait peur aux gens et
garantit que ça n'arrivera pas». Abdel Fattah al
Sissi a multiplié ces dernières semaines les appels
à ne pas manifester en prévenant ses compatriotes
qu'il ne renoncerait pas aux réformes quel que
soit le fardeau qu'ils auraient à porter. Les médias
officiels ont fait monter la tension à la veille de la
journée de rassemblement en évoquant les efforts
des forces de sécurité pour empêcher
«l'infiltration de terroristes» ou la découverte de
caches d'armes et de munitions au domicile de
membres des Frères musulmans qui auraient,
selon la police, eu l'intention de s'en servir pour
attaquer des postes de contrôle routiers.

AUSTÉRITÉ DOULOUREUSE
Reuters a interrogé cinq activistes de la mouvan-
ce révolutionnaire, qui avaient manifesté contre
Hosni Moubarak et Mohamed Morsi et dénoncent
aujourd'hui l'autoritarisme d'Abdel Fattah al Sissi.
Tous les cinq ont dit que les manifestations ne
mèneraient cette fois à rien et ont dit craindre des
violences si elles ont lieu. «Nous savons désor-
mais que les manifestations de rue se terminent
dans le sang. On ne peut rien obtenir de ce régi-

me», a résumé Malek Adli, un avocat des Droits
de l'Homme. Les autorités se sont efforcées
d'apaiser la grogne contre l'austérité en lançant
une grande campagne de communication par pan-
neaux géants et dans les médias, promettant
notamment un renforcement des programmes
d'aide destinés aux plus pauvres. Mais nombre
d'Égyptiens qui ne bénéficient pas de ces pro-
grammes se plaignent de ne plus pouvoir acheter
de viande, tandis qu'une récente pénurie de sucre
a réveillé les craintes d'une crise alimentaire
durable, rappelant la «crise du pain» qui avait
précédé le soulèvement de 2011. Les maux des
Égyptiens sont loin d'être terminés : les impôts
augmentent, les subventions des produits de pre-
mière nécessité diminuent et l'inflation approche
15%, à son plus haut niveau depuis huit ans. Les
prix de l'électricité ont bondi de 25 à 40% en août,
avant ceux de l'essence, et le Parlement a voté
dans la foulée la création d'une taxe sur la valeur
ajoutée (TVA) de 13%. Dans ses discours, Abdel
Fattah al Sissi répète que les Égyptiens doivent
consentir à faire un sacrifice collectif pour éviter
au pays la ruine financière. Le président égyptien
a même appelé ses compatriotes à donner à l'Etat
la petite monnaie qu'ils auraient en trop, une sug-
gestion qui a été tournée en dérision sur les
réseaux sociaux. Mais il aussi prévenu que
l'armée pourrait être déployée en six heures si son
pouvoir est contesté.

Irak
Les forces
irakiennes vont
reprendre leur
offensive dans
Mossoul
Les forces irakiennes du
contre-terrorisme  ont
relancé ce vendredi leur
offensive dans les
quartiers est de Mossoul,
dernier fief des
djihadistes du groupe Etat
islamique (EI) en Irak,
après une pause, a
indiqué un officier.
«Après quelques jours de
calme, nous allons lancer
une nouvelle attaque cet
après-midi contre le
quartier de Karkouli»,
dans l'Est de la deuxième
ville irakienne, a déclaré
un commandant des
unités du contre-
terrorisme (CTS),
Mountadhar Salem.
«Nous lancerons cette
attaque depuis nos
positions dans le quartier
d'Al Samah», a-t-il
précisé. Les forces
irakiennes ont lancé le 17
octobre une vaste bataille
menée sur plusieurs
fronts pour reprendre la
ville septentrionale de
Mossoul aux djihadistes
de l'EI avec le soutien,
notamment aérien, d'une
coalition internationale
antijihadistes conduite par
les Etats-Unis. Des unités
du contre-terrorisme ont
déjà pénétré dans l'Est de
la ville tandis que des
combattants kurdes
irakiens, les peshmergas,
ont conquis des zones à
l'est et au nord de
Mossoul. L'armée
irakienne avance  depuis
le Sud tandis que des
milices, notamment
chiites, mènent des
combats à l'ouest de
Mossoul. Mais la bataille
pour reprendre l'ensemble
de la ville et son
agglomération, où vivent
environ 1,5 million de
personnes selon l'ONU,
pourrait prendre des
semaines voire des mois,
ont averti des
responsables. Les
djihadistes de l'EI sont en
effet déterminés à
opposer une vive
résistance. Outre les
voitures piégées et les
nombreux explosifs
disséminés dans les
maisons et immeubles,
l'EI a aussi mis en place
un vaste réseau de tunnels
qui lui permet de mener
une guérilla urbaine
féroce. L'EI a conquis de
vastes territoires en Irak
et en Syrie en 2014. Le
groupe a depuis perdu
beaucoup de terrain et fait
l'objet d'une offensive à
Mossoul, mais aussi dans
son fief syrien de Raqa,
une ville du nord de la
Syrie. Dans ce pays, c'est
une force arabo-kurde qui
mène le combat, soutenue
aussi par la coalition
antidjihadistes.

Au moins six personnes ont été tuées dans une
attaque revendiquée par les talibans contre le
consulat allemand de Mazar-i-Sharif, dans le Nord de
l'Afghanistan, «en représailles» à la mort de civils
dans un bombardement de l'Otan la semaine dernière.
L'attaque au camion-suicide, de très forte puissance,
a fait six morts selon l'hôpital local qui a reçu les
corps. La police provinciale, évoquant pour sa part
un bilan de sept morts, précise que deux victimes ont
été tuées par erreur par les forces allemandes, qui les
ont confondues avec des assaillants.

Aucun ressortissant allemand
n'a été touché, selon Berlin

Par ailleurs, 128 personnes ont été blessées dont 10
enfants, certaines grièvement atteintes, a précisé le
responsable de l'hôpital régional, le Dr Noor
Mohammad Fayez. Le médecin a confirmé que
deux des corps reçus dans son établissement
avaient été tués par balles.  Le général Hassibullah
Quaraishi, commandant des forces de police pour
la région nord de l'Afghanistan, a évoqué «une
malheureuse méprise : les forces allemandes
avaient étendu le périmètre de sécurité autour du
site de l'explosion, ce que ces deux civils
ignoraient». Les deux hommes  «circulaient à moto
et ont ignoré les consignes» de s'arrêter, a précisé
le responsable adjoint de la police provinciale,
Abdul Razaq Qadri. Ce dernier a annoncé détenir

«un suspect» pour l'attaque, sans autre précision.
Les responsables allemands à Kaboul joints se sont
refusés à tout commentaire. Le président Ashraf
Ghani a condamné l'attaque «barbare», la qualifiant
de «crime contre l'humanité».

Cratère béant
L'attentat qui a creusé un vaste cratère et causé
des dégâts spectaculaires s'est produit peu après
23h00 (19h30 GMT). Le mur d'enceinte du
consulat, installé dans un ancien hôtel, l'hôtel
Mazar, a été totalement détruit par l'explosion qui
a soufflé les vitres «dans un rayon de plusieurs
kilomètres», selon le correspondant de l'AFP.
Cela a réveillé les habitants, qu'il a entendus
pleurer et hurler de frayeur. Un taxi jaune et
blanc garé à proximité s'est trouvé littéralement
soulevé et déposé au milieu du trou béant causé
par la charge. Sur Twitter, le ministère allemand a
évoqué «des combats à l'extérieur et dans le
complexe du consulat». Une réunion de crise a
d'ailleurs été convoquée dans la nuit à Berlin par
le ministre des Affaires étrangères, Frank-Walter
Steinmeier, selon une source diplomatique sur
place. Le porte-parole des talibans Zabihullah
Mujahid a revendiqué «l'opération martyr» dans
un communiqué. Sur Twitter, les talibans ont
également annoncé la mort de deux civils tués
par les forces allemandes.

Bavure
Les insurgés ont expliqué que l'attaque a été menée
«en représailles» aux frappes aériennes américaines
le 3 novembre sur Kunduz (nord-est), qui ont fait au
moins 32 tués et 19 blessés parmi les civils, dont de
nombreux femmes et enfants selon l'ONU. Cette
nouvelle bavure des forces américaines déployées
sous mandat de l'Otan, a provoqué la colère de la
population et les critiques des autorités. L'armée
américaine a reconnu que ses frappes qui visaient
des talibans avaient «très probablement» fait des
victimes civiles et exprimé «ses regrets». Mazar-i-
Sharif, où la Bundeswehr (armée allemande) était
déployée jusqu'à fin 2014, est considérée comme
l'une des grandes villes les plus paisibles du pays,
par ailleurs en proie aux offensives répétées des
talibans. Mais elle abrite l'une des trois principales
bases des forces aériennes afghanes en cours de
reconstitution avec l'aide de l'Otan.

Des instructeurs allemands s'y
trouvaient encore le mois dernier

Les forces aériennes, américaines et afghanes, sont
régulièrement sollicitées pour appuyer les opérations
des forces afghanes au sol contre les talibans et le
groupe jihadiste Etat islamique dans l'Est.L'ONU a
récemment dénoncé la très forte augmentation (+72%
en un an) des victimes collatérales de ces frappes.

Afghanistan
Attaque des talibans contre le consulat allemand
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Libye

Six mois après,
l’EI résiste toujours à Syrte

Ils ne contrôlent plus qu’un
petit quartier, mais les
djihadistes résistent toujours
à Syrte, six mois après le
lancement de l’offensive de
reconquête de la seule ville
contrôlée par le groupe Etat
islamique (EI) en Libye.

L e 12 mai, le Gouvernement libyen
d’union nationale (GNA) annon-
çait le début de la bataille de Syrte,

située sur les bords de la Méditerranée, à
450 km à l’Est de Tripoli. Les premières
semaines sont prometteuses puisque les
forces reprennent la majeure partie de cette
cité conquise en juin 2015 par l’EI, qui
cherchait à s’implanter en Libye pour
étendre son influence en Afrique du Nord.
Mais les combats contre les djihadistes sont
meurtriers : plus de 667 morts et 3 000
blessés dans les rangs des forces progou-
vernementales. La bataille s’enlise semaine
après semaine, entre autres en raison de la
prudence qu’adoptent les forces pro-GNA
pour éviter de nouvelles pertes et protéger
les civils pris au piège dans la ville même
si leur nombre est très difficile à estimer.
«La bataille dure plus longtemps que
prévu», relève Mattia Toaldo, spécialiste de
la Libye au centre de réflexion European
Council on Foreign Relations. Les djiha-
distes sont désormais acculés dans un petit
quartier qu’ils défendent farouchement, Al
Giza Al Bahriya. «Le retard de l’assaut
final est dû (...) principalement au fait qu’il
s’agit de combats de rues très violents et
que Daech (autre acronyme arabe de l’EI)
reste déterminé à défendre ses positions
jusqu’aux derniers mètres carrés», explique
à l’AFP Rida Issa, porte-parole des forces
progouvernementales. Ethan Chorin, un
ancien diplomate américain en poste à
Tripoli aujourd’hui consultant, voit aussi
d’autres raisons au piétinement des forces
libyennes. «Ceux qui combattent l’EI à
Syrte avec le soutien occidental ne sont pas
tous motivés, ni très bien organisés», note-
t-il. Mais R. Issa explique que le plus
important pour les forces loyales au GNA
est de préserver la vie des combattants,
«mais également les civils que Daech utili-
se comme boucliers humains, il nous faut

donc avancer lentement et par à-coups».

Cris des civils
«Nos combattants entendent les cris des
civils depuis les maisons à chaque fois
qu’un raid est effectué. Nous ne connais-
sons pas leur nombre, mais savons que
Daech les empêche de sortir», raconte-t-il.
Pour M. Toaldo, les forces loyalistes «ont
rencontré une résistance à laquelle elles ne
s’attendaient pas de la part de l’EI (...) qui
utilise des otages, rendant délicat tout
assaut contre les immeubles où se cachent
les djihadistes».

Cette guerre d’usure coûte
cher aux deux camps

Le bilan des morts dans les rangs des com-
battants de l’EI n’est pas vérifiable de sour-
ce indépendante, mais Rida Issa a affirmé à
l’AFP qu’entre 1 800 et 2 000 auraient été
tués depuis le début de l’opération.
Mercredi, le commandement des forces
américaines en Afrique a annoncé la repri-
se des frappes aériennes américaines contre
l’EI à Syrte après plus d’une semaine
d’arrêt, dans le cadre d’une opération lan-
cée le 1er août en appui aux forces du
GNA. Depuis, l’armée de l’air américaine
a effectué 368 frappes.

Maintenant que les djihadistes sont encer-
clés dans moins d’un kilomètre carré, «il
est difficile de savoir quel sera l’impact des
frappes américaines», aussi précises soient-
elles, estime  Toaldo.

«Guerre, pas match 
de foot»

Une défaite de l’EI à Syrte serait un coup
dur pour le groupe extrémiste qui a connu
ces derniers mois une série d’échecs
militaires en Irak et en Syrie, où les djiha-
distes sont actuellement attaqués dans leurs
fiefs de Mossoul (nord) et Raqa (nord). La
résistance des derniers combattants de l’EI
est donc violente et désespérée car ceux qui
n’ont pas pu fuir la ville préfèrent mourir
plutôt que de se laisser prendre vivants. Ils
se font souvent exploser à bord de véhi-
cules bourrés d’explosifs dans lesquels ils
se lancent à vive allure contre des rassem-
blements de forces loyalistes. «La bataille
n’est pas simple (...) car nous combattons
une idéologie extrémiste radicale», a sou-
ligné Rida Issa. «Un tel ennemi ne peut être
anéanti que si tous ses combattants sont
tués. Et c’est ce que nous ferons. (...). Cette
bataille a certes trop duré, mais c’est une
guerre, pas un match de foot avec un début
et une fin» en 90 minutes, a conclu le porte-
parole des forces pro-GNA.

Mali
Le chef de l’ex-junte,
Amadou Sanogo jugé
à partir du 30 Novembre
Le chef de l’ex-junte malienne,

Amadou Sanogo, sera jugé devant
les assises à Bamako à partir du 30
Novembre prochain pour
«assassinat et complicité»
d’assassinat de militaires dont les
corps ont été découverts dans un
charnier en 2013, ont indiqué, hier,
une source judiciaire. «Le procureur
général près de la Cour d’appel de
Bamako informe l’opinion de
l’ouverture le 30 Novembre 2016
d’une session d’assises au cours de
laquelle sera évoquée l’affaire
Amadou Sanogo et plusieurs autres
accusés d’enlèvement de personnes,
assassinat et complicité», a indiqué
un communiqué officiel cité par les
médias maliens. «En raison de la
particularité du dossier et dans le
but de maintenir l’ordre et la
sécurité à l’occasion de ce procès,
le parquet général a installé en son
sein un secrétariat dédié», a ajouté
le communiqué. Amadou Sanogo,
incarcéré depuis fin 2013, est
inculpé dans l’affaire des «Bérets
rouges», des soldats opposés au
coup d’Etat de mars 2012, dont les
corps ont été retrouvés en
décembre 2013 dans un charnier à
Diago, près de Bamako. Selon le
code pénal malien, Sanogo risque la
peine de mort.

Somalie
Accrochage entre forces
du Puntland et hommes
armés liés à l’EI
Les forces de sécurité du Puntland

(nord-est de la Somalie) ont mené
ce jeudi une opération militaire
limitée contre des hommes armés
liés au groupe terroriste
autoproclamé Etat islamique
(EI/Daech) et qui occupent
plusieurs localités côtières, ont
annoncé, hier, des sources de
sécurité somaliennes. «L’opération
ciblait la côte de Qandala (petit port
de pêche) où sont positionnés les
miliciens liés à l’EI», a indiqué
Ibrahim Abderrahmane, un
responsable sécuritaire basé à
Bossasso, la capitale de la région
semi-autonome du Puntland, cité
par l’AFP. «Les terroristes sont déjà
cernés et les forces du Puntland les
surveillent. Mais cette opération
n’était pas une attaque directe, il
s’agissait d’empêcher les
combattants d’étendre leur zone de
contrôle», a-t-il ajouté. Le
responsable a toutefois précisé qu’il
y avait eu un échange de tirs entre
les deux parties, ce que des
habitants de Qandala ont confirmé,
selon l’agence. «Plusieurs
embarcations lourdement armées se
sont approchées de la localité et ont
tiré, à distance, des munitions de
gros calibre. Les combattants de
l’EI ont répliqué, mais ça n’a pas
été une grosse bataille», a rapporté
Ismaïl Hashi, un pêcheur de
Qandala. Le groupe en question est
dirigé par «le Somalien Abdulqadir
Mumin, un ancien membre des
shebab», affiliés à Al Qaïda, qui a
fait défection au profit du groupe
terroriste EI en octobre 2015. Le
département d’Etat américain a
inscrit Abdulqadir Mumin en août
sur la liste des terroristes
internationaux.

Le président du directoire du
quotidien d’opposition turc
Cumhuriyet, Akin Atalay, a été
arrêté et placé en garde à vue,
hier, a annoncé le journal, dont
neuf journalistes avaient été
mis en détention la semaine
dernière. A. Atalay a été inter-
pellé à son arrivée à l’aéroport
Atatürk d’Istanbul, en prove-
nance d’Allemagne, a précisé
Cumhuriyet sur son site. Il était
visé par un mandat d’arrêt dans
le cadre d’une enquête sur des
«activités terroristes».
La semaine dernière, neuf jour-
nalistes de Cumhuriyet, dont le
rédacteur en chef Murat
Sabuncu, ont été placés en
détention, une mesure qui a

suscité l’inquiétude des défen-
seurs des Droits de l’Homme et
des critiques internationales. Le
parquet avait annoncé au
moment des arrestations que
celles-ci se faisaient dans le
cadre d’une enquête pour «acti-
vités terroristes» en lien avec le
mouvement du prédicateur
Fethullah Gülen - accusé
d’avoir ourdi le putsch raté - et
avec le Parti des travailleurs du
Kurdistan (PKK). A. Atalay a été
arrêté à sa descente d’avion par
des policiers qui l’ont fait monter
dans un véhicule qui attendait
sur le tarmac de l’aéroport, a pré-
cisé Cumhuriyet. Cumhuriyet,
un quotidien d’opposition farou-
chement critique du Président

Recep tayyip Erdogan, a assuré
après les arrestations de ses
journalistes qu’il lutterait «jus-
qu’au bout», dans un pays où la
presse a été particulièrement
visée par les purges menées
depuis le putsch avorté de
juillet. Parmi les collaborateurs
du journal placés en détention la
semaine dernière figurent le
chroniqueur Kadri Gürsel et le
caricaturiste Musa Kart. Des
opposants au Président Erdogan
et des organisations de défense
des Droits de l’Homme accusent
les autorités de se servir de l’état
d’urgence instauré après le
putsch manqué pour étouffer
toute critique. Les autorités
turques nient pour leur part

toute atteinte à la liberté de la
presse et affirment que les seuls
journalistes arrêtés sont ceux
liés à des «organisations terro-
ristes», expression désignant le
PKK et le réseau güléniste.
Selon l’Association des journa-
listes de Turquie (TGC), 170
organes de presse ont été fer-
més, 105 journalistes placés en
détention et 777 cartes de pres-
se annulées depuis la tentative
de coup d’Etat du 15 juillet. 

La Turquie est 151e au classe-
ment mondial de la liberté de la
presse dressé par RSF en 2016,
derrière le Tadjikistan et juste
devant la République démocra-
tique du Congo.

Turquie
Arrestation du patron du quotidien «Cumhuriyet»
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L’Algérie proposera au clas-
sement comme patrimoine
de l’humanité trois repères

de l’identité nationale qui sont le
couscous, les chants kabyles des
villageois et le bijou en argent
émaillés, a réaffirmé, à Tizi-Ouzou,
le directeur du Centre national de
recherche préhistorique, anthropolo-
gique et historique (CNRPAH), le Pr
Slimane Hachi. Invité à la première
édition du Forum socioculturel de la
Radio Tizi-Ouzou, le Pr Hachi a rap-
pelé que le couscous est un patrimoi-
ne culinaire qui rassemble tous les
habitants de l’Afrique du Nord et qui
remonte  à  p lus ieurs  mi l l iers
d’années. Il a indiqué à ce propos
que ce plat remonterait à plusieurs
reprises millénaires, selon les résul-
tats des dernières fouilles effectuées
dans une grotte du côté d’Akbou
(Béjaïa) qui servait d’habitat aux
humains durant la période préhisto-
rique, ou des graines de blé datées à
plus de 4 200 ans ont été retrouvées.
Le classement du couscous, plat par-
tagé avec les pays voisins se fera
dans le cadre d’un dossier maghré-
b i n  q u i  s e r a  p r o p o s é e  à
l’Organisation des Nations unies
pour l’éducation, la science et la cul-
ture (Unesco) chargée de ces classe-
ments, a-t-il relevé. S’agissant des
chants villageois kabyles qui ryth-
ment la vie de la communauté, le Pr
Hachi a précisé que ce dossier englo-

bera les Achewiq, Tivougharine, les
berceuses les chants de mariage, cir-
concision, de décès. Le dossier sur le
bijou en argent émaillé, concernera
évidemment le Bijou d’Ath Yenni
(Tizi-Ouzou) qui est la région
d’Algérie la plus connue pour la pro-
duction de ce produit artisanal tradi-
tionnel, a-t-il ajouté. Il a expliqué à
propos des choix de classement que
le Centre qu’il dirige opté pour les
évènements les plus globalisant pos-
sible et les moins singuliers car
l’Unesco favorise ce genre de dos-
siers et non pas ceux qui vont vers
«un particularisme exagéré de la cul-
ture», a-t-il expliqué.
Ces dossiers s’ajouteront aux trois
autres déjà déposés par l’Algérie et
qui sont instance de classement. Il
s’agit du Taktar, (distillation d’eau
de rose et de fleur de bigaradier) de
Constantine, le Rai (genre musicale
issue du Bédoui) et le métier de
Kiyaline el ma (les mesureurs
d’eau). Il a rappelé que l’Unesco a
déjà classé comme patrimoine de
l’humanité, l’Ahellil du Gourara, le
costume féminin nuptial de
Tlemcen, le Rakb de Ouled Sidi
Cheikh (El Bayadh), la fête de la
Sbeiba de Djanet, les Sboû de
Timimoun ainsi que l’Imzad.
Slimane Hachi a expliqué que le
CNRPAH a également entamé un
travail de renseignement du site
d’Azrou n’thour (Tizi-Ouzou) célé-

bré par quatre villages et qui ras-
semble chaque mois d’août des mil-
liers de citoyens des quatre coins du
pays. Ce travail et d’autres menés à
travers le territoire national permet-
tront d’alimenter la banque de don-
nées sur le patrimoine national, qui
fait partie des mesures engagées par
l’Etat pour préserver le patrimoine
national, a-t-il fait savoir.

La protection
du patrimoine passe

par sa réappropriation
par la société

La protection du patrimoine culturel,
a-t-il toutefois estimé, passe par son
appropriation et sa réappropriation
par la société, ce qui représente «la
meilleur et la plus sure protection de
cet héritage qui compose l’identité
du peuple algérien». «Tant que la
société ne se réapproprie pas sa cul-
ture, les mesures de sauvegarde mise
en place par l’Etat risquent d’être
vaines, d’où la nécessité d’instaurer
cette culture de réappropriation du
patrimoine parmi les populations»,
a-t-il insisté. L’invité du Forum de la
Radio locale a relevé que la protec-
tion du patrimoine, est «un acte de
souveraineté d’un Etat», soulignant
que les autorités locales doivent
prendre les dispositions nécessaires
pour assurer sa préservation. Il a cité

à propos de la préservation de sites
historiques que leur classement par
la proposition de dossiers à la com-
mission de wilaya chargée de cette
mission, oblige l’Etat à engager des
mesures pour sa protection, notam-
ment par la mise en place d’une clô-
ture et d’un gardien. La réalisation
d’inventaires est une autre mesure
importante et «une action salvatrice»
dans cette démarche de protection a-
t- i l  a jouté.  Revenant  sur  les
démarches engagées par l’Algérie
pour protéger son patrimoine cultu-

rel, le Pr Hachi a observé qu’à la fin
de la décennie noire, «période durant
laquelle l’Algérien a été détourné de
ses repères identitaires (culturels,
cultuels et patrimoniaux), l’Algérie a
engagé un processus de réapparition
de cette identité». «En 1998 il y a eu
la publication par le ministère de la
Culture d’une loi pour la protection
et la sauvegarde du patrimoine maté-
riel et immatériel, avait compris
l’importance de nous recentrer sur
nous même», a-t-il indiqué

Naïma G.K.

Classement patrimoine de l’humanité

Le couscous, les chants kabyles
et le bijou en argent proposés

Protection de l’enfant (Nada)
Pour une vision stratégique

du rôle des associations

L’élaboration d’une vision stratégique
(2016-2021) du rôle du mouvement
associatif dans la protection de l’enfant a
été au centre d’un forum organisé, hier à
Alger, par le réseau algérien pour la
défense des droits de l’enfant (NADA).
Cette rencontre s’est fixée pour objectif
d’évaluer l’intervention des associations
dans la défense des droits de l’enfant. Un
collectif de 150 associations du réseau
Nada participe à cette rencontre de deux
jours, organisée en collaboration avec le
ministère de la Solidarité nationale, de la
Famille et de la Condition de la femme et
du Fonds des Nations unies pour
l’enfance (Unicef). Ce forum vise
également à élaborer de «nouveaux axes
stratégiques d’intervention dans la
protection des enfants et soulever les
contraintes et les insuffisances constatées
en matière des droits de cette franche de
la société», selon les organisateurs. Cinq
ateliers marqueront les travaux de cette
rencontre pour débattre l’évolution de la
situation des droits de l’enfant en Algérie,
notamment le système d’alerte et le
signalement sur les enlèvements et la

violence à l’égard des enfants. Il s’agit
également d’évoquer la participation de la
société civile à la préparation des rapports
périodiques sur la situation des droits des
enfants et à la mise en œuvre des
politiques élaborées pour la protection et
la promotion des enfants. Le président du
réseau Nada, Abderahmane Arâr, a indiqué
que le réseau a géré «16 projets phares»
qui ont renforcé son travail d’intervention
pour la défense des droits des enfants.
Evoquant la situation de certains enfants,
A. Arâr a estimé que le numéro vert «30
33» du réseau Nada a enregistré, durant les
cinq dernières années, 65 700 appels dont
9 975 cas d’enfants en danger moral et 9
511 cas d’enfant en conflit familiaux. Pour
sa part, le représentant du bureau de
l’Unicef à Alger, Marc Lucet, s’est dit
«impressionné» des réalisations en
matière de la protection des enfants en
Algérie, notamment aux plans juridique,
éducatif et sanitaire. A cet effet, M.
Lucet a salué l’«engagement fort» de
l’Algérie et le travail d’intervention du
mouvement associatif dans la défense des
droits de l’enfant. L’Echo d’Algérie : 12/11/2016 Anep : 433 978
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NUMEROS VERTS
- Police : 1548
- Gendarmerie nationale : 1055
- SOS sécurité : 112
- SOS santé : 115
- Personnes en difficulté

ou en détresse : 1527

URGENCES
- Samu : 021 23 50 50
- Police  : 17
- Gendarmerie nationale :

021 96 42 22
- Pompiers 14 / 021 71 14 14
- Sûreté de la wilaya d’Alger : 

021 73 00 73
- Centre antipoison : 

021 97 98 98
- Centre des grands brûlés :    

021 63 29 95
- Institut Pasteur : 

021 67 25 02

HÔPITAUX
- CHU Mustapha : 

021 23 35 35
- CHU Aït Idir : 

021 97 98 00
- CHU Ben Aknoun : 

021 91 21 63
- CHU Béni Messous : 

021 93 15 50
- CHU Kouba : 

021 28 33 33
- CHU Bab El Oued :

021 96 06 06
- CHU Bologhine :

021 95 82 24
- CPMC :

021 23 66 66
- HCA Aïn Naâdja :

021 54 05 05
- CHU El-Kettar : 

021 96 48 97
- Hopital Tixeraïne :

021 55 01 10

COMPAGNIES
AERIENNES

- Air Algérie : 021 74 24 28
- Tassili Airlines : 021 50 98 58
- Aigle Azur : 021 50 91 91
- Air France : 021 98 04 04

DÉPANNAGE
- Gaz : 021 68 44 00
- Electricité : 021 68 55 00
- Service des eaux : 

021 67 50 30

RADIOS 
- Chaîne I : 021 21 48 37
- Chaîne II : 021 69 11 70
- Chaîne III : 021 48 15 15
- ENRS : 021 69 34 03 à 06
- Radio El Bahdja : 

023 70 99 99
- Jil FM : 021 69 27 27

SERVICES 

- Algérie Télécom 
- Call center 100
- Algérie Télécom-Djaweb 
- Call center 107
- Serveur vocal chèques 

postaux : 1530 
- SEAAL : 3394 
- Scouts musulmans algériens : 3033
- Association algérienne

de psychiatrie : 1512 
- Réclamations : 18
- Renseignements / réveil : 19
- Télégramme : 13

NUMEROS
UTILES
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Sur la lande de
Northumberland, une fillette
de 12 ans découvre le
cadavre d’une
quinquagénaire. La victime,
Anne-Marie Richard, est
décédée depuis quelques
jours par strangulation.
Elle était la mère de Nicole,
35 ans, institutrice, et de
Christine, 33 ans, en cure
de désintoxication. Vera
enquête sur un possible
conflit mère-filles, mais
aussi sur la relation que la
défunte entretenait avec un
homme d’affaires.

En 1945, un avion
qui survole le désert
de Libye est abattu.
Grièvement brûlé et
amnésique, le pilote
est remis aux Alliés
et part en convoi
sanitaire. Mais son
état physique rend
son transport
difficile. Hana, une
jeune infirmière
canadienne, s’installe
dans un monastère
désaffecté en Toscane
avec lui. L’homme,
défiguré, s’avère être le comte d’Almasy. Il raconte alors à Hana sa
passion pour Katharine Clifton, une femme mariée.

La petite histoire
d’une œuvre
choisie parmi les
plus belles pièces
des collections
publiques.

Franck, fan de bande dessinée,
est employé aux éditions
Schaudel, où il n’est qu’agent
d’accueil. Quand il présente
ses dessins à son patron, celui-
ci en profite pour lui faire
garder son fils, Rémi, un gamin
insupportable.
Le soir où il devait fêter ses 30
ans, Franck se retrouve dans la
très belle maison de M.
Schaudel. Mais ses deux
meilleurs amis, Sam et Alex,
investissent rapidement la
maison avec de nombreux
invités. Très rapidement, la
soirée est hors de contrôle.

Le 13 Novembre
dernier, 130
personnes ont été
assassinées et des
centaines d’autres
blessées à Paris et à
Saint-Denis. Un
attentat terroriste qui
a visé l’art de vivre à
la française. Des
artistes parlent de
leur Paris, de Philippe
Manœuvre à Oxmo
Puccino, en passant
par Caroline Fourest,
Michou ou encore Macha Méril. En rendant hommage à la
convivialité, la frivolité, l’esprit critique ou la liberté, ils dessinent un
manifeste de résistance face à l’obscurantisme.

Depuis quelques années, la
Tanzanie connaît un véritable
boom touristique. Ce paradis
est aujourd’hui menacé par le
développement soutenu
d’infrastructures qui chasse les
populations autochtones,
parfois de façon très violente,
comme les Maasaïs. Certains se
sont tournés vers l’exploitation
de mines de tanzanite, un pierre
de grande valeur, mais qui
contraint des dizaines d’enfants
à travailler dur. D’autre part, les
Tanzaniens connaissent une grande pauvreté et le manque d’éducation
favorise la perpétuation de traditions macabres.

20h48 : D’art d’art !

20h45 : Le patient anglais

23h : Enquête exclusive

Augustin Trapenard
accueille l’écrivain et
scénariste américain,
James Ellroy, qu’il
conduit dans des
lieux aussi inattendus
que riches de sens.
Cette rencontre est
l’occasion d’évoquer
son dernier roman,
«Perfidia», paru en
août 2016 en France,
mais aussi ses coups
de cœur littéraires,
ses nombreux

projets, ou encore ses
sources d’inspiration. James Ellroy livre également ses préférences et ses
goûts en matière de théâtre, d’art et bien sûr de cinéma.

Syndicalistes
sympathiques,
révolutionnaires
atypiques,
philosophes
hypothétiques,
Christian et Gilbert
sont des employés
municipaux qui
traversent la vie
comme on traverse un
ruisseau à gué : si
possible, sans se
mouiller les bottes.

20h40 : Les municipaux, la série

22h40 : Paris restera Paris

20h55 : Babysitting

23h30 : 21 cm

20h55 : Les enquêtes de Vera

09h00 : Bonjour d’Algérie
10h30 : Layali El baydha’e
11h00 : La semaine Eco
12h00 : Journal télévisé

en français
12h25 : Taouame el rouh
13h45 : Souffrances d’une femme
14h30 : Kawni

15h00 : Ciné thématique
16h50 : Biskra
17h20 : Layali El baydha’e
18h00 : Journal télévisé

en amazigh
18h25 : chronique d’en haut
19h00 : Journal télévisé

en français

19h25 : Santé mag
20h00 : Journal télévisé en arabe
20h45 : Imzed «3e ptie»
21h30 : Leïla et les autres
22h35 : Studio live
00h00 : Journal télévisé

en français
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La JS Kabyle a
enregistré un sixième
match nul à domicile,
tenue en échec par le
DRB Tadjenanet (1-1),
ce jeudi à Tizi-Ouzou,
en ouverture de la 11e

journée de la Ligue 1
Mobilis.

«D ominer  n ’es t  pas
gagner», cette citation
traduit à merveille le

scénario de cette rencontre.
Obligée de faire le jeu afin de
remporter ce premier succès à
domicile, tant convoité, la JS
Kabylie est retombée dans ses tra-
vers à la surprise générale. Dans
un stade du 1er Novembre 1954
tristement vide, les Canaris ont
dominé l’ensemble de la première
mi-temps avec deux occasions
franches de scorer signées par
l’infortuné Ziaya. Le transfuge de
l’ES Sétif a loupé, par deux fois,
l’ouverture du score à la 20e et à la
22e minute.
Et comme une équipe domine,
stérilement, une partie, elle finit
par encaisser. Profitant des lar-
gesses  de la défense de son hôte,
le DRBT prend l’avantage par
l’entremise de Youcef Chibane à
5 minutes de la pause citron (40’).
En seconde période, la JSK s’est
procurée un penalty à la 49e minu-

te suite à une faute de main d’un
défenseur du DRBT dans la surfa-
ce de vérité. Voulant à tout prix se
racheter de sa faute commise sur
le but du DRBT, Rial s’est pré-
senté face au portier Litime pour
exécuter la sentence. Toutefois, et
comme face au MC Oran, le capi-
taine de la JSK a buté sur le gar-
dien adverse ratant ainsi une
occasion en or pour relancer son
équipe. Les Jaune et Vert ont
ensuite tenté par tous les moyens
de rectifier le tir sans y parvenir.
Ziaya, encore lui, avait la balle de
l’égalisation au bout de son sou-
lier (83’), mais le gardien Litime,
visiblement dans un grand jour,

s’est à nouveau interposé pour
briser davantage le moral de
l’adversaire.

Encore un miracle
Toutefois, il semblait bien que les
matchs se suivent et se ressem-
blent à Tizi-Ouzou. A l’image de la
rencontre face au Mouloudia
d’Oran, la JS Kabyle a réussi,
miraculeusement, à niveler la
marque dans le temps additionnel
par Mebarki (90+3’). A la suite de
ce résultat nul, inespéré, la JSK
enchaine avec une sixième contre
performances de suite à la maison,
du jamais vu pour la formation
kabyle (6e – 13 pts). Pour sa part, le

DRBT peut vraiment s’en vouloir.
Les protégés de Bougherara
avaient l’opportunité de renouer
avec le succès et ont laissé filer
une victoire quasi-certaine, se
contentant du point du match nul
(9e – 12 pts).
Prévue sur quatre jours, cette 11e

manche a atteint sa vitesse de
croisière, hier avec deux big
matchs au programme.
Le premier aura lieu au stade
Habib Bouakeul entre les co-lea-
ders, le MC Oran et l’USM Alger.
La seconde affiche n’est autre que
le derby de la capitale programmé
entre le NA Hussein Dey et le CR
Belouizdad.

MO Béjaïa
Retrait de
confiance au
président Attia,
Hassissen
lui succède
Les actionnaires de la

Société sportive par actions
(SSPA) du MO Béjaïa ont
élu Farid Hassissen
nouveau président du
Conseil d’administration
en remplacement de Zahir
Attia auquel ils ont retiré la
confiance lors de
l’assemblée générale
extraordinaire ce jeudi soir,
a-t-on appris auprès de ce
club de Ligue 1 algérienne
de football. Au cours de
cette assemblée, il a été
décidé d’intégrer tous les
actionnaires au sein du
Conseil d’administration, à
l’exception du président
déchu, précise-t-on de
même source. A Attia, l’on
reproche, notamment sa
«mauvaise gestion», avait
déclaré récemment Farid
Ziti, l’actionnaire
majoritaire de la SSPA-
MOB. Attia, avait succédé
à Boubekeur Ikhlef en juin
dernier. Sous sa houlette,
les Crabes se sont qualifiés
en finale de la Coupe de la
Confédération africaine
pour leur première
participation dans une
compétition internationale,
qu’ils ont perdue dimanche
dernier face au TP
Mazembe du RD Congo
(1-1 à Blida et 4-1 à
Lubumbashi).
Le MOB occupe la 16e et
dernière place au
classement du championnat
de Ligue 1, mais avec
quatre matchs en moins.

Mondial-2018
(préparation) 
Khoukhi et Boudiaf
offrent la victoire
au Qatar face
à la Russie
La sélection de Qatar de

football s’est imposée en
amical face à son homologue
de Russie (2-1), ce jeudi soir
à Doha, grâce à ses deux
joueurs d’origine algérienne,
Boualem Khoukhi et Karim
Boudiaf. Les Russes étaient
les premiers à ouvrir la
marque dès la 5e minute au
prix d’un penalty
magistralement transformé
par Alexandre Samidov,
avant que Khoukhi n’égalise,
également sur penalty, à la
35e. Les locaux ont attendu la
72e pour prendre l’avantage
grâce à Boudiaf.  Khoukhi et
Boudiaf ont été naturalisés il
y a trois ans. Le premier
évoluait à la JSM Chéraga
(Div amateur, Algérie) avant
d’intégrer le championnat
qatari en 2009, tandis que le
second, pensionnaire de
Lekhouiya (Div 1, Qatar),
jouait au FC Lorient (Ligue
1, France).  Le Qatar, mal en
point dans les éliminatoires
du Mondial, affrontera
mardi la Chine, pour son
prochain match dans le
cadre des qualifications de
la zone Asie.

Ligue 1 Mobilis (11e J)

La JS Kabylie ne gagne 
toujours pas à domicile

CR Belouizdad
«Terminer la phase aller au milieu du tableau», 

1e objectif du nouveau coach marocain

CS Constatntine
La guigne ne lâche pas Meghni

L’entraineur marocain, Badou Zaki, arrivé ce
jeudi à Alger, pour prendre les rênes tech-
niques du CR Belouizad, a indiqué qu’il visait
de terminer la phase aller «au milieu du
tableau» , alors qu’il a hérité d’une équipe
positionnée à l’avant-dernière place au classe-
ment de la Ligue 1 algérienne de football.
«Mon premier objectif avec le CRB est de le
hisser au milieu du tableau avant la fin de la
phase aller. Je ferai tout pour atteindre cet
objectif», a confié l’ex-sélectionneur du Maroc
au journal El Mountakhab.
Zaki est, néanmoins conscient de la difficulté
de la tâche qui l’attend, mais se dit persuadé

qu’une «simple victoire sera suffisante pour
provoquer le déclic». L’ancien gardien de but
légendaire des Lions de l’Atlas a précisé en
outre, qu’il allait axer, «notamment sur le plan
psychologique». Il a tenu, à ce propos, une pre-
mière réunion avec ses nouveaux joueurs ce
jeudi soir au niveau de leur lieu de mise en
Vert, la veille de leur derby face au NA
Hussein Dey (16h00) au stade du 5-Juillet
(Alger), dans le cadre de la 11e journée du
championnat. Lors des quatre précédentes
journées du championnat, le CRB n’a récolté
qu’un seul petit point, ce lui a valu de chuter
dans la zone rouge.

Un énorme coup dur pour les Sanafir ! Avant
la belle affiche contre le Mouloudia d’Alger,
prévue dimanche prochain au complexe 5-
Juillet, le meneur de jeu Mourad Meghni
risque de ne pas tenir sa place. En effet,
l’ancien joueur de Lazio Rome a ressenti de
nouvelles douleurs au mollet, qui vont forcé-
ment le priver de prendre part au choc face au
club doyen. Afin de ne prendre le moindre
risque d’aggraver son cas, le chouchou des
supporters du CSC n’a pas participé à
l’entraînement collectif avec le reste de ses
coéquipiers, hier, en se contentant d’un travail
spécifique en solo, tout en bénéficiant d’une
attention particulière de la part du staff médi-
cal. Désireux de frapper un grand coup en cas

de probant succès remporté face au MCA,
l’entraîneur espagnol, Angel Vicario, devra
revoir ses plans avec l’absence de Mourad
Meghni. Une très mauvaise nouvelle pour
l’ancien joueur du Real Madrid, qui n’a pas
cessé de louer les qualités de l’international
algérien depuis sa venue à Constantine.
Auteur d’un début de saison très prometteur,
l’ancien joueur de Sochaux est en train de
perdre de nouveau le rythme de la compéti-
tion, suite à ses bobos physiques, mais aussi
aux suspensions, comme c’était le cas après
son dérapage lors du match face au CRB. Pour
pallier le forfait de Mourad Meghni, le nouvel
entraîneur du CSC misera probablement sur le
capitaine Yacine Bezzaz, de retour de bles-

sures, mais qui a pris part au dernier match
face à la JSK, comme remplaçant. A noter que
Vicario peut aussi miser sur Tayeb pour animer
le jeu, tout en espérant récupérer le chef
d’orchestre, Mourad Meghni, face à l’USMH.
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A la veille de la rencontre de l’EN
algérienne de football face à son
homologue du Nigeria dans le

cadre des éliminatoires du Mondial 2018,
le ministre de la Jeunesse et des Sports, 
El Hadi Ould Ali, a transmis un message
de félicitations et de soutien : «Il m’est
particulièrement agréable de vous trans-
mettre mes vifs et chaleureux encourage-
ments. Je suis persuadé que vous donne-
rez, comme d’habitude, le meilleur de
vous-mêmes et je reste convaincu que tous
les efforts seront déployés tout au long de
cette compétition par tout un chacun pour
atteindre le meilleur résultat et être les
dignes ambassadeurs de notre cher et glo-
rieux pays. Encore une fois, je vous sou-
haite plein succès», pouvait-on lire, hier,
dans le communiqué transmis au président
de la FAF, Mohamed Rarouraoua.

H.M.

Olympique Lyonnais
Genesio a peur
de perdre Ghezzal
L’entraîneur de l’Olympique
Lyonnais, Bruno Genesio, a peur
de perdre son talentueux
international algérien Rachid
Ghezzal, plus proche d’un départ
que de la prolongation de son
contrat avec le club. «Ghezzal fait
partie de l’effectif. Il est
responsable de ses choix et de ses
actes. Ça n’a pas d’impact sur son
comportement. C’est une crainte
de le voir partir libre. C’est
dommage pour un joueur formé au
club qui est passé par des
moments difficiles et qui a eu le
soutien du président. Il doit
décider», a affirmé  Genesio. Le
clan Ghezzal réclame des
garanties sportives pour la
prolongation du contrat qui va
expirer l’été prochain. «Les
rapports sont très bons avec le
président, Jean-Michel Aulas. Si la
prolongation n’est pas encore
arrivée, c’est plutôt à cause des
garanties sportives. Aujourd’hui,
on s’aperçoit  qu’elles
commencent à arriver et qu’il
recommence à s’épanouir. Ce qui
est important, c’est le terrain. Au
début de saison, il n’avait pas
assez de temps de jeu. On aimerait
qu’il revienne après sa blessure
comme il a commencé. Pour
l’instant, rien n’est décidé. Tout
est en stand-by. Ce serait mentir
de dire qu’on n’a pas d’offres, ni
l’intérêt de clubs. Aujourd’hui, on
n’a aucun accord», a expliqué
récemment Abdelkader Ghezzal,
frère et conseiller de Rachid,
blessé et out pour trois semaines.
En conférence de presse ce jeudi,
l’entraîneur de l’OL Bruno
Genesio a annoncé que la blessure
de Rachid Ghezzal à l’aine était
moins grave que prévu. Dans un
premier temps, l’absence du
milieu offensif de l’OL avait été
estimée à trois semaines.
L’international algérien pourrait
faire son retour dès le prochain de
Lyon face à Lille dans dix jours.
Cette blessure a privé Rachid
Ghezzal du match Nigeria-Algérie,
ce samedi, à Uyo dans le cadre de
la 2e journée des qualifications
pour le Mondial-2018.

La Fédération nigériane
provoque l’Algérie !
Le ton monte à 24 heures du
match Nigeria-Algérie. Pour
preuve, la Fédération nigériane a
publié un Tweet très virulent à
l’égard de la sélection algérienne
appelant les Super Eagles à
écraser les Fennecs ! Comme pour
faire monter la pression dans les
rangs du Nigeria, la NFF a publié
sur ses réseaux sociaux un
message ultra-provocateur à
l’égard du prochain adversaire des
Super Eagles. Après le discours
assez limite du sélectionneur
Gernot Rohr qui parlait «humilier
l’Algérie», la Fédération est allée
plus loin dans la provocation. 
«Un Super Eagle et un Fennec
n’évoluent pas au même niveau.
Alors qu’un Aigle vole dans les
airs, un Fennec récupère les
déchets au sol. Nos chers Super
Eagles vont voler et dominer
samedi à Uyo», peut-on lire dans
la publication. Rien de mieux pour
motiver nos Fennecs qui tenteront
le tout pour le tout afin de
déplumer les Aigles du Nigeria !

À la veille de la rencontre Nigeria-Algérie

Ould Ali adresse un message 
de soutien aux Verts

Rohr veut baisser la tension d’un cran :
«Le match n’est pas décisif pour les Supers Eagles»

Mohamed Raouraoua, président de la FAF : 

«L’équipe est prête»
Le président de la Fédération algérienne de football, Mohamed Raouraoua, a affirmé jeudi à Uyo
que le sélection nationale était «prête» pour le match «capital» face au Nigeria samedi à 17h00

comptant pour la 2e journée (Gr.B) des qualifications de la Coupe du Monde 2018 en Russie. «Tout
le monde est prêt pour ce match capital, j’espère que la réussite sera de notre côté, c’est un match
important qu’on doit bien négocier», a déclaré le premier responsable de l’instance fédérale peu

après l’arrivée des Verts à Uyo. Tenue en échec à Blida lors de la première journée face au
Cameroun (1-1), l’équipe nationale est appelée à revoir sa copie et réagir à Uyo pour relancer ses
chances de qualifications, sous la conduite du nouveau sélectionneur, le Belge Georges Leekens,

qui a pris la succession du Serbe Milovan Rajevac.
H.M.

Le sélectionneur de l’équipe nigériane de
football, le franco-allemand Gernot Rohr, a
estimé que le match face à l’Algérie
«n’était pas décisif», ce samedi au stade
d’Uyo (17h00) dans le cadre de la 2e jour-
née des qualifications de la Coupe du
Monde 2018 en Russie. «Il ne s’agit pas
d’un match décisif pour nous, d’autant
qu’il y aura encore quatre matchs à livrer,
soit 12 points en jeu. Quel que soit le résul-
tat de cette rencontre, la qualification ne
sera pas scellée ce samedi. C’est vrai en cas
de victoire, nous ferons un pas en avant,
alors que l'Algérie verra sa situation se
compliquer davantage», a affirmé le coach
des  Super Eagles».
A l'issue de la première journée des quali-
fications, disputée le 9 octobre dernier, le
Nigeria est leader du groupe B grâce à sa
victoire contre la Zambie (2-1) à Ndola,
devançant l'Algérie et le Cameroun qui
avaient fait match nul (1-1) à Blida.  «Nous
avons rassemblé l’équipe pendant deux
jours à Abuja, nous avons rejoint Uyo mer-
credi où nous nous sommes entrainés jeudi
sur la pelouse du stade qui se trouve relati-
vement en bon état. J’ai en ma possession
23 joueurs qui sont tous prêts à servir leur
pays», a-t-il ajouté. Gernot Rohr s’attend à
ce que la sélection nationale modifie son
système de jeu, notamment suite au départ
du technicien serbe Milovan Rajevac, rem-
placé par le Belge Georges Leekens. «J’ai
vu le match de l’Algérie face au Cameroun,
et comme Rajevac n’est plus là, il risque
d’y avoir une autre façon d’évoluer. Je sais
que les Algériens ont leur idée sur nous. Je
suis au courant aussi des défections du côté
algérien où le coach sera contraint
d’apporter des changements», a-t-il indi-
qué. Pour le coach du Nigeria, le fait de
jouer à la maison constitue une «motiva-
tion supplémentaire» pour gagner et du

coup, confirmer la victoire décrochée en
terre zambienne. «Nous n’allons pas modi-
fier notre système de jeu. Nous allons jouer
comme on l’avait fait déjà contre la
Tanzanie puis face à la Zambie. Je sais que
la rencontre sera difficile, mais le match va
se jouera devant notre public d’où la néces-
sité de l’emporter», a-t-il relevé. Côté
effectif, le sélectionneur des champions
d’Afrique 2013 a souligné que Daniel
Akpeyi (Chippa United/ Afrique du Sud)
sera titularisé samedi en remplacement du
gardien de but N.1 Carl Ikeme
(Wolverhampton/Angleterre) forfait pour
cause de blessure à la hanche. «Akpeyi
reste un bon gardien d'expérience qui a
déjà fait ses preuves à travers le continent»,
a-t-il conclu. Le coach de l'équipe nationa-
le, le Belge Georges Leekens, a refusé de
faire de déclarations. L’autre match du
groupe B opposera le Cameroun à la
Zambie au stade de Limbe.

«Obi Mikel pas au top»
L'équipe du Nigeria a tenu une conférence
de presse en présence de Gernot Rohr, John
Obi Mikel et deux autres joueurs. Gernot
Rohr nommé conseiller technique par la
Fédération du Nigeria (NFF) pour deux
ans, a indiqué que l’objectif des Super
Eagles c’est de battre l'Algérie afin de
maintenir leur leadership du Groupe B.
«Les joueurs ont montré beaucoup de
sérieux jusqu'à présent». Pour l'état de
forme il a expliqué, «Nous avons eu deux
séances d'entraînement et hier soir nous
nous sommes entraînés à Uyo. Le terrain
est en bon état et je peux également vous
confirmer qu'il n'y a pas de soucis de bles-
sures dans l’effectif. Nous sommes à 100%
et prêts à découdre avec les Algériens». A
propos de sa pièce-maitresse au milieu de
terrain, John Mikel Obi, le conseiller alle-

mand relativise même si le capitaine des
Super Eagles n’a pas fait d’apparition avec
Chelsea. Rohr a révélé que Mikel a été
sanctionné par son entraîneur Antonio
Conte parce qu’il a pris part aux jeux
Olympiques de 2016 à Rio de Janeiro. «J'ai
parlé de cela avec Mikel. Le joueur
s'entraîne très bien. La seule raison pour
laquelle Mikel ne joue pas avec Chelsea,
c’est le fait d’avoir joué pour le Nigeria
aux J.O. On ne peut pas punir un joueur qui
aime son pays et montre qu'il aime le
maillot de sa sélection. C’est un grand
joueur, s'il peut jouer pendant 90 minutes,
il le fera sinon il sera remplacé. Donc, ce
n'est pas vraiment un problème pour nous.
Il a joué des matchs en début de et a égale-
ment participé aux deux matches avec le
Nigeria contre la Zambie et la Tanzanie.
J'ai une grande confiance en lui». Par
ailleurs, il rappelera l'absence du gardien
de but titulaire Carl Ikeme.
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La sélection algérienne de
football est appelée  ce soir  au
stade d'Uyo (17h00 locales et
algériennes), face à son
homologue  nigériane pour le
compte de la 2e journée (groupe B)
des qualifications de la  Coupe du
Monde-2018 (zone Afrique).
Contraints au partage des points
lors de la première journée face au
Cameroun (1-1), le 9 octobre
dernier au stade Mustapha-
Tchaker de Blida, les Verts
n'auront d'autre alternative que de
se racheter à Uyo dans l'espoir de
se  repositionner dans ces
qualifications et effacer la contre-
performance du lever  de rideau.

L e nul concédé face aux Lions
Indomptables devrait pousser les
coéquipiers  de Carl Medjani à se

transcender samedi face aux  Super Eagles
s'ils ne veulent  pas mettre une troisième par-
ticipation de rang à la Coupe du Monde en
péril. Accrochée par une équipe camerounaise
conquérante avec tout ce qui a  suivi et le
départ du Serbe Milovan Rajevac, l'Algérie
aura pour mission de  regagner la confiance de
son peuple, déçu par la dernière sortie. «C'est
un match très difficile face au Nigeria qui pos-
sède des joueurs de grande qualité. Nous
n'avons pas droit à l'erreur, il faut être prêt ce
soir  et montrer de quoi nous sommes
capables», a déclaré le milieu de terrain Nabil
Bentaleb. Animés d’une grande envie de se
surpasser, les joueurs de la sélection nationale
ont promis de réagir en terre nigériane,
d’autant qu’une défaite sera fatale pour un
groupe qui aspire d’aller au pays des «tsars».
«Nous devons réagir après le match nul face
au Cameroun, nous sommes confiants et moti-
vés pour obtenir un bon résultat face au
Nigeria. Nous avons  des absents, certes, mais
nous avons aussi un effectif assez large pour
pallier ces défections. Ça va être compliqué,
on ne sait pas dans quelles conditions va se
dérouler la rencontre, mais il faudra être prêt à

toutes les éventualités», a indiqué, de son côté,
le défenseur Aïssa Mandi, qui effectue son
retour chez les Verts après avoir été contraint de
déclarer forfait face au Cameroun.

Malgré les absences,
les Verts n’abdiqueront pas

L’équipe nationale, décriée après sa contre-
performance face aux Camerounais, abordera
cette rencontre amoindrie par l’absence de
trois éléments, à savoir  Ryad Boudebouz,
Hilal Soudani et Rachid Ghezzal, alors que
l'arrière-gauche Faouzi Ghoulam relève de
blessure. Le défenseur polyvalent du NA
Hussein Dey Sofiane Bendebka, convoqué en
raison de l'incertitude qui planait autour de la
participation de Ghoulam, a, lui, déclaré for-
fait à la dernière minute pour des «raisons
administratives». Cette situation, pour le
moins compliquée dans laquelle se trouve la
sélection, va pousser le nouveau coach natio-
nal, le Belge Georges Leekens à composer
avec les moyens du bord pour réussir ce
déplacement périlleux face à une équipe de
Nigeria très en confiance suite au succès
décroché en terre zambienne (2-1).  «Je suis
convaincu qu'on a une bonne équipe avec des
joueurs fantastiques qui, de surcroît, aiment
jouer pour leur pays et cela va les booster
davantage pour aller défier le Nigeria sur son

territoire avec un esprit de gagneurs», avait
déclaré Leekens lors de son premier point de
presse. Le successeur du Serbe Rajevac
s'attend d'ailleurs à un «rude combat face à des
joueurs très athlétiques», mettant d'ores et
déjà en garde contre le secteur offensif des
Nigérians, «leur point fort» que le nouveau-
ancien sélectionneur national «redoute énor-
mément».   Du côté du Nigeria, les  Super
Eagles seront au complet à l’exception du for-
fait du gardien de but Carl Ikeme, blessé à la
hanche, de quoi donner l’embarras du choix
au conseiller technique Gernot Rohr.
«Lorsqu’on a la chance de commencer la
compétition avec une victoire à l’extérieur, on
se doit de confirmer à domicile, donc c’est
l’occasion ou jamais pour le Nigeria de
s’imposer face à une bonne équipe d’Algérie.
Nous avons conscience que la rencontre de
samedi sera plus difficile que notre première
confrontation en Zambie, mais nous savons
aussi que nous avons des arguments à faire
valoir avec l’avantage du terrain», a indiqué le
Franco-Allemand. Cette rencontre sera dirigée
par l’arbitre gambien Bakary Papa Gassama,
assisté de Jean-Claude Birumushahu (Burundi)
et de Marwa Range (Kenya). Le quatrième
arbitre est Maudo Jallow (Gambie). L’autre
match du groupe B opposera ce samedi le
Cameroun à la Zambie au stade de Limbé.

M. Hamdi 

L’Algérie n'a plus
battu le Nigeria
depuis 1990
La  19e

confrontation se
présente dans des
moment difficiles
pour les Verts
Les sélections nationales
d'Algérie et de Nigeria se
retrouveront ce soir à Uyo
après plus de six ans
d'absence, en match
comptant pour la 2e journée
des éliminatoires du
Mondial-2018 de football
(zone Afrique, groupe B).
Ce sera la 19e confrontation
officielle entre ces deux
grands pays du football
continental dont la 7e en
éliminatoires de la Coupe
du Monde. En effet,
Algériens et Nigérians se
connaissent fort bien dans
cette prestigieuse épreuve
mondialiste, pour s'être
affrontés aux éliminatoires
en cycle régulier de 12 ans
(1982, 1994 et 2006),
auxquels s'ajoute (rare
coïncidence), celui de 2018
en Russie. Dans ce chapitre
du Mondial, les Super
Eagles mènent par 3
victoires à 2 et un nul, tout
comme au bilan général
(8 à 7 et 3 nuls). Déjà dos
au mur après le nul à
domicile contre le
Cameroun lors de la
journée inaugurale des
éliminatoires, les Verts qui
n'ont plus battu le Nigeria
depuis 1990 (1-0 en finale
de la CAN-1990 organisée
en Algérie), tenteront de
mettre fin à cette série
d'insuccès (4 défaites de
rang et un nul) pour leurs
cinq derniers rendez-vous
dont le dernier remonte à
2010. Autre particularité :
en 18 matchs, les deux
sélections ne se sont jamais
rencontrées en amical, ni en
éliminatoires de la Coupe
d'Afrique des nations
(CAN). Les matchs officiels
algéro-nigérians se
répartissent donc comme
suit : Jeux africains (2),
éliminatoires jeux
Olympiques (2), Coupe
d'Afrique des nations (8) et
éliminatoires Mondial (6).
En CAN, l'Algérie et le
Nigeria se sont retrouvés à
deux reprises en finale.
D'abord au Nigeria (1980 :
victoire nigériane 3-0) puis
en Algérie (1990 : victoire
de l'Algérie 1-0, grâce à
une réalisation de Chérif
Oudjani qui n'est autre que
le fils de l'ancien baroudeur
des années 1960 du RC
Lens, Ahmed Oudjani).  Les
autres rendez-vous en phase
finale de la CAN, avaient eu
lieu en 1982 (Libye), 1984
(Côte d'Ivoire), 1988
(Maroc), 2002 (Mali) et
2010 (Angola). L'ultime
confrontation algéro-
nigériane s'était déroulée le
31 janvier 2010 lors de la
CAN-2010 en Angola,
remportée par les Super
Eagles (1-0) en match de
classement pour la 3e place.

H.M.

Mondial 2018 (2e J) - Nigeria-Algérie

Les héros ne meurent jamais !

Leekens veut réussir
son come-back chez les Verts

Le nouveau sélectionneur de l’équipe nationa-
le  de football, le Belge Georges Leekens, veut
réussir son retour chez les Verts,  13 ans après
avoir quitté le «Club Algérie», à l’occasion du
match capital face au Nigeria ce samedi à Uyo
(17h00) dans le cadre de la 2e journée (Gr.B)
des qualifications de la Coupe du Monde-
2018 en Russie. Ayant succédé au Serbe
Milovan Rajevac, démissionnaire au lende-
main  du match nul concédé à Blida face au
Cameroun (1-1) lors de la journée inaugurale
des qualifications, Leekens espère marquer

son territoire dès ce rendez-vous décisif face
aux Super Eagles, et faire taire du coup les
opposants à son engagement. «Je suis fier
d'être une deuxième fois à la tête de la sélec-
tion algérienne. Nous avons une belle équipe,
nous allons tout faire pour nous qualifier à la
Coupe du Monde-2018 en Russie, et réussir
un joli parcours à la Coupe d'Afrique  2017 au
Gabon. J’ai eu une offre du Cameroun - avant
que ce pays n'opte  pour Hugo Broos -, de
Roumanie et du Qatar. J’ai repoussé toutes ces
propositions parce que j’étais sous contrat
avec Lokeren (Div.1 belge)», avait indiqué
Leekens, qui a signé  un contrat avec la
Fédération algérienne de football s'étalant jus-
qu'à la Coupe d'Afrique des nations de 2019.
La sélection algérienne ne constitue donc pas
un territoire inconnu pour l’ancien entraîneur
de la Tunisie pour avoir déjà dirigé les Verts
par le passé.  Le «Long couteau» comme le
surnomment les Belges pour ses tacles tran-
chants lorsqu'il était défenseur, a eu une cour-
te expérience en Algérie pour avoir dirigé les
Verts durant quelques mois, en 2003, réussis-
sant à les qualifier pour la CAN-2004 en
Tunisie. Si l’Algérie était déjà qualifiée pour
la prochaine CAN 2017 au Gabon (14 janvier-
5 février) avant même l’arrivée de Leekens, ce

dernier aura une autre mission, beaucoup plus
compliquée cette fois-ci, à savoir mener les
coéquipiers du capitaine Carl Medjani pour
une troisième participation de rang au
Mondial. Il est vrai que l’arrivée de Leekens
intervient au moment où l’équipe nationale
traverse une conjoncture difficile, née suite au
nul décevant face au Cameroun, un résultat
qui a fait naître un sentiment de désillusion et
de regrets chez les fans des Verts.  Mais le
vieux belge (67 ans) compte bien prendre ses
responsabilités à commencer par ce match
capital face au Nigeria, où le faux pas est
interdit pour les Algériens s’ils ne veulent pas
quitter la course prématurément.   «Je suis
convaincu qu'on a une bonne équipe avec des
joueurs fantastiques qui de surcroît aiment
jouer pour leur pays et cela va les booster
davantage pour aller défier le Nigeria sur son
territoire avec un esprit de gagneurs», a-t-il
lancé lors de son premier point de presse avec
la presse nationale. Une chose est sûre, même
en cas d’une défaite ce samedi à Uyo, qui met-
tra pratiquement l’Algérie hors course dans la
route au Mondial, Georges Leekens poursui-
vra sa mission à la tête des Verts avec en ligne
de mire l’objectif de faire bonne figure à la
prochaine CAN-2017. 



Coupe du Monde 2018

Mobilis soutient
les Verts

Mobilis partenaire officiel de la
Fédérations algérienne de football
(FAF) et de l’Equipe nationale A de
football, encourage les Verts à la veille
de leur deuxième match de
qualification comptant pour la 21e

édition de la Coupe du Monde 2018 en
Russie. La sélection algérienne
disputera, ce samedi 12 Novembre
2016 à 17h30 (heure algérienne), son
deuxième match décisif, face à son
homologue nigérien au stade «Akwa
Ibom» à UYO. Un mois après son
match nul concédé à domicile face au
Cameroun (1-1), notre Onze nationale,
se rendra au Nigeria, pour son
deuxième match, dans ce troisième et
dernier tour des éliminatoires de la
coupe du Monde 2018, pour affronter
l’équipe des Super Eagles, leader du
groupe «B» grâce à sa victoire contre
la Zambie (2-1). Ainsi, seul le premier
au classement final des cinq groupes
en lice, représentera le continent
africain lors du Mondial de Russie en
2018. Mobilis, fidèle à son
engagement d’accompagner et
d’encourager l’Equipe nationale, ne
ménagera aucun effort à les soutenir,
quelque soit l’échéance sportive et le
lieu de son déroulement.

Bon courage et bonne chance
aux fennecs !

Dzayer Bladna wel Khedra Dialna !
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Fête nationale de l’Angola

Le Président Bouteflika félicite
son homologue angolais

Le président de la République, Abdelaziz Bouteflika, a adressé un message de félicitations à son homologue
angolais, José Eduardo Dos Santos, à l’occasion du 41e anniversaire de l’indépendance de son pays, dans lequel

il lui a exprimé sa disponibilité à consolider la consultation bilatérale entre l’Algérie et l’Angola.

La DGSN dresse le bilan des 9 premiers mois de 2016
Saisie de plus de 21 tonnes de stupéfiants et près

de 400 000 comprimés de psychotropes

Automobile
Des camions «Made in Algéria»

disponibles d’ici à la fin de l’année

«Au moment où
l’Angola célèbre le
41e anniversaire de

son indépendance, il m’est
particulièrement agréable de vous
adresser, au nom du peuple et du
gouvernement algériens et en
mon nom personnel, nos
félicitations les plus chaleureuses
auxquelles je joins mes meilleurs
vœux de santé et de bien-être
pour vous-même, de progrès et
de prospérité au peuple angolais
frère», a écrit le Président
Bouteflika dans son message.
«Sous votre conduite avisée, le
peuple angolais frère a réalisé des
acquis importants sur la voie de
la paix, de la réconciliation
nationale et de la reconstruction
du pays», a souligné le chef de

l’Etat. «Je saisis cette heureuse
opportunité pour vous assurer de
toute ma disponibilité à consolider
notre tradition de consultation en
vue de permettre à notre
continent d’avancer sur le chemin
de la paix, de la stabilité et du
développement. Je voudrais, à ce
titre, vous rendre hommage pour
vos efforts inlassables pour la
résolution pacifique des conflits
dans la région des Grands Lacs»,
a affirmé le président de la
République. «Les relations
historiques d’amitié et de
solidarité forgées dans la lutte
commune pour la libération
nationale doivent être davantage
développées dans le sens des
intérêts et des aspirations de nos
deux peuples frères», a relevé le
chef de l’Etat.

Les services de police spécialisés dans la
lutte contre les crimes liés au trafic illicite de
stupéfiants ont réussi, durant les neuf pre-
miers mois de l’année 2016, à saisir plus de
21 tonnes de cannabis traités, plus de 11 kg
de cocaïne et plus de 1 kg d’héroïne, ainsi
qu’une quantité considérable de psycho-
tropes, estimée à  399 348 comprimés.
Les mêmes services sont parvenus, durant la
même période, à élucider 19 614 affaires
liées au trafic de ces toxines à travers le ter-
ritoire de compétence de la Sûreté nationale,
enregistrées principalement dans la région
ouest du pays, notamment dans la wilaya de
Tlemcen, a indiqué, hier, un communiqué de

la Direction générale de la Sûreté nationale
(DGSN) .  Les  inves t iga t ions  e t  l e s
recherches menées par les brigades de
Police judiciaire à propos de la résolution de
ces affaires, ont abouti à l’arrestation de
23 695 personnes déférées aux parquets
compétents pour leurs implications dans ces
crimes. A ce titre, le chef de la cellule de
communication et presse à la DGSN, le
commissaire divisionnaire de police, Amar
Larroum, a affirmé que ces résultats obte-
nus sur le terrain par les forces de police
spécialisés «traduisent la concrétisation
stricte des programmes et des plans sécuri-
taires tracés par le Haut Commandement

de l’institution de la Sûreté nationale qui a
fourni tous les moyens de recherche et d’in-
vestigation modernes, ainsi que les res-
sources humaines et matérielles nécessaires
dans la lutte contre la criminalité afin d’as-
surer la sécurité et la sûreté des citoyens et
de leurs biens». Il a ajouté que «ces opéra-
tions efficaces, effectuées dans le cadre de
la lutte contre la criminalité, sont simulta-
nément soutenues, tout au long de l’année,
par des compagnes de sensibilisation
visant la prévention des différentes franges
de la société, notamment la catégorie des
écoliers et des jeunes, contre les différents
dangers de la drogue».

L’industrie automobile dans notre pays commence
sérieusement à pointer son bout de nez et peu à peu, des
concessionnaires algériens se lancent dans le bain pour se
conformer à la réglementation. La loi de finances de
2014 donne en effet, un délai jusqu’au 1er janvier 2017
aux concessionnaires pour investir dans une activité
industrielle automobile, la fabrication ou la sous-trai-
tance, au risque de perdre leur agrément et par la même
de ne pas bénéficier des quotas d’importation. Le dernier
concessionnaire à avoir compris le message n’est autre
que Diamal, filiale du Groupe CFAO, qui a dévoilé mer-
credi dernier son projet de montage automobile. Il s’agit
d’une d’assemblage en CKD de camions légers et
moyens tonnage de la marque japonaise Mitsubishi
FUSO, filiale du groupe allemand Daimler-AG. Ainsi, le
premier camion «Made in Algérie» sera opérationnel en
décembre 2016 et dans un premier temps, du moins pour
l’année 2017, on prévoit le montage et l’assemblage de
100 camions par mois dans une usine de 5000 m², dotée
de deux lignes de production de 125 m de long chacune.
Située à Sidi Moussa (Alger), l’usine en question est
prête à 80% et l’investissement global coûtera quelque
1,5 milliard de dinars quand on sait que Diamal possède
déjà dans ces lieux un parc de stockage, un centre de
livraison et prochainement une zone sous douane. Quant
à la capacité globale de production de l’usine, elle est
estimée  plus de 5 000 unités / an et pour la première
année, on table sur l’assemblage de 1 700 unités pour
atteindre ensuite 5 100 unités à la troisième année, soit à

horizon 2020 pour répondre aux besoins du marché algé-
rien, a expliqué le directeur général Diamal, Christophe
Salomon lors d’une conférence de presse affirmant que
cet investissement va créer plus de 700 postes d’emplois
directs et indirects et contribuera au «développement» de
l’intégration locale dès le lancement des opérations de
production. A propos justement du taux d’intégration,
l’on s’attend à un taux de 23% en 2017 et aller jusqu’à
50% en 2020, avec l’intégration d’autres composants
comme la boîte par exemple puisque des négociations
sont en cours avec la Société nationale des véhicules
industriels (SNVI) pour les boites ZF.
En parallèle, MFTBC Mitsubishi FUSO Truck and Bus
Corporation a lancé la production des premiers kits CKD
destinés au marché algérien. Les kits d’assemblage sont en
cours de transport et devraient arriver en Algérie fin
Novembre. Au démarrage du projet, l’unité en question
assemblera deux modèles FUSO Canter type FE (gamme
légère) et FUSO FJ (gamme moyenne). Outre, l’objectif de
satisfaire le marché local, il est question d’exporter à court
terme ces modèles FUSO vers des pays africains où CFAO
distribue la marque japonaise. Ne se contentant pas de cela,
cette unité de production de Diamal étendra la gamme des
camions et tracteurs routiers de gros tonnage de la marque
DAF dont l’entrée en production est prévue pour le second
semestre 2017. Diamal prévoit également d’assembler dans
son site industriel des machines agricoles de la marque
New Hollande au courant de la même année.

Abdellah M.

«Stars of Science»
Abderrahim Bourouis

en demi-finale !
Poursuivant sa politique «d’encouragement» et
de «soutien» aux jeunes talents algériens,
Algérie Télécom s’est dit «fier» d’annoncer
que son cadre Abderrahim Bourouis a réussi à
décrocher une place pour la demie finale de la
huitième saison de l’émission de télé-réalité
«Stars of Science», un programme dédié aux
inventeurs dans le domaine des sciences et des
technologies. Dans cette huitième saison, neuf
candidats sont appelés à développer des
solutions créatives dans les secteurs des
technologies de l’information, de l’énergie, de
l’environnement, et de la santé. L’Algérien
s’est distingué par rapport à ses concurrents
avec son prototype «Wonderkit», un t-shirt
intelligent conçu pour apaiser les personnes
atteintes des troubles du spectre de l’autisme.

Pour cela, le seul représentant de l’Algérie a besoin d’un grand soutien du
public via sa page Facebook : www.facebook.com/Abderrahim-Bourouis-
1689063228079069. Grâce à l’appui de tous, Abderrahim Bourouis aura plus
de chances de figurer dans la finale de cette prestigieuse compétition, prévue
le 12 Novembre prochain, a souligné Algérie Télécom. Et pourquoi pas de
remporter le prix du meilleur inventeur de «Stars of Science». A noter que
Bourouis est un jeune ingénieur et chercheur à AT et dispose à son actif
plusieurs concepts tels que son projet baptisé «CtrlF». Titulaire du premier
prix MED-IT 2012 pour la meilleure startup algérienne, du deuxième prix de
«AINnovation Competition» de Qatar, ainsi que d’autres prestigieux prix
nationaux et internationaux. A.M.


	01+
	02
	03
	04
	05
	06
	07
	08
	09
	10
	11
	12
	13
	14
	15
	16
	17
	18
	19
	20
	21
	22
	23
	24+

